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Aujourd'hui 

Arts et spectacles 
Un violent séisme 
secoue le Québec 
S U Z A N N E C O L P R O N 
e t MARC DORÉ 

Dl Codbout raconte 
Luc Plamondon 

T out l'est du Canada et une partie des 
États-Unis ont été secoués hier soir 

par le plus fort tremblement de terre de­
puis 50 ans, qui a atteint 6,4 sur l'échelle 
de Rie liter. 

Au Québec, plus de 350000 abonnes ont 
été plongées dans l'obscurité et plusieurs 
regions ont éprouvées des problèmes d'en­
gorgement téléphonique à la suite de la se­
cousse dont I epicentre se trouvait dans le 

parc des Laurentides, à 35 km au sud de 
Chicoutimi et à dix km sous la croûte ter­
restre. 

Aucune région du sud du Québec n'a été 
épargnée mais on ne rapportait ni dégâts 
sérieux ni blessés. La capitale et les régions 
du Saguenay, de Charlevoix et de la Mauri-
cie semblent avoir été les plus touchées. 
Toute la ville de Québec a été privé d'élec­
tricité pendant plus de 90 minutes. 

Le séisme u dure de 15 secondes à deux 
minutes selon les endroits et s'est produit à 
18 h 40. La terre a tremblé à nouveau vers 
22 h 30, mais plus légèrement cette fois. 

Une fuite de gaz chlorhydrique a été si­
gnalée à l'usine de la société Alcan, à Jon-
quière. La situation a été jugée suffisam­
ment sérieusement pour qu'on envisage 
d'évacuer un quartier la ville situé près de 
l'usine et que les autorités songent à de­
mander à toutes les infirmières de se ren­
dre à l'hôpital de Chicoutimi. La fuite a 
toutefois été colmatée en soirée. 

Il a été par ailleurs difficile d'obtenir des 
informations en raison des. perturbations 
dans les communications. À la Sûreté du 
Québec, a Québec, notamment, c'était la 
panique: «Ça crie dans le téléphone, les 

gens demandent des médecins. Mais on ne 
peut faire aucun appel, on ne peut qu'en 
recevoir», a déclaré l'agent Lachance. 

Une femme du comté de Charlevoix. 
Mme Céline Bouchard, 62 ans, a eu très 
peur. «Ça a été épouvantable», a-t-elle dit. 

À Vanier, en banlieue de Québec, Mme 
Juliette Drolei, 80 ans, se remettait peu a 
peu de ses émotions en soiree. « Je ne serai 
pas capable de dormir une minute cette 
nuit », s'est-elle exclamée. 

VOIR SEISME EN A 2 

Un cahier 
consacré 
au cinéma 

Un employé d'un magasin à Quebec ramasse les articles qui sont tombés des étagères sous le choc de la secousse sismique qui a ébran­
lé hier tout le Nord-Est américain. PHOTOLASERCP 

La peur s'empare des citoyens de 
Québec et du Saguenay-Lac-St-Jean 

F <t L'escale de la 
X dernière chance 
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Q U E B E C 

LW est du Québec, principale­
ment la région du Sague­

nay Lac-Saint-|ean, a été particu­
lièrement touchée par le tremble­
ment de terre qui s'est produit 
hier soir, le mouvement a duré de 
longues secondes et a surtout ef­
frayé les milliers de personnes 
qui se trouvaient dans les maga­
sins. 

Mais c'est dans la ville de Que-
bec que l'on a recensé hier soir la 
première victime du tremblement 
de terre. En effet, sous le coup de 
la frayeur, un homme âgé dont 
on ne connaît pas l 'identité est 
décédé en proie à une crise car­
diaque. 

D'autre pari, le bureau de la 
Protection civile a songé à faire 
évacuer plusieurs centaines de ci­
toyens à l onqu iè re , en raison 
d 'une fuite de gaz chlorhydrique, 
constatée à l'usine d 'aluminium 

Alcan. Des ouvriers s'affairaient a 
colmater cette fuite dans l'espoir 
d'éviter l'évacuation. Des problè­
mes de communication télépho­
nique isolait complètement la ré­
g ion , au m o m e n t d ' a l l e r sous 
presse. 

Située à une trentaine de kilo­
mètres de I epicentre, les citoyens 
ont été effrayés et les autorités 
médicales de l'hôpital de Chicou­
timi ont rappelé à la hâte le per­
sonnel hospitalier disponible. 

Dans la région de Québec, la 

clientele des grands centres com­
merciaux a été prise de panique. 

«Des vi t r ines éclataient , des 
étalages s 'écroulaient , pendant 
que des tuiles des plafonds nous 
tombaient sur la tète», a confié, 
en pleurant, une cliente de Place 
l leur de Lys. 

Une panne d'électricité majeu­
re ajoutait à l 'inquiétude, à la 
frayeur. 

Des dizaines de voitures de la 

• Un journal do i t 
constamment évoluer 
et s'adapter au goût de 
ses lecteurs. 

Ainsi, à la demande 
d'un g pand nombre de 
cinéphiles, La Presse 
offre aujourd'hui, et 
chaque samedi par la 
suite, un cahier exclu­
sivement consacré au 
cinéma ( v o i r cahier 
C). 

Avec ce nouveau ca­
hier Cinéma, le monde 
des arts, des lettres et 
du spectacle bénéficie­
ra dorénavant de trois 
cahiers complets le sa­
medi. 

Et demain, les lec­
teurs de La Presse du 
dimanche trouveront 
aussi un nouveau ca­
hier intitulé «Déten­
te». 

Ce cahier englobera 
La Petite Presse, qui 
deviendra grand for­
mat, de même que les 
chroniques Vivre son 
âge, de Hubert de Ra-
vinel et Les animaux, 
du Dr François Lubri-
na, publ iées jusqu'à 
maintenant le samedi. 
La chronique À îire-
d'aile... de Pierre Gin-
gras sera aussi publiée 
le d imanche dans la 
page Sciences et Tech­
n iques , avec l'ajout 
d'une photo-couîcur 
d'oiseau, ainsi que les ; 
chroniques Les uns et 
les autres. Sciences , 
Trucs et Rock & Roll, 
et Montréal en ville. 
Enfin, la recette au mi­
cro-ondes, qui parais­
sait dans La Presse du 
d i m a n c h e , sera pu­
bliée dans le cahier 
Alimentation du mer­
credi. 

Bonne lecture. 
Claude MASSON, 

éditeur adjoint . 

VOIR PEUR EN A 2 

Turner et Garneau ont refusé l'aide de Chrétien 
Le candidat libéral défait dans Ahuntsic «préférait plutôt mourir dans ia dignité» 
GILBERT LAVOIE 

algré les appels répétés de leurs 
troupes au Québec, John Turner et 

Raymond Garneau ont systématiquement 
refusé la présence de |ean Chrétien sur 
leurs estrades pendant la campagne électo­
rale. 

Des entrevues menées cette semaine par 
Lu l'rcsse auprès des dirigeants du Parti li­
béral du Canada révèlent que MM. Gar­
neau et Turner ont durci leur at t i tude 
après le débat télévisé des chefs. Ils étaient 

convaincus de remporter la victoire et ils 
ne voulaient pas en partager le crédit. 

M. Garneau a même confié à des mem­
bres influents du parti qu'il «préférait 
mourir dans la dignité» plutôt que de s'as­
socier à la vieille garde du parti. Cette atti­
tude s'est manifestée à plusieurs reprises: 
• MM. Garneau et Turner ont opposé une 
fin de non-recevoir aux recommandations 
île l'organisateur du rallye libéral du b no­
vembre dans le comté de Saint-|ean, M. 
Marcel Fournier, qui avait invité MM. Jean 
Chrétien et le sénateur Pietro Rizzuto à cet 
événement. Selon le scénario soumis, M. 

Chretien aurait présenté M. Turner à cet 
événement. M. Garneau a prétexté que le 
retour de |ean Chrétien dans la campagne 
pourrait insulter Robert Bourassa et l'inci­
ter à faire une sortie publique en faveur du 
libre-échange. M. Turner a cautionné le 
refus de son lieutenant québécois; 

• M. Raymond Garneau a refusé de parti­
ciper à l'assemblée libérale convoquée par 
Mme Lucie Pépin dans Outremont le 27 
octobre, parce que M. Chrétien y était 
l 'orateur invité. Les adjoints de M. Turner 
à Ottawa ont opposé une fin de non-rece­
voir à la demande de l'organisateur de la 

reunion, M. André Masse, qui suggérait 
que l'on y diffuse un message enregistré du 
chef. L'assemblée avait été planifiée avant 
les débats télévisés, au moment où le parti 
avait désespérément besoin de l'aide des 
anciennes vedettes de la formation. «Dès 
le lendemain du débat, les fidèles de MM. 
Garneau et Turner ont émis des doutes sur 
le besoin d'y participer», a raconté un or­
ganisateur. M. Garneau aurait même dit 
aux organisateurs de ce rallye qu'il ne vou­
lait pas y voir une foule trop nombreuse 
par crainte que l'assemblée ne porte om-
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Une jeune fille non identifiée console son amie en pleurs au cours de la forte secousse sismique qui a 
ébranlé plus particulièrement la région de Québec. P H O T O L A S E R R E U T E R 

Un garde-fou longeant la route 175, allant de Québec à Chicoutimi, a été tordu sous la force du 
glissement de terrain provoqué par le tremblement de terre, qui s'est produit près de Stoneham, à 
35 km au nord de Québec. P H O T O U S H W 

SEISME 
Un violent séisme 
secoue le Québec 

« l'ai eu si peur que j'ai fait mon 
signe de croix, moi qui ne suis pas 
croyant», a ajouté un étudiant de 
l'Université de Laval. 

Dans un centre commercial de 
lonquiêre, un client a rapporté 
que le sol faisait des vagues «com­
me le lac Saint-Jean par vent lé­
ger». 

On a rapporté des bris télépho­
niques sur la rive sud de Montréal 
et un pont du Canadien National 
dans le secteur de La Tuque a été 
endommagé sur la ligne Mont-
réal-Senneterre. 

Le tremblement de terre a aussi 
été ressenti en Ontario, dans les 
villes d'Ottawa et de Toronto, à 
Saint-|ean, au Nquveau-Bruns-
wick, en Nouvelle-Ecosse, et aussi 
loin qu'à Washington, en passant 
par New York où les gratte-ciel 
de Manhattan ont tremblé. 

Selon un sismologue de l'uni­
versité Laval à Québec, M. Jean-
Yves Chagnon, il faut remonter à 
I925 pour voir un tremblement 
de terre de cette intensité. À 
l'époque, la secousse avait entraî­
né la destruction de l'église de 
Saint-Urbain et du clocher de 
l'église de Baie Saint-Paul et cau­
sé des dégâts importants à Qué­
bec et à Shawinigan. 

Le chercheur québécois a par 
ailleurs indiqué que si la secousse 
venait de Charlevoix (ce qui a été 

Rectificatif 
• Le montant accordé à 
Mme Christine Gardonio et 
ses deux fils, suite au décès 
de M. Bruno Gardon io , 
mort après avoir reçu un 
bloc de pierre provenant 
d'un site de dynamitage, 
n'est pas de $75 000, com­
me il était écrit hier dans La 
Presse. En vertu de rentes 
souscrites par les défen­
deurs, un des fils de Mme 
Gardonio recevra un total 
de $ 35 0 0 0 , l ' aut re 
$107 000. Mme Gardonio. 
elle, pourrait recevoir jus­
qu'à $ 1,3 millions étalé sur 
56 ans. Ce dernier montant 
pourra varier, puisqu'il 
comprend une rente via­
gère, qui s'éteindra au mo­
ment du décès de Mme Gar­
donio. Ces sommes ne sont 
pas imposables. 

confirmé), elle devrait être suivie 
d'autres secousses dans les douze 
heures, de moindre amplitude 
toutefois. 

Pour sa part, Janet Drysdaie, de 
la Commission géologique du Ca­
nada, à Ottawa, a indiqué qu'un 
des six tremblements de terre qui 
s'est produit dans le Témiscamin-
gue, dans les années 30, a atteint 
6,2. C'était, à sa connaissance, le 
plus important enregistré dans 
l'est du pays avant celui d'hier. 

Un autre séisme de 5,7 a été en­
registré à Cornwall dans les an­
nées 40 et dans les années 20, sept 
secousses d'importance se sont 
produites dans la région de Char­
levoix. 

Selon |ohn Adams, un autre 
spécialiste de la Commission géo­
logique du Canada, le tremble­
ment de terre d'hier était de dix à 
30 fois supérieur à celui observé 
mercredi au Saguenay. 

Cette première secousse avait 
son epicentre également au sud 
de Chicoutimi et avait atteint une 
amplitude de 4,5 à 4,9 sur l'échel­
le de Richter. 

D'après le père Paul-Émile 
Tremblay, de la station de sismo­
logie du collège Jean-de-Brébeuf, 
à Montréal, la secousse d'hier 
n'était pas directement reliée à 
celle de mercredi. Toutefois, par­
ce que la secousse de Jonquière 
était «assez forte», elle a pu libé­
rer des tensions dans la région et 
occasionner des changements 
vers Baie Saint-Paul, provoquant 
un autre tremblement de terre. 

Hier, les spécialistes ne sa­
vaient plus où donner de la tête: 
la terre avait tremblé si fort que 
les appareils s'étaient déréglés, 
autant à l'université Laval qu'au 
collège Brébeuf. 

L'échelle de Richter a une par­
ticularité: en passant d'un nom­
bre entier à l'autre, l'amplitude 
est multipliée par dix. Par exem­
ple, un séisme de 4 sur cette 
échelle est dix fois plus violent 
qu'un autre de 3. 

Une secousse de 6,5 sur l'échel­
le de Richter libère suffisamment 
d'énergie pour causer des dom­
mages considérables dans les zo­
nes fortement peuplées. Elle peut 
aussi entraîner la chute de murs 
ei de monuments. Et elle est res­
sentie par les automobilistes en 
mouvement. 

De telles conséquences ne se 
sont pas produites hier parce que 
l'épicentre du séisme était dans 
les montagnes du parc des Lau-
renlides. Plus on s'éloigne du cen­
tre de la secousse, moins les effets 
sont importants. • 

PEUR 

LA MÉTEO 

Québec Min. Mai. Aujourd'hui 
Abitibi 0 4 Pluie 
Outaouais 1 6 Nuageux 
Laurentides •2 3 Ensoleillé 
Cantons de 1 Est -3 2 Ensoleillé 
Mauricio •2 1 Nuageux 
Québec •2 3 Ensoleillé 
Uc-Saint-Jean .6 1 Ensoleillé 
Rimouski. -5 " 1 . Averses 
Gaspesie -3 1 Averses 
Baie-Comeau •7 0 Ensoleillé 
Sept-lles -7 0 Ensoleillé 

Canada Min. Mai . 

• 

Aujourd'hui 
Victoria 0 • 5 Pluie 

"Edmonton •12 0 Nuageux 
Regina •12 1 Nuageux 
Winnipeg 0 ••• 1 Ciel clair 
Toronto 3 6 Ensoleillé 
Fredericlon -7 1 Ensoleillé 
Halilax -5 1 Nuageux 
Charlotteto..:i •3 2 Nuageux 
Saint-Jean -7 •1 Nuageux 

États-Unis 
Min. Mai . Min. Mai. 

Boston 4 6 «.-Orléans 16 21 
Buffalo •2 5 Pittsburgh 4 12 
Chicago ' 7 11 S. Francisco 4 11 
Miami 21 24 Washington 7 12 
New York 2 10 Dallas 18 23 

les capitales 
Min. Mat. Min. Mai . 

Amsterdam 6 10 Madrid -2 11 
Athènes 9 13 Moscou -11 -9 
Acapulco 27 32 Mexico 11 25 
Berlin - 7 9 Oslo 0 3 
Bruxelles •4 7 Paris S 7 
Buenos Aires • 14 29 Rome 2 8 
Copenhague 0 .8 Seoul -4 1 
Genève -2 3 Stockholm 1 3 
Hong Kong 19 21 Tokyo 6 13 
Le Caire 11 24 Trinidad 26 31 
Lisbonne 10 15 Vienno 1 4 
Londres 4 6 — — 

La Quotidienne 
Tirage d'hier 

à trois chiffres 064 

à quatre chiffres 9051 

La peur s'empare des citoyens de 
Ouebec et du Saguenay-Lac-St-Jean 

police ont sillonné les rues du 
centre-ville de Québec car, tard 
hier soir, le courant n'était tou­
jours pas rétabli. 

Une conduite d'eau importante 
a été brisée, avenue Saint-Sacre­
ment. 

La circulation ferroviaire a mo­
mentanément été interrompue 
entre les deux rives, via le vieux 
pont de Québec. Les employés du 
Canadien National scrutaient la 
structure pour s'assurer que le 
tremblement de terre n'avait cau­
sé aucun dommage sérieux. 

Dans les résidences pour per­
sonnes âgées, selon les témoigna­
ges entendus aux tribunes radio-
phoniques, le personnel a dû agir 
rapidement et efficacement pour 
rassurer les pensionnaires. Plu­
sieurs de ces témoins, qui s'expri­
maient dans les minutes qui ont 
suivi le tremblement de terre, 
s'exprimaient en pleurant. 

Aucun édifice ne s'est écroulé, 
mais plusieurs cheminées de 
maisons sont tombées, rapportait 
la police de Québec, tandis que 
les murs de quelques édifices 
étaient lézardés. 

La police a eu fort à faire égale­
ment, tout au long de la soirée, 
pour se rendre sur les lieux de di­
zaines d'établisement dont les 
systèmes d'alarme avaient été ac­
tionnés sous la violence du séis­
me. 

Plus à l'est, dans la région de 
Charlevoix, il était à peu près im­
possible de joindre les autorités, 
le réseau de communicat ion 
s'étant interrompu plusieurs heu­
res hier soir. Selon les conver­
sions entendues sur les postes de 
radio/police, il semble que ce soit 
dans cè secteur que la secousse a 
duré le plus longtemps, on parle 
de plus d'une minute. Aucun in­
cident majeur n'était cependant 
rapporté, si ce n'est, le aussi, l'ef­
fondrement de Quelques chemi­
nées. 

La secousse a été si violente, 
dans l'est, que la population, en­
core sous le choc, craignait hier 
soir qu'une autre vienne troubler 
la nuit. Nerveusement, on se met­
tait au lit...espérant enfin le cal­
me. • 

GARNEAU 
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Turner et Carneau ont refusé l'aide de 
Chrétien 

brage aux réunions publiques de 
M. Turner à Montréal. 

Selon les informations recueil­
lies, M. Turner a toujours refusé, 
même dans les pires moments de 
la campagne, de faire appel aux 
Jean Chrétien, Marc Lalonde ou 
Pierre Trudeau. 

Des responsables de la campa­
gne libérale au Québec ont com­
muniqué avec Marc Lalonde 
après le débat des chefs pour sa­
voir si Pierre Trudeau accepterait 
d'aider le parti. M. Lalonde leur a 
conseillé de communiquer direc­
tement avec M. Trudeau. En ce 
qui le concerne, M. Lalonde a ré­
pondu qu'il «n'accepterait de 
bouger que si l'appel venait de 
l'organisation centrale du parti», 
c'est-à-dire de M. Turner. L'appel 
n'est jamais venu. 

Plusieurs libéraux fédéraux, 
qui souhaitaient voir le retour des 
anciennes veaettes du parti dans 
la campagne, se sont fait répon­
dre par l'entourage de M. Turner 
que les Chrétien, Lalonde et com­
pagnie étaient les bienvenus, 
mais seulement dans les comtés. 

M. Lalonde a contribué de fa­
çon intensive à la campagne de 
Lucie Pépin dans Outremont, dis­
tribuant des dépliants aux arrêts 
d'autobus. M. Chrétien a fait 
campagne dans quelques comtés 
de la région de Montréal et il est 

allé appuyer des candidats à To­
ronto et dans l'Ouest. 

L'attitude de MM. Turner et 
Garneau a tué dans l'oeuf les ef­
forts des organisateurs libéraux, 
comme André Ouellet, qui ont 
cherché désespérément à regrou­
per les vedettes du parti pour con­
server le momentum à la suite du 
débat télévisé. 

Selon certaines sources, le co­
mité de stratégie du parti a tenté 
en vain de réunir la famille libé­
rale à au moins deux reprises 
après le débat télévisé. On voulait 
organiser deux grands rassemble­
ments, l'un à Toronto, l'autre à 
Montréal. 

La première manifestation 
d'unité devait être le rassemble­
ment du 13 novembre à Pierre-
fond. M. Raymond Garneau a re­
fusé qu'on y invite Jean Chrétien. 

Le rallye de Toronto devait se 
tenir le vendredi 18 novembre. 
On projetait d'y réunir MM. Pier­
re Trudeau, Jean Chrétien et John 
Turner. Le projet est mort-né. Il a 
été impossible de savoir précisé­
ment pourquoi. Des artistes fran­
cophones et anglophones avaient 
même été approchés pour animer 
cet événement. 

Ces chicanes ont nui à la bonne 
marche d'autres événements. 
Ainsi, les organisateurs de l'as­
semblée d'Outremont comptaient 
sur Marcel Prud|iomme pour y 
amener une trentaine de person­
nes. M. Prudhomme ne s'est pré­
senté à l'assemblée qu'à la fin de 
la réunion, estimant qu'il ne 
s'agissait pas là d'une assemblée 
«régionale». 

Les querelles intestines se sont 
poursuivies lorsque le parti a de­
mandé à M. Prudhomme d'orga­
niser une assemblée dans Saint-
Hcnis pour les comtés de Test.de  
Montréal. Certains auraient vou­
lu y amener plusieurs orateurs, et 
de nombreux invités. M. Prud­
homme a accepté d'organiser 
l'événement à la condition d'être 
le maitre de cérémonie et que M. 
Turner soit le seul orateur. On a 
tenté d'y obtenir la présence du 
sénateur Pietro Rizzuto, à cause 
de son influence sur la commu­
nauté italienne. M. Rizzuto a re­

fusé, parce qu'on n'avait pas vou­
lu de lui plus tôt dans le comté de 
Saint-Jean. 

D'autre part, les libéraux sont 
venus à un cheveu d'un autre 
putsch en pleine campagne élec­
torale. 

Le 13 octobre, le comité natio­
nal de stratégie a pris connaissan­
ce d'un sondage Goldfarb, qui ne 
laissait plus qu'une douzaine 
comtés aux libéraux au pays. Au 
Québec, seuls les comtés de War-
'ren Allmand, Marcel Prudhom­
me, Sheila Finestone et Gilles Ro-
cheleau avaient encore des chan­
ces d'échapper à la débâcle. 

Les stratèges du parti étaient 
partagés entre deux inquiétudes: 
celle d'informer M. Turner et de 
le décourager, ou encore de se fai­
re accuser de manque de loyauté 
s'ils ne lui montraient pas les ré­
sultats. 

« Les sondages montraient que 
le chef était responsable de la dé­
confiture du parti, que les gens ne 
l'aimaient pas. C'était très dur», a 
confié un membre du comité de 
stratégie. 

Finalement, on a décidé de pré­
venir M. Turner en lui envoyant 
un message écrit au cours de la 
soirée de jeudi. 

«On lui demandait de prendre 
ses responsabilités s'il ne voulait 
pas enterrer le parti avec lui», a 
révélé un organisateur libéral qui 
a vu le document par la suite. La 
même source a expliqué qu'on ne 
demandait pas ouvertement à M. 
Turner de démissionner mais que 
le contenu du message pouvait 
mener à cette conclusion. 

John Turner a décidé de rester. 

Craignant le pire, les co-prési­
dents nationaux de la campagne 
libérale, MM. Al Graham et An­
dré Ouellet, ont lancé un appel à 
l'aide à la «vieille garde» pen­
dant tout le weeje-end du 15 et du 
16 octobre;, 

Des membres de l'entourage de 
John Turner racontent que Jean 
Chrétien, tant par intérêt que par 
loyauté, a répondu à cet appel. « Il 
ne pouvait pas accepter la pers­
pective de voir le parti libéral 
tomber derrière le NPD», expli-
que-t-on. 

John Turner lui même avait été 
sensibilisé à plusieurs reprises à là 
nécessité de réunifier le parti au 
Québec. 

Sa soeur, Brenda Norris, qui 
habite Westmount, avait fait des 
appels à l'unité auprès des libé­
raux du Québec dès le mois de 
septembre. 

M. Turner savait que Raymond 
Garneau s'était aliéné de nom-
brei'v. libéraux et qu'il lui était 
devenu impossible de faire la 
paix. 

Le 16 octobre, M. Turner a ren­
contré Francis Fox pour lui de­
mander d'effectuer une démar­
che de conciliation. M. Fox a lan­
cé un premier appel le 17 
octobre, au cours d'une assem­
blée publique dans le comté de 
Pierre Deniger, Laprairie. M. 
Raymond Garneau a pris ombra­
ge de cette démarche. 

Le semblant d'unité qui s'est 
néanmoins installé dans le parti, 
n'a duré que quelques jours. Im­
médiatement après le débat télé­
visé et la remontée du PLC dans 
les sondages, MM. Garneau et 
Turner ont coupé court aux ef­
forts de réconciliation. 

M. Garneau est sorti profonde- ; 
ment désabusé de cette expérien-;; 
ce. Sa défaite personnelle dans 
Ahuntsic a eu pour effet de lè: 
soustraire aux rancunes libérales.' . 

On lui reproche encore d'avoir 
imposé ses idées et ses méthodes 
de travail, d'avoir constamment 
menacé le caucus et le chef de dé­
missionner, mais c'est beaucoup 
plus du coté de Robert Bourassa 
que se tournent maintenant les 
regards accusateurs. 

«Bourassa a sacrifié Garneau à 
ses intérêts», a déclaré à La Presse 
un étroit collaborateur de M. 
Garneau. Il a révélé que M. Bou­
rassa n'a même pas prévenu M. 
Garneau à l'avance lorsqu'il a fait 
sa sortie en faveur du libre-
échange à la fin de la campagne 
électorale. 

On affirme aussi que c'est peu 
connaître la fierté de Raymond '• 
Garneau que de croire qu'il ac- : 
ceptera un emploi de M. Bourassa • 
après cette affaire. • $â 

•55 
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Le père Paul-Émile Tremblay, de la station de sismologie au Collège Jean-de Brébeuf, à Montréal, a-
déclaré qu'il n'était pas en mesure de fournir des précisions sur l'intensité de la secousse parce 
qu'elle était trop forte pour le type d'appareil dont est muni le collège. P H O T O L U C S I M O N P E R R A U L T . U p m s e 
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La région de Valleyf ield hérite du dépotoir de pneus 
P I E R R E O H G R A S 

• t a m in is tè re de l ' E n v i r o n n e m e n t 
vient cTautoriser l 'ouverture à Fran­
k l i n , prés de Val leyf ie ld, du plus vaste 
dépotoi r de pneus du Québec. 

Cette décision n'a cependant aucun 
rapport , d i t -on au gouvernement, avec 
la décision prise cette semaine de fer­
mer le site de Saint-Amable, sur la 
Rive-Sud. 

Le permis a été dél ivré le 6 octobre et 
i l permet à |can-Marie Béland d 'explo i ­
ter une terre de 328 acres comme l ieu 
d'entreposage de pneus, une superf icie 
à ce point gigantesque qu'el le pourra i t 
permettre de stocker plusieurs centai ­
nes de mi l l ions de pneus. M. Béland 
parle même de «mi l l i a rds» . 

C o m m e r ç a n t de pneus depu is un 
v ingtaine d'années, l 'homme d'affaires 
expl ique que son dépotoir , qu i sera si­
tué à deux pas d 'un immense terrain de 
camping, pourrai t récupérer de façon 
économique tous les pneus usagés pro­

d u i t s a n n u e l l e m e n t dans la m o i t i é 
ouest de la province. M. Béland a f f i rme 
que l 'object i f u l t ime de son entreprise 
d'entreposage est de voir une usine de 
recyclage s' installer près du dépotoi r . 

Le nouveau site sera soumis à des rè­
gles précises: les pneus seront disposés 
en i lôt qu i ne devront pas dépasser 20 
pieds de hauteur et les amas de pneus 
devront être séparés les uns des autres 
par un chemin carrossable de 45 pieds 
de largeur af in de permettre éventuel­
lement â des sapeurs de c i rculer par­
tout sur les l ieux. M. Béland qu i aff i r­
me vou lo i r « m o u r i r r iche» grâce au 
caoutchouc recyclé, conf ie qu ' i l a i n ­
vesti env i ron $300 000 dans ce projet. 
Actue l lement , 250 000 pneus y sont 
déjà entreposés. 

M. Béland estime que ses frais d 'en­
t reposage sont un peu p lus é levés 
qu'a i l leurs mais qu ' i l do i t ten i r compte 
des normes très strictes du min is tère de 
l ' E n v i r o n n e m r n i . O n p a r l e d ' u n e 
somme d 'env i ron S 100 pour le conte­
nu d 'une remorque d 'env i ron 45 pieds 

de longueur. «Le recyclage du pneu 
n'est pas pol luant mais pour des rai ­
sons esthétiques, on ne peut penser à 
faire ça en v i l le . À la campagne, cela 
représente de nouveaux emplois. Re-
clycler les vieux pneus pour en faire du 
caoutchouc ne peut qu'être rentable ». 

Il existe deux autres dépotoirs dans 
cette rég ion, à Saint-Chrysostome et à 
F rank l i n . Les deux sites dét iennent des 
permis d 'opérat ion d u min is tère de 
l 'Env i ronnement . Mais au min is tère de 
l 'Env i ronnement , on estime qu' i ls de­
vront b ientôt fermer leurs portes faute 
de place. Le ministère se réjoui t d 'a i l ­
leurs de la mise en opérat ion d u site de 
M. Béland et on ne cache pas que l 'ob­
ject i f visé en oct royant ce permis, est 
d'y d i r iger tous les pneus usagés pro­
duits dans la grande région mét ropo l i ­
taine. 

Quunt au dépotoi r de Saint -Amable, 
un porte-parole gouvernementa l a con­
fié à ce sujet que le Conseil d u trésor 
doi t annoncer d ' ic i à la f i n de l 'année 
le nom de la f i rme qui sera chargée de 

«v ider» l 'endroi t . Selon le ministère, 
la compagnie choisie uti l isera un pro­
cédé déjà éprouvé et elle pourra com­
mencer son t ravai l de nettoyage et de 
recyclage à quelques semaines d'avis. 
D' ici deux ans, tous les pneus de Saint-
Amable, on en compterai t de 3,5 à 10 
m i l l i o n s se lon les es t ima t ions , de­
vraient avoir été recyclés. Une dizaine 
de f irmes ont part ic ipé aux appels d'of­
fres du gouvernement. 

L 'une d 'en t re elles, la compagnie 
An imât de Saint-Él ie-d 'Orford, une en­
treprise qui recycle des pneus pour en 
faire des tapis d'étables ou de gymnase, 
estime pour sa part que le recyclage d u 
site de Saint-Amable pourrai t coûter 
env i ron $5 mi l l i ons . 

À l 'hôtel de v i l le de Saint-Amable, 
O n se d i t déçu et heureux d'apprendre 
ces nouvelles. Selon un porte-parole 
mun ic ipa l , on est heureux de constater 
que la munic ipa l i té sera enf in net­
toyée. Mais les dirigeants munic ipaux 
sont déçus d'apprendre que l'usine de 
pyrolyse sous vide qu'on voulait vo i r 
construi re à Saint-Amable ne verra sû­

rement pas le jour chez eux. Le 15 no­
vembre, le conseil munic ipa l avait en 
effet adopté une résolut ion demandant 
au gouvernement de constru i re une 
us ine p e r m a n e n t e de recyc lage de 
pneus sur le ter r i to i re de la mun ic ipa l i ­
té. 

Au bureau du député péquiste de 
Bertrand, sur la Rive-Sud, on éprouve 
aussi des sentiments partagés. Depuis 
plusieurs semaines, le député |ean-Guy 
Parent avait mené une campagne de 
sensibi l isation auprès de la popula t ion 
au sujet du site de Saint-Amable. I l 
avait réussi a obteni r 16 000 signatures 
en vue d'une pét i t ion réclamant l 'é l i ­
m i n a t i o n des pneus à cet e n d r o i t . 
«Nous pensions cependant que cette 
é léminat ion devait se faire grâce à une 
usine construi te sur place». Durant la 
récente campagne électorale, le député 
conservateur é lu, Marcel Danis, avait 
p r o m i s une c o n t r i b u t i o n d ' O t t a w a 
équivalent à 50 p. cent des coûts de 
construct ion de cette usine qui pour­
rai t t ransformer les pneus en hu i le 
lourde. 

Mise sur pied d'un tribunal civil: 
trois syndicats de policiers regimbent 
A N D R E P E P I N 
du bureau de La Presse 

OULBEC 

• Tro is associations syndicales, 
regroupant quelque 12000 pol i ­
ciers, font f ront commun pour 
s'opposer au projet de lo i visant 
la mise sur pied d 'un t r ibuna l c i ­
v i l , avec pleins pouvoirs, pour ju ­
ger le comportement pol ic ier. 

La nouvel le fo rmule proposée 
par le min is t re de la sécurité pu­
bl ique, M . Herbert Marx, s igni f ie 
la d ispar i t ion de la commission 
de police qu i , depuis 1969, scru­
tait le travai l des pol iciers mais 
sans jamais jou i r de pouvoirs dé­
c is ionne ls . Tout ce que la com­
mission pouvait faire était d'éta­
ler les faits publ iquement et «re­
commander» des sanctions. 

La Fédération des policiers du 
Québec ( m u n i c i p a u x ) , l'Associa­
t i on des po l i c i e rs p r o v i n c i a u x 
(Sûreté du Québec) et la Frater­
ni té des pol ic iers de la C U M veu­
lent b loquer le projet de M. Marx, 

dans lequel ils voient une substi­
tu t ion des t r ibunaux existants. 

Les a s s o c i a t i o n s synd i ca les 
n 'ont émis aucun commentai re 
publ ic à la suite de la publ icat ion 
du projet de l o i , mais ils se prépa­
ren t f é b r i l e m e n t , a a p p r i s La 
/Vesse.à b loquer cette in i t ia t ive. 

Interrogés au cours des der­
niers jours, aucune des associa­
t ions n'a vou lu expr imer d 'opi ­
n i o n . « N o u s rencon t re rons les 
médius dans quelques jours à ce 
sujet», a s implement ind iqué M. 
Yves Marc i l , de la Fédération des 
pol ic iers p rov inc iaux , précisant 
t o u t e f o i s que des av is légaux 
avaient été sol l ici tés. 

Des in fo rmat ions obtenues par 
La Presse pe rme t ten t toute fo is 
d 'a f f i rmer que les représentants 
des trois associations syndicales 
ont rencontré le min is t re Marx, 
au cours de la semaine dernière 
pour lu i faire part de leur pro­
fond mécontentement . 

Le projet de réforme devait être 
entendu en deuxième lecture cet­
te semaine, mais i l a été reporté. 

a-t-on ind iqué au bureau du lea­
der d u gouvrnement , M . Miche l 
G ra t t on . 

La rencont re entre le min is t re 
et les di r igeants syndicaux aurai t 
été suf f isamment orageuse pour 
inci ter le gouvernement à retar­
der l 'adopt ion de la l o i . 

M. Ma rc i l , pour un . de la Fédé­
rat ion des pol ic iers p rov inc iaux , 
est un vieux rou t ie r des guerres 
syndicales et i l entend fa i re va lo i r 
énergiquement le po in t de vue de 
ses membres. Chez les pol ic iers 
de la SQ, le président Jocelyn 
T u r c o t t e j o u i t éga lemen t d ' u n 
p o u v o i r de négoc ia t ion i m p o r ­
t a n t p u i s q u ' i l p e u t , avec des 
moyens de pression bien orches­
trés, paralysés les act iv i tés po l i ­
cières à la grandeur de la p rov in ­
ce. Ce que les associations syndi ­
cales visent, c'est de faire reculer 
le gouvernement, de la même fa­
çon que les commerçants l 'ont 
fait récemment avec le projet de 
lo i sur les heures d 'ouver ture . 

La suggestion de M. Marx , dans 
son projet de l o i , c'est de n o m m e r 

un commissaire qu i décidera du 
sérieux des plaintes, avant de les 
acheminer , si c'est nécessaire, au 
t r ibuna l spécial. 

Le pr inc ipe est le même que ce­
lu i qu i régit les activités des au­
tres groupes de profess ionnels , 
tels les avocats et les médecins. 

Le gouvernement souhaite par 
ai l leurs é tab l i r un code de déon­
tologie un ique pour guider le tra­
vail des pol ic iers. 

A u min is tère, on ne cache pas 
v o u l o i r é l i m i n e r des s i tuat ions 
comme celle de la fusi l lade de 
Rock-Forest, en 1983, alors que 
des pol ic iers on t reçu des promo­
t ions après a v o i r été acqui t tés 
d'accusations cr iminel les. Eviter 
aussi que des agents de police 
soient obligés de subir deux ou 
trois enquêtes, comme ce fut le 
cas pour le pol ic iers A l lan Gosset, 
à Mon t réa l , au cours de la derniè­
re année. 

O n ne sait pas encore si les as­
sociat ions syndicales auront une 
so lut ion de compromis à o f f r i r au 
min is t re Marx . 

«Mon successeur est issu de la génération d'après 1960. Il est 
de ceux qui ont fait grandir la Sûreté du Québec (SQ). Ha blanchi 
sous le harnais du labeur. Il est respecté de tous; il est clame et 
pondéré; et en plus, il sera serein dans la tempête. » C'est par 
ces quelques phrases que le directeur général sortant, M. Jac­

ques Beaudoin, (à droite) a présenté hier son successeur la tete 
de la Sûreté du Québec, M. Robert Lavigne (à gauche). La céré­
monie de passation des pouvoirs s'est déroulée au Stade olym­
pique, en présence du ministre de la Sécurité publique, M. Her­
bert Marx PH0T0 BERNARD BRAULT'u P m s e 

Deux Mohawks devront subir leur procès 
d'après la Presse Canadienne 

• Deux Mohawks accusés de con­
trebande de cigarettes à la suite 
d 'une descente effectuée par la 
Gendarmer ie royale dans la ré­
serve i n d i e n n e de K a h n a w a k c 

l'été dern ier devront subir leur 
procès en janv ier . 

Sharman De lo rmie r et Frank 
Zachar ie on t comparu h ier de­
vant un t r i buna l de la banlieue 
montréalaise et leurs procès ont 
été fixés au 16 et au 20 janvier 
respectivement. 

Us d o i v e n t r é p o n d r e chacun 
d'eux de quatre dél i ts de contre­
bande aux termes de la Loi de 
l'accise. 

De lo rmier et Zachar ie étaient 
au nombre des 17 personnes arrê­
tées le 1er ju in lors d 'une descen­
te spectaculaire de 200 gendar­

mes for tement armés dans la ré­
serve M o h a w k de Kahnawake, 
près de Mon t réa l , au cours de la­
quelle ils on t saisi $450000 de c i ­
garettes. 

Les i n c u l p a t i o n s con t re c i nq 
des Mohwaks on t été abandon­
nées, et d ix autres prévenus on t 
refusé de se présenter en cour. 

Un dépanneur acquitté 
d'avoir utilisé une arme 
à feu, poursuivi au civil 
SUZANNE COLPRON 

• Estimant la preuve insuf f i ­
sante, le juge Denis Robert, de 
la Cour du Québec, a acqui t té, 
hier, le propr iéta i re du dépan­
neur de Sainte-Christ ine. M . 
A imé Légaré, des quatre accu­
sations qui pesaient cont re l u i . 

M. Légaré. 44 ans, avait été 
inculpé le 4 septembre 1987 
d'avoir braqué une arme à feu 
sans raison lég i t ime, d 'avoi r 
util isé une arme à feu de façon 
négligente, d 'avoi r causé des 
voies de fai t en étant armé, et 
d 'avoir causé des voies de fa i t 
en inf l igeant des lésions corpo­
relles. 

T o u t e s ces a c c u s a t i o n s 
étaient reliées à un inc ident , 
survenu la vei l le, au cours du ­
quel Guy Vincelet te , 18 ans, 
ava i t été blessé d ' u n e ba l l e 
dans le cou. 

Le procès s'est déroulé mer­
credi au palais de justice de 
Saint-Hyacinthe. Dans sa déci­
s ion, le juge Robert a précisé 
que l 'ensemble des faits ne lu i 
permettai t pas d 'établ i r la res­
ponsabi l i té de l'accusé. 

En ce qu i a t ra i t aux deux 
premières accusations, le juge 
a dit que M. Légaré avait de 
bonnes raisons d 'avo i r ut i l isé 
une arme, compte tenu d u fait 
qu ' i l croyai t sa femme en dan­
ger. M m e Légaré se t rouva i t 
derr ière la caisse d u dépan­
neur au moment de l ' inc ident . 

«L'accusé a commis une er­
reur, a-t-il d i t . Mais i l a agi de 
bonne fo i .» 

Pour ce qu i est des deux au­
tres accusations, le juge Robert 
a indiqué que l ' i n ten t ion du 
propr iéta i re de causer des bles­
sures n'avait pas été prouvée 
hors de tout doute. . 

Le jour de l ' inc ident , le jeu­
ne Guy Vincelet te s'était pré­
senté au commerce de M. Lé­
garé. La vision gênée par quel ­
ques g o u t t e s d ' u n p r o d u i t 
tox ique, il s'était rendu au dé­
panneur pour acheter des spa­
radraps. 

Mais la femme du propr ié­
taire avait c ru qu ' i l avait l ' i n ­
ten t ion de dévaliser la caisse. 
Guy Vincelet te lu i avait de­
mandé s'i l el le avait de l'ar­
g e n t . I l v o u l a i t s i m p l e m e n t 
changer son chèque de paye de 
$176. 

Devant le refus de la caissiè­
re, le jeune homme était res­
sort i sans r ien acheter. Mais à 
peine avai t- i l mis sa voi ture en 
marche et roulé quelques mè­
tres qu 'une balle l 'atteignait 
derr ière la tète. Elle avait été 
t i rée par le propr iétaire qui se 
t rouvai t au premier étage de 
son épicerie. 

Dans son témoignage l i v ré 
mercredi , M. Légaré a d i t qu ' i l 
s'était rendu au premier étage 
chercher sa carabine de cal ibre 
3050, croyant avoir affaire à 
un voleur. 

« |e suis sort i sur le balcon et 
j ' a i t i ré un coup de feu en d i ­
rect ion de la voi ture, en espé­
rant percer le réservoir ou le 
t o i t » , a-t-il déclaré. 

Dans son plaidoyer, le pro­
cureur de la Couronne, Me Ro­
ger Perron, a fait valo i r que 
l'accusé avait agi sans raison 
suff isante. 

Par ai l leurs, des poursuites 
au c iv i l total isant $72450 ont 
été intentées contre M. Légaré. 
Le j e u n e h o m m e r é c l a m e 
$ 4 6 5 0 0 alors que ses parents, 
Huguette et Jacques Vincelet­
te, demandent respectivement 
$ 1 2 4 5 0 et $13500. 

VOTRE RETRAITE 
PREND 

DES ALLURES 
DE 

7 
Les questions importantes nécessitent 
toujours l'avis d'un spécialiste. 
À la F i d u c i e Desjardins, que ce soit les R E E R , F E R R ou rentes, 
les possibilités de placer vos acquis sont m u l t i p l e s . 
Nous comprenons que vous soyez quelque peu hésitant devant 
toutes ces solutions. C'est là que nos spécialistes interviennent. 
Leurs points forts: le conseil personnalisé et la diversité de nos 
produits financiers. . 

À la Fiducie Desjardins, nous avons fait de la retraite une de 
nos priorités. La preuve, les conférences «Options revenus de 
retraite» ont été créées. Informez-vous auprès de la succursale 

. In p lus proche de chez vous. 

^ ^ l ^ r a M i ^ D e s j a r d f n s -

Le nouveau nom de la Fiducie du Québec. 

Anjou : 355-2050 1 800 361-5808 Brossard : 445-3224 1 800 361-1436 
LaSa l le : 366-1175 1 800:167-CC33 Laval : 668-5223 '1 800 361-3803 . . 

Longueuil :679-e8l0 1 800361-5056 Montreal : 286-3225 1800361-^680 
Pointe -C la i re : 630-3717 1800363-786-1 

Y 
A U J O U R D ' H U I 

D A N S 

Comment transformer une corvée en partie de plaisir? C'est ce que 
vous découvrirez dans le cahier Noël 88, qui donne le départ de la 
course aux cadeaux avec des suggestions étonnantes comme, par 
exemple, faire ses achats dans son fauteuil... De plus, les gadgets de 
l'an 2000, quelques bonnes adresses, des cadeaux gags, des livres. 
Sans oublier le menu proposé par le chef de l'hôtel Reine Elizabeth, et 
des réflexions de quelques vedettes sur le sens de Noël. 
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R A Y M O N D G E R V A I S 

• La compagnie H5192 Canada 
Inc. propriétaire du Res taurant 
Hong Hong, situé au 1023 rue 
Saint-Laurent à Montréal a appris 
à ses dépens hier qu'il ne fallait 
pas se servir de la viande ne por­
tant pas l'estampille du gouverne­
ment. 

Le juge Roger Pigeon de la 
Cour municipale de Montréal a 
c o n d a m n é le r e s t a u r a t e u r à 
SI 000 d ' a m e n d e après que la 
compagnie eut reconnu sa culpa­
bili té aux accusa t ions por tées 
contre elle. 

Le 26 août 1988, deux inspec­
teurs de la CUM ont saisi et puis 
détruit trois petits porcs d'envi­
ron 10 kg chacun emballés dans 
des sacs à ordure déposés sur le 
plancher. Ces carcasses ne por­
t a i en t a u c u n e e s t a m p i l l e , ni 
preuve de provenance. Dans lu 
chambre froide, 114 cailles em­
ballées en paquets de six ont aussi 
été saisies pour la même raison. 

Par ailleurs la taverne Peei Pub 
Inc. sis au 1107 ouest rue Sainte-
Catherine à Montréal a été con­
damnée hier à un total de $1 400 
d'amende après avoir plaidé cou­
pable aux quatre chefs d'accusa­
tion qui pesaient contre elle. 

Les inspecteurs du Service de 
l'Environnement de la Commu­
n a u t é u r b a i n e d e M o n t r é a l 
avaient accusé le Peel Pub d'avoir 
eu des a l iments non surélevés 
d'au moins 10 cm du sol, d'avoir 
omis d'exiger que ses employés 
portent la résille dans la cuisine, 

d'avoir eu une cuisine non venti­
lée adéquatement ainsi que de 
n'avoir pas eu des murs et un pla­
fond présentant une surface lisse, 
sans fissure et lavable. 
, Le R e s t a u r a n t la N o u v e l l e 
Époque Inc. du 3141 rue Masson 
a été condamnée pour sa part à 
$1000 d'amende après avoir plai­
dé coupable à une accusation de 
malpropreté. 

L'infraction reprochée remon­
te au 4 août dernier et lors de leur 
visite les inspecteurs ont noté en­
tre autre une accumulation d'ali­
ments sèches et graisseux sous les 
appareils de cuisson. La table de 
travail s i tuée a u sous-sol étai t 
croûtée à plusieurs endroits et des 
a l i m e n t s n o i r c i s et g ra i sseux 
étaient incrustés dans ses fentes. 
De plus, la porte moustiquaire 
donnant accès ù la ruelle et située 
près de la table de travail était 
poussiéreuse et déchirée à plu­
sieurs endroits. 

C'est la deuxième fois en autant 
de mois que le restaurant est trou­
vé coupable de malpropreté. 'Au 
moins de septembre dernier, la 
Cour l'avait condamné à payer 
$1500 d 'amende. 

D'après les témoignages, la si­
tuation serait maintenant corri­
gée. 

Par ailllcurs, l 'ancien proprié­
taire du restaurant Murray ' s , si­
tué au 5375 Chemin de la Reine 
Marie, la compagnie 2528-5800 
Québec Inc. a plaidé coupable à 
une accusation de malpropreté et 
a été condamnée à $800 d'amen­
de. 

L'infraction remonte au 13 juin 
dernier et d'après le précis des 

Lafarge condamnée à une 
amende de $500 pour 
avoir pollué l'air 
• La compagnie Lafarge Canada 
Inc. devra payer un total de $500 
d'amende aux greffes de la Cour 
municipale de Montréal , après 
avoir reconnu sa culpabilité hier 
à des accusations d'avoir pollué 
l'air de la ville et de n'avoir pas 
entretenu adéquatement une aire 
de circulation. 

C'est au d é p ô t de sa fi l iale 
Prancon situe entre les rues Brid­
ge et du Chemin des Moulins que 
l'infraction a été commise le 12 
avril 1988. 

D'après le rapport des inspec­
teurs qui a été déposé en preuve à 
la Cour, un nuage de poussière 
provenant à la fois de la chaussée 

et des agrégats transportés par ca­
mions s'élevait du sol à chaque 
passage de camions polluant ainsi 
l'air environnant . Les fonction­
naires ont même remarqué lors 
d'une observation qu'un nuage de 
pouss iè re causé pa r le t ravai l 
d 'une pelleteuse-chargeuse em­
plissant une trémie d'agrégats qui 
alimente le convoyeur menant à 
l'usine de béton, s'élevait à 15 
mètres de hauteur. 

Selon les témoignages enten­
dus, Lafarge Canada aurait procé­
dé depuis ce temps au pavage de 
la route responsable de toute cet­
te poussière et la situation serait 
corr igée. La compagnie aurait 
même déboursé quelque $10000 
pour remédier à la situation. 

ENCAN 
DEMAIN 

Dimanche 27 novembre à 13 h 
L'exposition commence à 11 h 

Pendentif m or 
14 k serti done 

émersude (4,50 cants) 
et de diuunls (1,65 carat) 

Meubles anciens et de qualité comprenant meubles et mobiliers de salle à manger, 
meubles et mobiliers de salon, meubles de chambre à coucher, tables, chaises, vitrines 
a bibelots, bureaux, table de salle à manger de style Sheraton à platement triple, porte­
manteaux, commodes, piédestaux, fauteuils, chaise longue, sofas, glaces, meubles 
chinois en bois de rose, table-autel, mobilier de salon garni de.marbre, jardinières et 
vases chinois en porcelaine, fontaine de jardin en métal, horloges, vitrines, sculptures 
et netsukes en ivoire travaillés à la main, tapis persans et orientaux tissés à la 
main allant du tapis de couloir au tapis pleine grandeur. Peintures, tentures, sculptures 
en serpentine, sculptures en bronze, porcelaine européenne, articles en laiton. Bijoux 
en or comprenant collier, bracelet, bagues, etc., dont plusieurs sertis de diamants et 
autres pierres rares. 

Mobilier de salon 3 pièces style 
Louis XV en bols doré 

Netsukes orientaux 
en noire sculptés a la main 

Monnaie rare. Pièces décimales canadiennes dont la pièce de 50 cents de 
1921, la pièce de 5 cents de 1921, la pièce de 5 S en or de 1914 et le dollar 
en argent de 1948. Rares pièces victoriennes, édouardiennes et géorgien­
nes de choix, ensemble-épreuve de 1948, ensemble-épreuve do 1908 et 
bien plus. Pièces américaines comprenant dollars en argent et pièces d'or 
dont une pièce de 3 S en or et d'autres pièces rares et inusitées. Pièces 
d'or de Grande-Bretagne et de France. Plusieurs belles pièces très rares. 

Montre-bijou 
pour dame en 
plutine sertie 
de diamants 

(total upprox. 
12,50 carats) 

nr> J i f i w M', IxrllM, I1H Mtrcntn !4»D I» t int. 

DES CENTAINES D'ARTICLES 
RARES ET INUSITÉS VOUS 

SONT OFFERTS! 

CE DIMANCHE 
La vente commence à 13 h 

L'exposition commence à 11 h 

Prime de 10% à l'achat 
acompte de 25% 

exigé avec chaque achat 
comptant - Visa - MasterCard 

Soyez des nôtres lors de cet encan extraordinaire 

EMPIRE 9 
i5500, rue Paré, Montréal - Tél.: 737-6586 

fonctionnaires déposé à la Cour, 
les murs, le plafond et le plancher 
du res tauran t é ta ient co l lan ts , 
graisseux, j aun ies et en fumés . 
Sous les appareils de cuisson, il y 
avait des restes d'aliments vieillis, 
frites, légumes, pain et morceaux 
de linge. Les appareils de cuissons 
étaient sales et recouverts d'ali­
ments carbonisés. De plus, la fari­
ne et la chapelure étaient mal 
protégées de la contamination ex­
térieure, il y avait des allumettes 
dans la chapelure et des mor­
ceaux de linge à côté. 

Finalement, les murs et le pla­
fond de la chambre froide étaient 
tachés de moisissures et la peintu­
re qui s'écaillait tombait sur les 
aliments. 

© I Provincial Tirage du 
88-11-25 

NUMÉROS 
1734763 

734763 
34763 

4763 
763 

63 

LOTS 
I 000 000 S 
IO 000 S 
I 000 S 
I00 S 
25 S 
10 S 

Le billet donne droit à cinq tirages 
consécutifs. 

NUMÉROS 
606921 

06921 
6921 

921 
21 

60692H 
6069M 
606 

Tirage du 
88-11-25 

LOTS 
50 000 S 
5 000 S 
250 S 
25 S 
5 S 

1 000 
100 s 
10 s 

Semaine du: 
88-11-19 

3 4 
SAMEDI 
LUNDI 
MARDI 
MERCREDI 
JEUDI 
VENDREDI 

609 
956 
970 
608 
747 
064 

9330 
7062 
9086 
1718 
6750 
9051 

Les modalités d'encaissement des billets gagnan t s paraissent au verso des billets. En cas de disparité entre cette liste e t la liste 
officielle, cette dernière a priorité. 

• 
• 

• 

au 7e ciel. 

m « 

• 

• 

Lors de votre prochain voyage d'affaires 
au Canada, Wardair offre à votre conjoint 

de partir avec vous pour seulement 

$ 
aller-retour 

Wardair prolonge une des ses offres les plus populaires! D'ici le 15 
décembre, il ou elle peut vous accompagner vers n'importe quel le 
destination d'affaires de Wardair au Canada, pour seulement 100 $ 
aller-retour, lois de l'achat d'un billet plein tarif en classe économique . 
• Évadez-vous tous les deux avant la cohue des Fêtes. Ou encore, prenez 
quelques instants pour découvrir les merveilleux achats de Noël que les 
grandes villes canadiennes vous offrent ! • Ensemble, à bord de l 'un de n o s 
gros porteurs, spacieux et confortables, vous apprécierez la qualité 
légendaire du service en vol Wardair. Et vous pourrez 
accumuler le kilométrage du vol de RECOMPENSE Wardair™. 
m C'est u n e autre façon de Wardair de faire d'un voyage d'affaires ordinaire, 
un voyage mémorable. 

CONTACTEZ WARDAIR CANADA OU VOTRE AGENT DE VOYAGES 

:-.f rtwis ••. wti | 

: '" i 

... mz$tk 

4WardairCanada 
En affaires. 

(a l'ouest du boul. Dècorte 
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EXPOSITION DE TIMBRES 
Millions de timbres, enveloppes et cartes postales 

r . „ . . , » . . . présentés et offerts par 60 détaillants 

j ^ l ^ ? ^ ^ ! NOVEMBRE 25, 26, 27 
À la Place Bonaventure 

Montréal 
Heures: Ven. 10-8 p.m.; Sam. 10-6 p.m.; Dim. 10-5 p.m. 

DE PLUS IMPORTANT 
ENCAN DE TIMBRES DIMANCHE A MIDI 

ADMISSION GRATUITE 
Ensembles philatèliques, GRATUITE pour visiteurs moins de 15 ans 

3000$ de prix d'entrée GRATUITE, tirage aux heures 

Le comité sur la protection des biens culturels 
n'a pas été saisi du dossier de l'hôtel Queen's 

r L'«AIDE AUDITIVE» 
La technologie moderne nous 
permet maintenant de vous of­
frir l'«aide auditive». Puissante 
et discrète, elle est si petite 
qu'elle se glisse simplement 
dans le creux de l'oreille. 

Pour savoir si vous aussi pou­
vez porterl'«aide auditive», con­
sultez: 

Choque!te £ 
Choquelte 

Audioprothésistes 

• MONTREAL: Centre medical de I Esl. 30. boul. St-Joseph Est 
• MONTREAL: Centre médical Belair. 4246. rue Jean- Talon Est 
• LONGUEUIL: Centre medical. 415. rue Ste-Helene 
• GREENFIELD PARK: Centre médical Urgence Rive-Sud, 300. boul. Churchill 
«• LAVAL: Polyclinique de la Santé'. 1688. boul. des Laurentides 
• DORVAL: 345. av. Dorval 
• VERDUN: Clinique médicale Hickson. 3805. av. Verdun 

Tous les jours 
Tous les soirs 
Sur rcndti-vous 845-6262 

I M A R I A N E F A V R E A U 

• Sur lu p a l i s s a d e protégeant l e s 
passants des débris de démol i t i on 
d e l 'hôtel Queen 's , un message : 
« Mons ieur le maire , il est de v o ­
ire d e v o i r de demander l ' op in ion 
profess ionnel le du comi t é consul­
tatif sur la protect ion des biens 
c u l t u r e l s d e la v i l l e d e M o n t ­
réal » . 

O r , le c o m i t é n'a jamais été sai­
si o f f ic ie l lement du dossier d e dé­
mol i t i on de l 'hôtel Queen 's , assu­
re sa présidente, M m e R a y m o n d e 
Gauth ier , au cours d 'une entre­
vue. C'est la Commiss ion du pro­
t e c t i o n des b i ens cu l t u r e l s du 
Q u é b e c q u i a v a i t h é r i t é du 
dossier, il y a quelques années, 
qui l'a é tudié , et qui a refusé de 
classer l 'ancien hôtel c o m m e m o ­
nument historique. 

« Entre-temps, il a plu et il a 
neigé » , rappelle M m e Gauth ie r , 
qui est é g a l e m e n t p r o f e s s e u r 
d 'h is to i re d e l ' a r c h i t e c t u r e ù 
l ' U Q A M . « Le dossier est d o n c re­
venu à Mont réa l , mais le c o m i t é 
n'en a pas été saisi. » Cependan t , 
le comi té avait é té alerté sur la 
possibilité de la démol i t i on d e la 
partie nord de l 'hôtel . 

« Mais c'est la partie sud qui 
nous a glissé ent re les mains , 
constate M m e Gauthier . La dé­
mol i t ion du Queen ' s m e pe ine 
beaucoup, mais personne ne peut 
nous l ' imputer. » 

M m e Gauthier , qui fut éga le ­
ment vice-présidente de la C o m ­
mission des biens culturels du 
Québec , est ime qu 'on c o n f o n d le 
rô le des deux organismes . Pour 
les bâtiments d ' envergure nat io­
nale, c'est ù Québec de « classer » . 
A u niveau munic ipal , le c o m i t é 

DETECTIVE 
PIERRE D. MASSUE 

DEPUIS 

1 9 4 9 

387-W57. 

« Aulonse sout. I Acle concernant leti agences de detectives du Quebec* 
Licencié par la Cite de Montreal 

1 Disparitions • Infidélité conjugale • surveillance • divorce • preuve d'adultère 
• enquêtes criminelles* fraude • extorsion • surveillance d employes 

• filature • toutes preuves pour la cour 
CONFIDENTIEL - DISCRÉTION ASSURÉE 

INSCRIPTION 1989-1990 

Collège Mont-Royal 
2165, rue Baldwin, Montréal 

(près du métro Honoré-Beaugrand) 

Dans la tradition des collèges privés... 

...une école à dimensions humaines! 

— Institution d'enseignement secondaire privée mixte — 

— Déclarée d'intérêt public par le M E Q — 

1 r e , 2 e , 3 e , 4 e , 5 e secondaires 

— 450 élèves — 

— Atmosphère calme et disciplinée propice à l'étude — 

EXAMEN D'ADMISSION 1989-1990 
Le samedi 3 décembre 88 à 9 h 

POUR 1 r eet 2 e SECONDAIRES 
Se présenter clans les jours qui précèdent 

ou le jour de l'examen et remplir 
une demande d'admission. 

POUR 3 e, 4 e et 5 e SECONDAIRES 
Inscription après étude du dossier 

Pour renseignements: 351-7851 

OBÊSITÊIl*"^ 
Une ÉQUIPE composée de médecins omnipraticiens, d'animateurs, 
de professionnels en activités physiques, de diététistes et de psycho­
logues. 
Une ÉVALUATION de votre capacité personnelle à MAIGRIR. 
Un TRAITEMENT selon une approche personnalisée. 
Cenfre d'évaluation de traitement en «863 , rue St-Hubsrr 
bioénergétique obésité et nutrition de Montréal Inc. 2 7 6 - 2 5 7 3 

CLINIQUE MÉDICALE 

D'AMAIGRISSEMENT 
Composée d'une équipe mullidisciplinaire: 

• médecins • infirmières • diefëlistcs • 
psychologues 

Dr J.H. MARINliAU, m.d.-Dr J, LEMAY, m.d, 
OMNIPRATICIENS 

MONTRÉAL 
(716, ru- Sunl-Denr. 

274-3561 
ST-LÉONARD 

6520. rue Bembitn t i l 

259-5531 
REPENTIGNY 
373. rut Notrr-Oimi 

582-3911 

LAVAL 
il.'.hJ de l< Cwtcer'r ut 

662-2192 
CARTIERVILLE 
SI09. bout. Goutnoueit 

339-1611 

COLLÈGE DE MONTRÉAL 
Le premier collège de Montréal 

Institution pr ivée déclarée d'intérêt public 
dir igée par les prêtres d e St-Sulpice 

COURS SECONDAIRE COMPLET 

EXTERNAT POUR GARÇONS 

EXAMENS D'ADMISSION POUR 1989-1990 
Pour la 1re année du secondaire 

Les samedis 3 décembre 1988 à 8h45 
10 décembre 1988 à 8h45 

7 janvier 1989 à 8h45 
Apporter le bulletin de l'année en cours et celui de l'année 
précédente. 

Pour la 2e et la 3e année du secondaire 

le samedi 29 avril 1989 à 8h45 

Apporter le bulletin de l'année en cours et tous les bulletins 
depuis le début du secondaire. 

Pour la 4e année du secondaire 

les vendredis 25 novembre 1988 à 8h45 
13 janvier 1989 à8h45 

3 mars 1989 à8h45 
Apporter le bulletin de l'année en cours et tous les bulletins 
depuis le début du secondaire. 

N.B. Chaque séance d'examens a une durée de trois heures. 

Renseignements: 933-7397, poste 28 

1931, rue Sherbrooke Ouest, Montréal, H3H 1E3 
Station de métro Guy-Concordla, sortie St-Mathleu 

M e r c r e d i . 

i dans le c a h i e r • 
• a l i m e n t a t i o n . 

• La Presse 
t 
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R E S I D E N C E 

MONACO 
A la- Résidence M O N A C O , on a bien compris que le choix d'aller vivre dans une 
résidence pour retraités et semi-retraités représente une décision importante 
dans votre vie. C'est précisément pour cela que nous vous offrons un choix 
complet d'options grâce aux trois phases de notre complexe intégré. 
M O N A C O I 

L'option " l i b e r t é " , pour un forfait complet de 

services sans supplément, incluant trois repas 

par jour, ménage quotidien, changement de 

literie, etc. 

M O N A C O II 

L'option " a u t o n o m i e " , avec des appartements 

luxueux totalement équipés et un accès facul­

tatif aux services de repas et d'entretien 

quotidien. 

M O N A C O III 

L'option "soins" , offrira tous les services pro­

fessionnels attentifs requis par les personnes 

dont l'autonomie est plus restreinte. 

Même si vos conditions de vie changent ou si 

votre état de santé exige des soins spécialisés, 

vous obtiendrez toujours les services qui vous 

conviennent au complexe Résidence M O N A C O . 

C'est bon de se sentir en confiance et de savoir 

que l'on n'aura jamais à se séparer des êtres 

qui nous sont chers... à la Résidence M O N A C O . 

U n a p e r ç u d e s " e x t r a s M O N A C O " 

Compris dans votre loyer : 

Gardien de sécurité 24 heures par jour 

Service d'infirmière 24 heures par joui-

Services religieux et bancaires 

Minibus vers les centres d'achats 

Salle à manger avec vue panoramique 

E t p l u s i e u r s autres . . . 

Pour ne plus être seul. 

Pour personnes de 55 ans et plus 

Adresse : 

Coin Thimens etAlexis-Nihon. 

Ville Saint-Laurent. 

Téléphone : 

333-6060 

A partir de 1 150 $ par mois, 

(occupation simple) incluant 

3 repas par jour. 

Heures'de visite: 
Lundi au vendredi 

de 8 h 30 à 17 h 30 

Samedi et dimanche 

de 13 h 30 à 17 h 30 

(d'autres heures sont 

possibles sur rendezvous). 

peut « c i t e r » un immeuble . « L e 
p rob lème , c'est que les gens de­
mandent d 'abord à Québec de 
classer un édif ice . Si ça ne se fait 
pas. on va se rabattre sur nous » , 
exp l ique la présidente. 

Des pouvoirs 
récents 

C e n'est que récemment que la 
p rov ince a transféré une partie d e 
ses pouvoirs aux municipali tés, 
en m a t i è r e de b iens cu l tu re l s . 
L'an dernier. Montréal décidai t 
donc d 'exercer cette jur idic t ion, 
en créant son propre comi t é con­
sultatif sur la protection des biens 
culturels. 

Mais la municipali té ne dispose 
pas, c o m m e Québec , de sommes 
pour la restauration des immeu­
bles cités ( o n est toutefois en 
train de mettre un p r o g r a m m e au 
p o i n t ) . D'où l 'intérêt pour cer­
tains, de frapper d 'abord à la 
porte du Québec pour sauver un 
immeuble . 

Si bien que le c o m i t é de sept 
membres a « sur les bras » envi­
ron 7fK) immeubles que Québec 
n'a pas voulu classer. « Ils se sont 
tellement dégradés depuis, qu' i l 
est souvent d i f f i c i l e d ' i m p o s e r 
leur restauration. lït on ne peut 
citer n ' impor te quoi . » M m e Gau­
thier ne croit pas qu' i l fai l le clas­
ser à tout prix un i m m e u b l e pour 
le sauver de la d é m o l i t i o n . 

jusqu'ici, le comi t é à ci té une 
dizaine de sites, dont le Mont -
Royal , la maison L. H . Lafontai-
ne, le Rial to . 

Une notion qui 
évolué 

Le critère qui gu ide le comi t é 
est de savoir si le bien en question 
est « cul lurel lement i m p o r t a n t » . 
El cette not ion é v o l u e : « Avan t , 
on ne voulait rien savoir d'un im­
meuble de 20 ou 30 ans, c'était 
trop jeune, rappelle M m e Gau­
thier. Maintenant , on veut des 
monuments historiques mais aus­
si des quartiers vivables . agréa­
bles, qui soient un rappel du pas­
sé récent ou ancien » . 

La citation d'un édif ice par le 

PHOTO ARMAND TROTTIER. U t 

Mme Raymonde Gauthier 

comi t é n 'en protège que l 'exté­
rieur, la classification par Québec 
sauve l 'ensemble. Mais le c o m i t é 
consultatif demande d ' a v o i r éga­
lement jur idic t ion sur l ' intér ieur 
des bât iments et sur les aménage­
m e n t s q u ' o n peut y a p p o r t e r . 
Ainsi que sur les aires d e protec­
tion. 

La p r é s i d e n t e a i m e r a i t a l l e r 
chercher à Québec les juridic­
tions qu 'on peut exercer à M o n t ­
réal. Par e x e m p l e sur l 'arrondis­
s e m e n t h i s t o r i q u e d u V i e u x -
M o n t r é a l ( o ù les p e r m i s s o n t 
donnés par la commiss ion des 
biens culturels du Q u é b e c ) et sur 
les bât iments classés avec leur 
aire de pro tec t ion . 

Enfin', c o m m e on ne classe un 
monument que sur demande , cela 
conduit a un classement un peu 
i n c o h é r e n t , e s t i m e M m e G a u ­
thier. A i n s i , l 'hôtel de v i l le n'est 
pas classé, l ' ég l i se N o t r e - D a m e 
non plus, mais e l le fait au moins 
partie de l 'arrondissement histo­
rique de Mont réa l , contra i rement 
à l 'hôtel d e v i l l e . 

LE 

£ F S T DE VOTRE DEM.01R 

. WESiOHNEL ])u Cm-\i CONSULTA" 

Le message sur la palissade protégeant les passants de la démoli­
t ion de l'hôtel Queen's P H 0 T 0 « N - W B U - T O U R N E A U . U P * * * 

Les femmes sont 
d'abord attirées 
par l'intelligence 
des hommes... 
Associated Press 

l'Ait IS 

• L ' h o m m e réve qui fait « cra­
quer » les femmes est brun, in­
tel l igent, yeux clairs et lèvres 
fines, musclé et peu velu. S'il 
s 'appelle en plus Paul N e w ­
man ou est un chercheur scien-
t i f i q u e . l ' i d y l l e sera assuré­
ment parfaite. 

Mais d e la à se retourner 
dans la rue sur un homme, il y 
a un pas que nombre de ces u V 
mes ne franchiraient pas : 35 
p. cent n'osent jamais et 31 p. 
cent avouent ne s'y prêter que 
quelquefois, selon un sondage 
S O F R L S pub l i é au jourd 'hu i 
par le « Figaro M a d a m e » . 

Ce qui attire avant tout les 
f e m m e s , c 'est l ' i n t e l l i g e n c e 
d 'un h o m m e ( 4 8 p . c e n t ) , 
avant son humour ( 39 p. cent ) 
ou son regard ( 33 p. cent ) . El­
les le préfèrent brun ( 5 0 p . 
c e n t ) , aux yeux clairs ( 4 5 p. 
c e n t ) , aux lèvres fines ( 3 2 p . 
c e n t ) , p l u tô t musc l é ( 5 4 p . 
c e n t ) et plutôt pas velu (51 p . 
cent ) . 

Lors de la première rencon­
tre, l 'attention des femmes se 

porte d abord sur le compor te ­
ment ( b O p. c e n t ) , la chemise 
( 35 p. cent ) et le parfum ( 33 p. 
cent ) é t an t les d e t a i l s e x t é ­
rieurs auxquels elles sont le 
plus sensibles. 

D e cet h o m m e , e l les atten­
dent en outre d ' abord qu ' i l 
participe à l 'éducation des en­
fants ( 4 4 p. c e n t ) , avant le res­
pect d e leur i n d é p e n d a n c e ( 3 7 
p. c e n t ) —bien faire l 'amour 
n'est important que pour 19 p. 
cent. 

À tout prendre, elles préfére­
raient avo i r une aventure avec 
Paul N e w m a n ( 2 5 p. c e n t ) ou 
A l a i n Delon ( 2 0 p. c e n t ) plu­
tôt qu 'avec Michel Plat ini ( 4 p. 
c e n t ) ou W o o d y A l l e n ( 3 p. 
c e n t ) . Les a c t i v i t é s q u ' e l l e s 
trouvent enfin les plus presti­
gieuses pour un h o m m e sont 
chercheur scientif ique ( 3 9 p . 
cent ) , chef d 'une g rande entre­
prise ( 35 p. c e n t ) , p i lo te de l i ­
gne (21 p. c e i u ) et g rand re­
porter ( 20 p. c e n t ) , tandis que 
les vedet tes de té lévis ion ou d e 
c inéma ne reçut i l lent que 5 p. 
cent. 

C e sondage a é té réalisé du 
29 au 31 oc tobre auprès d'un 
é c h a n t i l l o n d e 530 f e m m e s 
adultes. 
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Laval et Laurenttdes 

Pas question de taxer les Lavallois 
pour alléger le déficit de la STCUM 

J E A N - P A U L 
CHARBONNEAU 

L a Société de 
transport de 

Laval (STL) at­
tend de pied fer­
me la demande 
officiel le de la 
Société de trans­
port de la Com­

munauté urbaine de Montréal 
(STCUM ) en ce qui a trait à une 
facture de S12 millions à payer 
conjointement avec la Société 
de transport de la Rive-Sud. Ce 
montant représente, selon la 
STCUM, la coût engendré par 
les banlieusards pour l'utilisa­
tion du métro. 

Le président de la STL, M. 
Marcel Lemay, se refuse catégo­
riquement à compenser de quel­
que façon que ce soit, les som­
mes réclamées par Montréal. 

«Les Lavallois, explique-t-il, 
contribuent déjà, par leur impôt 
provincial, au financement du 
réseau de transport de Montréal 
et les usagers Lavallois payent 
également leur passage lors­
qu'ils utilisent les services de la 
STCUM. 11 ne faut pas oublier 
que le métro est un outil de 
transport régional, mais que ce 
système de transport est, avant 
tout, conçu pour les usagers 
montréalais et que les coûts sup­
plémentaires requis pour desser­
vir les Lavallois sont de beau­
coup inférieurs aux revenus que 
ces derniers génèrent. C'est 

donc dire que les Lavallois n'en­
gendrent pas de déficit supplé­
mentaire. Il n'est donc pas ques­
tion qu'une taxe spéciale soit 
perçue des résidants de notre 
territoire pour permettre à la 
STCUM de boucler son bud­
get.» 

Par contre, la STL favorise de­
puis longtemps la création d'un 
organisme régional qui aura 
pour tache de régir le transport 
en commun sur la Rive-Sud de 
Montréal, dans le terrtitoire de 
la CUM et dans l'Ile Jésus. 

LES POLICIERS AUX AGUETS 
• À quelques jours de décem­
bre, les policiers de Laval an­
noncent qu'ils apporteront une 
attention toute spéciale aux vé­
hicules qui entreront dans l'île 
Jésus. Cette offensive connue 
sous le nom de la conduite en 
état de sobriété est la dernière 
phase du programme de sécurité 
routière 1988 « S V P conduit 
avec ta tète». 

Tous les ponts seront surveil­
lés à la suite d'une entente avec 
les corps de police de la Com­
munauté urbaine de Montréal, 
de Saint-Eustache, de Bois-des-
Filions, de Terrebonne, Rose-
mère ainsi que la Sûreté du Qué­
bec. 

«Nous sommes très fiers de la 
collaboration qui existe entre 
tous ces services de police et 
nous croyons surtout en son im­
portance. Cela démontre le de­
gré d'implication des policiers 
dans la sécurité des citoyens», a 
déclaré l'assistant directeur de 

la police de Laval, M. Richard 
Blanchette. 

La fin de cette opération sera 
marquée les 16 et 17 décembre 
par des actions d'envergure. 

D'autre part.la police de Laval 
souligne qu'elle prête encore un 
appareil de détecteur d'alcool 
aux citoyens qui en feront la de­
mande. 

Vingt-quatre heures par jour, 
sept jours par semaine, I'halei-
ne-o-test est disponible au poste 
de police no 1, 560, 2e Rue, La-
vul-des-Rapides, 662-4150, et au 
poste 2, 3225, boulevard Saint-
Martin, 662-4250. On peut aussi 
se rendre, de 8 h à 17 h du lundi 
au vendredi, au bureau des ser­
vices préventifs de la police mu­
nicipale au 700, boulevard La­
val, bureau 410, 662-4220. 

L'halelne-o-test est une mesu­
re préventive et ne peut en au­
cun temps remplacer toute autre 
mesure juridique. 

FORUM SUR 
L'ENVIRONNEMENT 
• La région des Laurentides 
veut devenir la première au 
Québec à organiser un forum ré­
gional sur l 'environnement. 
«Pour se pencher sur ce grave 
problème, notre région n'atten­
dra pas que des colonnes du fu­
mée, style Sain t -Bas i le- le-
Grand, viennent assombrir 
notre environnement», a décla­
ré le président de la Corpora­
tion de développement des Lau­
rentides et maire de Saint-Jerô-
me, M. Jean-Claude Hébert. 

Pour les intervenants des Lau­
rentides, il y a une relation inti­
me entre le développement éco­
nomique et le respect de l'envi­
ronnement. 

Déjà plus de 50 projets et 
orientations ont été déposés. Ils 
seront tous étudiés lors du fo­
rum qui se déroulera le 11 dé­
cembre. 

CONGRÈS DU PARTI 
LAVALLOIS 
• Le Parti lavallois (PL) qui ten­
tera de déloger le Parti du rallie­
ment officiel des Lavallois 
(PRO) de l'hôtel de ville le pre­
mier dimanche de novembre 
1989 tient son premier congrès 
aujourd'hui. 

Les responsables des 21 dis­
tricts de ce parti d'opposition se 
rencontreront à l'école Jean-
X X I 1 1 , au 1565 ouest, boule­
vard Saint-Martin. 

Au programme de la journée, 
on retrouve notamment l'adop­
tion des statuts du parti et des 
conférences sur le transport en 
commun et sur l 'environner 
ment. Ce parti est présidé par 
Mme Pierrette Roussin et il 
compte un seul élu, M. Maurice 
Clermont. 

Puisqu'il est question de la po­
litique municipale lavalloise, 
soulignons que l'élection par­
tielle pour trouver une succes­
seur à M. Eddie Vlasblom, dis­
trict Souvenir, au conseil muni­
cipal de Laval aura lieu le 5 fé­
vrier. 

Colloque d'envergure 
sur l'adolescence au 
Mont Saint-Antoine 
F R A N Ç O I S F O R E S T 

• En organisant le col loque, 
Franchir l'adolescence... un pro­
blème d'adulte? le Mont Saint-
Antoine, qui souligne ainsi son 
115e anniversaire, créera la semai­
ne prochaine un véritable événe­
ment à Montréal. 

Au programme de ce congrès: 
des chercheurs qui sortent en­
semble de leurs laboratoires 
«d'écologie humaine» pour réflé­
chir publiquement sur les enjeux, 
les valeurs de cette clientèle suici­
daire, mal encadrée, abandonnée 
par les parents. 

Il aura fallu deux ans de démar­
ches à Mme Micheline Larose, di­
rectrice du Mont Saint-Antoine, 
pour réunir une cohorte de psy­
chiatres, psychologues, travail­
leurs sociaux, criminologues et 
enseignants spécialisés, du Qué­
bec et d'ailleurs. La majorité des 
réflexions, des études et des con­
clusions de ces chercheurs sera 
inédite. 

Comme, par exemple, les con­
clusions du docteur Torsten Hu-
sen, directeur de l'Institut inter­
national d'éducation (Université 
de Stockholm) sur l'impact de 
l'autorité de l'État qui a tendance 
à se substituter à l'autorité paren­
tale que les adultes abandonnent 
allègrement au nom de la qualité 
de vie. Pourquoi le parent confie-
t-il à l'Etat l'éducation de l'en­
fant, et pourquoi l'État saute-t-il à 
pieds joints sur cette responsabili­
té? 

De nombreuses questions tou­
chant l'adolescence seront étu­
diées. Ainsi, quelles sont les con­

séquences de la puberté qui se 
manifeste, dit-on, deux ans plus 
tôt qu'il y a quarante ans: cette 
période (à l'âge de 12 et 13 ans) où 
l'adolescent doute le plus de lui-
même, secoué qu'il est par les 
changements biologiques, psy­
chologiques'. 

Quelle est la valeur des statisti­
ques du docteur Harvey Golom-
bek, psychiatre au Wellesley Hos­
pital de Toronto, statistiques di­
sant que 35 p.ccnt des enfants ne 
font pas de crise de rébellion à 
l'adolescence. Mais que 40 p. cent 
(particulièrement les filles) ont 
une adolescence perturbée par 
des périodes dépressives et 
d'autres créatrices, et que 25 p. 
cent vivent cette transition de fa­
çon agitée, où la perte de confian­
ce en soi est sévère et la solitude 
omniprésente. Pourquoi enfin, 
cinq p. cent des adolescents se 
heurtent à cette période de façon 
dramatique et présentent des dif­
ficultés d'adaptation et des pro­
blèmes psychologiques majeurs 
du type de ceux auquels est con­
frontée la population du Mont 
Saint-Antoine, par exemple, à 90 
p. cent référée par le Tribunal de 
la Jeunesse? 

Pourquoi, selon une toute ré­
cente étude américaine, 50 p. 
cent des pères abandonnent-ils 
complètement leurs enfants après 
le divorce? 

Mme Micheline Larose croit le 
colloque important en ce sens 
que les participants ne trouveront 
pas là des mini-recettes pour cor­
riger ou prévoir des comporte­
ments. 

ê Si tu veux la paix 
prépare l'hiver. 

• 

Vous voulez que l'hiver prochain 

soit douillet et confortable ? Adhérez au 

programme Confort total de Confort 

au foyer Esso. Vous éliminerez les tracas 

et les soucis car ce programme com­

prend la livraison automatique de 

mazout, un plan de protection et d'en­

tretien de même que notre plan de 

paiements égalisés sur dix mois 

De plus, en adhérant dès maintenant, vous bénéficierez d'un rabais de 

W le litre de mazout pour la durée du contrat (minimum 1500 litres) et d'une 

remise de 5% sur tout achat d'équipement de Confort au foyer Canada. 

Composez dès aujourd'hui le (514) 337-5252 pour en savoir davantage 

et passez l'hiver en toute tranquillité. 

L E C L I M A T I D É A L 
£$so] irt au foyer 

Cette offre s'adresse oux clients résidentiels. Certains produits ou services peuvent no pas être otterts dons votre région. 

S 
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Guy Pinard 

. William E. Coutts, fondateur 
de Hallmark Cards Canada, eut, 

. un, jour de I93l , l'idée d'offrir 
des cartes de Noel tout-à-fait ex­
ceptionnelles puisqu'elles repro­
duisaient des peintures d'artistes 
canadiens. Cette série, qui fit son 
bonhomme de chemin au point 
d'atteindre 77 sérigraphies, 
vient d'être offerte aux Archives 
nationales du Canada, et elle est 

.en montre à la Maison de Sir 
George-Etienne Cartier jusqu'au 
la décembre. Parallèlement à 
cette exposition et jusqu'au 29 
janvier, ce lieu historique de 
Parcs Canada montre aux visi­
teurs comment les bourgeois dé­
coraient leur maison durant le 
temps des fêtes, au XIX e siècle. 
Ce musée est situé au 458, rue 
Notre-Dame est. Renseigne­
ments : 283-2282.. 

Q • 

- Le cardinal Paul-Émile. Léger 
et'/. V. Raymond Cyr, président 
et chef de la direction des Entre­
prises Béll Canada, ont reçu un 
doctorat honoris causa en droit, * 
hier, à l'occasion de la collation 
dey grades d'automne de l'Uni­
versité Concordia. - -

François Colbert, président 
du Conseil d'administration du 

-Theatre'.d'aujourd'hui, annonce 
la nomination Michelle Rossi­
gnol au poste de directrice artis­
tique du théâtre. 

Sheila Zittrer, l'une des diri­
geantes les plus dévouées au sein 
de lu communauté montréalaise, 
a été choisie « femme de l'an­
née » par le Conseil montréalais 
"des femmes. Son nom avait été 
proposé par la Fédération des 
femmes des Services communau­
taires juifs de Montréal. 

Que les candidats se rassurent. 
C'est le lancement (et non le 
gala) des Prix Dominique-Rollin 
qui aura lieu lundi, sous l'égide 
de la Chambre de commerce de 
la Rive-Sud. La remise des prix 
aura lieu le 12 mai. Renseigne­
ments : Louise Collignon, au 
463-2121. 

Les auditions finales du Con­
cours OSM 1988 consacré aux 

disciplines «cordes et vents » 
auront lieu ce matin à 9 h, à 
l 'école de musique Vincent-
d'indy. Le concours est ouvert 
au public et l'entrée est gratuite. 
Renseignements : 842-3402. 

Le Radiothon de l'espoir du 
Réseau Enfants Retour Canada a 
lieu aujourd'hui, de 9 h à 21 h, en 
direct de la Place Bonaventure, 
et est diffusé sur les ondes de 
CHOM-FM. Marcèle Lamarche 
est à la tête de cette organisa­
tion. Renseignements : 747-
0592. 

o 
Son coeur ba­
lance entre le 
piano classi­
que,, les instru­
ments à per­
cussion et l'es­
crime, mais ce 
sont ses talents -f 
d ' e s c r i m e u r 
qui ont permis ' 
à Marco Vin-\ 
cellî de rece- f 
voir la bourse 
William Remiggi qui lui a été re­
mise lors d'un récent gala par 
Raymond G. Massi à titre de 
président de l'Association des 
gens d'affaires et professionnels 
italo-canadiens Inç, 

M° Robert Legàult, nouveau 
président élu de la division du 
Québec de la Société canadienne 
du cancer, sera présenté aux 
membres lors du déjeuner de 
clôture de l'assemblée annuelle 
de la société cet après-midi à 
13h, à l'hôtel Delta. 

Une soirée-bénéfice organisée 
au profit du Fonds pour les en­
fants au Liban aura lieu ce soir à 
20h, au 1530, avenue Duchar-
me, à Outremont. Renseigne­
ments : 341-3107. 

Miklos Takacs, qui fut direc­
teur-fondateur de l'Orchestre 
baroque de Budapest et profes­
seur au Conservatoire Bartok de 
Budapest, dirigera le Choeur 
Guillaume-Couture lors de la 
messe de lOh demain en l'église 
Saint-Jean-Baptiste. 

Le vernissage des aquarellistes 
Danièle Gauvin et Nicole Syl­
vestre aura l ieu-demain à 
11 h 30 , à la galerie 6 2 0 0 , à 
Montréal-Nord. Renseigne­
ments : 328-2020. 

Victor Hugo aimait-il la musi­
que? Tel est le thème de la con­
férence que prononcera Irène 
Brisson demain à i l h 30, au pa-
villon Outremont du collège 
Français, dans le cadre des con­
férences de l'Association cultu­
relle T.X. Renaud. Renseigne­
ments : 332-4126. 

Jean Cournoyer et Pascal 
Rollin agiront comme modéra­
teur des forums et maître de cé­
rémonie respectivement à l'occa­
sion du Télé-parrainage présenté 
demain de 12h à 18h, à la télévi­
sion communautaire de Vau-
dreuil, au profit de la Fondation 
Paul-Gérin-Lajoie pour la coopé­
ration internationale. Rensei­
gnements : Gilles Pelletier, au 
424-0107. 

Gerald Mendes et Chana Eh-
renfeld n'ont vraiment rien en 
commun, mais quand ils se ren­
contreront le jeudi 8 décembre, 
à 16 h, au siège social de Sélec-
tion du Reader's Digest, ils fe­
ront revivre un moment riche en 
histoire et en générosité de la 
Deuxième Guerre mondiale. 
Mendes est le petit-fils û'Aristî-
des de Sousa Mendes, consul 
général du Portugal à Bordeaux 
en 1940, tandis que Mme Ehren-
feld est la fille du rabbin Chaïm 
Kruger. Ce dernier, comme 
30000 autres personnes mena­
cées par le nazisme, a réussi à 
fuir les Nazis grâce à la complici­
té du consul général. En récom­
pense, ce dernier a été immédia­
tement rapatrié au Portugal, 
puis congédié par le régime Sala-
zar. Mendes mourut sans le sou 
en 1954, et ses descendants du­
rent attendre jusqu'en 1987 
avant que le président Mario 
Soares, du Portugal, reconnaisse 
enfin le geste profondément hu­
main d'un homme qui a choisi 
de désobéir pour sauver des vies 
humaines, en lui remettant à ti­
tre posthume l'Ordre de la liber­
té du Portugal. 

Pierre Côté, curé de la parois­
se de l'Immaculée-Conception, 
rappelle qu'il reste deux activités 
dans le cadre des festivités du 
centenaire de la paroisse. Du 2 
au 4 décembre, le centre com­
munautaire servira de toile de 
fond à une exposition de photos 
intitulée 100 ans en images. Et 
le tout se terminera par une cé­
rémonie de clôture à caractère 
religieux le jeudi 8 décembre, à 
20h, à l'église même. 

• 
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J L e maître d'un 
grand vËn ëtaiien 

Les Amitiés bachiques organisaient récemment une dé­
gustation de sassicaia, le plus célèbre des vins rouges italiens, 
et pour présider cet événement, l'organisme avait invité nul 
autre que le propriétaire de ce fameux domaine de Toscane, 
le marquis Incisa délia Rochetta. PHOTO ROBERT MAILLOUX, U pnxe 

Présidé par Pierrette D. Ca-
dieux, le Club des femmes d'au­
jourd'hui de Laval Inc. a produit 
un agenda en souvenir de son 
15 e anniversaire. On peut s'en 
procurer un exemplaire au prix 
de $9 auprès de Monique Ri­
card, au 627-0672. 

Le musicien Vie Vogel a ani­
mé la récente inauguration offi­
cielle du restaurant La Fonderie. 
Ce restaurant est situé au 10145, 
rue Lajeunesse. 

André Amyot, maître photo­
graphe agréé, a été proclamé 
«photographe de l'année» lors 
du dernier congres annuel de la 
Corporation des maîtres photo­
graphes du Québec et de Photo­
graphes professionnels du Qué­
bec, qui a eu lieu à Laval. 

Michel Biais, qui a récem­
ment accédé au poste de vice-
président, personnel dë l'exploi­
tation, chez Hydro-Québec, a oc-
cupé le poste de 
directeur-adjoint du personnel 

et des relations de travail à Lu 
Presse, de 1966 à 1970. 

O 

La Commission professionnel­
le des directeurs de soins infir­
miers annonçai t récemment 
deux nominations, celles de 
Louise Jobin au poste de secré­
taire du Conseil d'administra­
tion de l'Association des admi­
nistrateurs des services de santé 
et des services sociaux du Qué­
bec, et d'Aline Lavoie-Poirier 
au peste de membre du Conseil 
d'évaluation des technologies de 
la santé du ministère de la Santé 
et des Services sociaux du Qué­
bec. 

Gislain Gre­
nier, prési­
dent-directeur 
général du Su­
permarché G. 
Grenier , de 
Victoriaville, 
est fier de sou­
ligner que son 
entreprise a 
mérité le cha­
riot d'argent 
(deuxième place) de la Fédéra­
tion canadienne des épiciers in­
dépendants dans la « catégorie 
grandes surfaces ». 

Adrien Pinard, professeur au 
Département de psychologie à 
l'UQÀM, a récemment reçu le 
prix de l'auteur de la revue Inter­
face pour un article publié en 
novembre 1987. 

Ciné-Bulles, un magazine de 
cinéma publié par l'Association 
des cinémas parallèles du Qué­
bec, est dirigé par un nouveau 
rédacteur en chef, Yves Rous­
seau, qui a pris la relève de Mi-
chel Coulombe. 

Le jeune peintre animalier 
Pierre Girard a reçu la bourse 
de l'Ordre des chevaliers de 
Saint-Hubert lors de la dernière 
investiture de l'Ordre. 

Roger Mallette rappelle aux 
amis du scoutisme qu'un marché 
aux puces aura lieu de mercredi 
à vendredi au 4565, rue Notre-
Dame ouest, au profit des scouts 
et guides de Saint-Zotique. Ren­
seignements: 933-2479. 

À DEMAIN 

54 collisions 
aériennes 
évitées de 
justesse 
en Ontario 
Presse Canadienne 

TORONTO 
• Il y a eu 54 quasi-colli­
sions aériennes dans les 
cieux du Sud de l'Ontario 
depuis 1985, a annoncé, jeu­
di, la Commission cana­
dienne de sécurité aérienne. 

Dans son rapport, le 
porte-parole de la commis­
sion, Jim Harris, signale que 
six collissions ont été évi­
tées de justesse en 1985, 12 
en 1986, 20 en 1987 et 16 
jusqu'ici en 1988. 

Ces quasi-collisions se 
sont produites dans un 
rayon de 50. kilomètres de 
l'aéroport international 
Pearson, à Mississauga, 
juste à l'ouest de Toronto, 
comprenant également les 
aéroports d'Hamilton, de 
Buttonville, de l'île de To­
ronto et d'Oshawa. 

Plusieurs de ces quasi-col­
lisions impliquaient des ap­
parei ls qui se trouvaient si 
près que les pilotes ont dû 
procéder à des manoeuvres 
d'évitement pour ne pas 
s'écraser l'un contre l'autre 
en plein air, a précisé M. 
Harris. 

La prolifération de ce 
genre d'incidents a été attri­
buée à une augmentation 
du trafic aérien dans la ré­
gion — Pearson étant l'aé­
roport à plus grand trafic du 
Canada — et à l'obligation, 
depuis 1985, de rapporter 
toutes les quasi-collisions. . 

Une collision évitée de 
justesse le 6 novembre au-
dessus de Mississauga impli-
qliant un Airbus-310 de 
Wardair et un Boeing-737 
des Lignes aériennes Cana­
dien international fait tou­
jours l'objet d'une enquête 
ainsi qu'une quasi-collision, 
lundi, entre deux petits ap­
pareils, juste au nord de To­
ronto, a-t-il ajouté. 

Les deux petits avions — 
un bimoteur Piper Cheyen­
ne III et un Skycraft Short 
and Harland 3D3-30 — se 
dirigeaient tout droit l'un 
vers l'autre et se sont finale­
ment croisés à une distance 
de 90 mètres l'un de l'autre, 
a indiqué Denis Bégin, un 
enquêteur au service de la 
commission. 

parle miriistfcrc de 
l o i r di- Sainl-llippolyli' 
Commisicur-I'riseur 

V E N T E S A U X E N C H È R E S P U B L I Q U E S 
Provenant d 'un* importante collection d'un amateur, 

d * la succession du Dr Leopold Sirois et divers. 

assiste dé ".'" 
I.'Ilmi. Serge Joval, c.p. 
Expert 

ART EUROPÉEN 
ART CANADIEN: le mardi 29 novembre 1988 à 19 h 30 

ANTIQUITÉS — OBJETS D'ART ET DE COLLECTION — OBJETS DE VITRINE 
— BIJOUX — A R T AFRICAIN: 

LE MERCREDI, 30 NOVEMBRE 1988, à 19 h 30 — LE JEUDI 1er DÉCEMBRE 1988 à 19 h 30 
— LE VENDREDI 2 DÉCEMBRE 1988 à 19 h 30 

LIVRES — LIVRES D'ART — GRAVURES ANCIENNES — MÉDAILLES — MONNAIES — PHOTOS. 
SAMEDI, 3 DÉCEMBRE 

1988 à 14 h 

EXPOSITION: 
SAMEDI LE 26 NOVEMBRE 

1988 de 12 h à 17 h — 
DIMANCHE LE 27 

NOVEMBRE 1988 de 12 h à 
17 h — LUNDI LE 28 

NOVEMBRE 1988 de 12 h à 
21 h. Catalogue disponible 

sur demande 15S. 

m. 

M. Kisling 
1925 . 

Armoire canadienne 
. XVtlIe siècle 

J.-P. Lemieux Exceptionnel, 
bracelet en or 18 cts 

SaphirB cts 

HOTEL des ENCANS de MONTREAL 
4521, boul. Saint-Laurent, Montréal H 2 T 1 R 2 

Télex: 05-25134 M T L - Téléphone: 849-2505 - Fax: 514-282-0342 

JEAN-GUY, 
POUR VOTRE MODE DE VIE 

SUR VETEMENTS DE CUIR 

m 
• P R Ê T - À - P O R T E R 

FEMME & H O M M E 

2565 , de Salciberry 
Montréal 332-9483 

Le EL PRESIDENTE 
À VENDRE 

ills ™ 

CONDO-HÔTEL 
RÉSIDENCE POUR PRÉRETRAITÉS 
Devenez propriétaire d'un magnifique condo 
dans un hôtel de luxe situé à Pierrefonds sur le 
bord de la rivière des Prairies. 

Vous pouvez l'habiter maintenant, le louer, l'ha­
biter plus tard ou le revendre (clause de rachat). 

UN PLACEMENT QUI RAPPORTE 
• S e paie par lui-même en 10 ans 
•Déductions fiscales de 8506$ (A102) 
• Rendement de 35% 
•Propriétaire d'un titre négociable 
•Acheteur pour votre unité 
•Gains en capital 

193 unités/77 déjà vendues 
OCCUPATION EN JUILLET 1989 

LE CHOIX PAR EXCELLENCE 
•Service d'hôtel de classe 
•Sauna — piscine — bain tourbillon 
•Salle de loisirs — spectacles 
•Vaste salle à manger 
•Soins médicaux 24 heures sur 24 
•Sécurité 24 heures sur 24 
• À l'épreuve du feu 

PRIX SPÉCIAL DE PRÉCONSTRUCTION 1Â Kflfl$ 
àpartirde I HP UUU 

Bureau des ventes: 
angle des boul. Gouin et St-Jean 
à Pierrefonds 
626-9312 

Du lundi au jeudi 
de 1 3 h à 2 1 h 

Le sam. et le dim. 
d e 1 3 h à 1 7 h 

| D E V / C O R P C A N A D A I N C 2 5 5 - 4 1 9 0 
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Ctiampiôny 
m è n e le bal... 

Prix en vigueur du samedi 26 novembre 
au vendredi 2 décembre 1988 incl. 
ou jusqu'à épuisement des stocks. 
Nous nous rasorvons le dioi! au limiter les quantités 

JEUNES 

HOBBtîT 

tir, y - ^ - Ç .jr 

TOTOH! 
I I : 

Iff -;4J 
m, 

m y un. 

$0&%é ^» .«Û«* Î»S>«S* L ^ v i M ' •• 

HISTOLRR ' 
GÉNÉRALE 

" H • 

s c i ^ - Y . : • -; yjmc£d >• i\ sers. 

13 « i ^ î l 

Charlie remonte le temps, GRÙND 

R É G : 1 6 , 5 0 S 12,45$ 
Fables, Jean de La Fontaine 
RÉG: 2 9 , 9 5 $ 2 2 , 4 5 $ 
L'apprenti Docte Rat, JEU 
RÉG: 3 4 , 9 5 S 24,95 $ 
Le livre des Inventions 1989 
RÉG: 2 4 , 9 5 S 19,95$ 
Le livre Guinness des records 1989 
RÉG: 2 4 , 9 5 S 19,95$ 
Le livre Jeu Géant, GRÙND 

RÉG: 2 9 , 9 5 S 2 2 , 4 5 $ 
Mon premier Atlas Géant, GRUND 

RÉG: 2 9 , 9 5 S 2 2 , 4 5 $ 
Où est Charlie?, GRÙND 

REG: 16 ,50 S 12,45 $ 
Plaisirs d'aimer 
LIVRE-JEU, COURTE-ÉCHELLE 

RÉG: 14 ,95 S 11,95 $ 
Plaisirs de cirque 
LIVRE-JEU, COURTE-ÉCHELLE 

RÉG: 14 ,95 S 11,95 $ . 

Pourrais-tu arrêter Joséphine 
S. POULIN, TOUNDRA 

RÉG: 1 2 , 9 5 S - 9 , 9 5 $ 
Tintin, jeu d'enquête 
AVEC TINTIN ET MILOU 

RÉG: 2 4 , 9 5 S 19,95 $ 

Venez rencontrer 
M. Gérard-Marie Boivin, 

auteur de À MICRO OUVERT 
le samedi 26 novembre de 14h00 à 16h00. 

mm 

M M 
1111 
/II! 

ADULTES 

ZEBRE 

H - O U ' • 

OBTENEZ JUSQU'À 2 0 % EN COUPONS-RABAIS ^ 

Cliampiôny 
LIBRAIRIE CHAMPIGNY INC. 4474, RUE SAINT-DENIS MONTRÉAL (QUE.) H2J 2L1 TÉL.: 844-2587 

OUVERT DE 9H00 À21H00 
TOUS LES JOURS, MÊME LE DIMANCHE 

Clarence Gagnon 
RENÉ BOISSAY, BROQUET 

RÉG: 59,95 $ 4 9 , 9 5 $ 
Dictionnaire du français Plus, CEC 
RÉG: 4 9 , 9 5 S 3 7 , 4 5 $ 
Fernand Séguin (COFFRET2 VOLUMES) 

RÈG: 33,95 s 2 6 , 9 5 $ 

Grand Larousse en 5 volumes 
RÉG: 5 3 5 , 0 0 S 3 4 5 , 9 5 $ 
Histoire générale du Canada, BORÉAL 

RÉG: 3 9 , 9 5 S 2 9 , 9 5 $ 
L'exposition coloniale, C O N C O U R T es 
ERIK ORSENNA, SEUIL 

RÉG: 2 9 , 9 5 S 24,95 $ 
L'homme qui devint Dieu 
GÉRALD MESSADIÉ. LAFFONT 

RÉG: 3 4 , 9 5 S 27,95 $ 
La bibliothèque idéale 

. BERNARD PIVOT, ALBIN MICHEL 

RÉG: 3 9 , 9 5 S 2 9 , 9 5 $ 
La table en Fête 
LES CERCLES DES FERMIÈRES D U QUEBEC 

RÉG: 3 9 . 9 5 $ 29 ,95$ 
Le Petit Larousse illustré 1989 
RÉG: 4 4 , 9 5 $ 3 7 , 4 5 $ 
Le zèbre, P R I X F É M I N A 

ALEXANDRE JARDIN, GALLIMARD 

RÉG : 1 9 , 9 5 $ 14,95$ 
Marc Chagall 
MUSÉE DES BEAUX-ARTS DE MONTRÉAL 

RÉG: 4 9 , 9 5 $ 3 9 , 9 5 $ 
Multi dictionnaire 
DES DIFFICULTÉS DE LA LANGUE FRANÇAISE 

RÉG: 4 6 . 9 5 $ 3 6 , 9 5 $ 
Petit Robert 2 , DES NOMS PROPRES 

RÉG: 6 9 . 9 5 $ 5 2 , 9 5 $ 
TréSOrS, MUSÉE CANADIEN DES CIVILISATIONS 

RÉG: 2 9 , 9 5 $ 2 3 , 9 5 $ 

COMMANDES TÉLÉPHONIQUES 
LIVRAISON À DOMICILE 

c o m m o d o r e 
• COMPATIBLE IBM XT 
• 640 RAM 
• 4 . 7 7 / 7 / 1 0 MHz 
• MS DOS 3.2 avec 

GW-BASIC 
• 2 lecteurs 360 K 

• 1 an de garantie 

SPÉCIAL 
PC 10 III AVEC 
MONITEUR 

1249* 
L a C i e 

RENTABILISEZ VOTRE INVESTISSEMENT 

VENEZ ESSAYER NOTRE PRODUIT 

§o f t effares Co. 

Snowdon 
5001, chemin de la Reine Marie' 

( 514 )737 -5865 
• 

y -

Itl 

1 a 

MF 
. i 

ft* 
• r 

jmm _ _ i j Ê Ë È m É l e c t r o n i q u e jm^ 

52» $*m <2£M Bfik 

k m 
mwàm wm 

• L a me i l l eure image • 
VHS-HQ • 4 tètes video • 
effets spéciaux parfaits! 

• L e meilleur son • Stéréo 
MTS hlfl 

•Utilisation facile • Pro­
grammation à l'écran 

: . -c 

T V 
:-v>. 

VU 

•;?>'£ 

VHS H Q ^ 

-^mtrè^J 8390StHubert rT^/aTX 1599Autoroute440ouest 
(au sud de Métropolitain) I ^ (à t'est de l'autoroute des taurentides) 

388-1122 745-3321 

Au Mont Saint-Sauveur, 
EN BORDURE DES PISTES: 

Seuls les condominiums du 
Mont Saint-Sauveur | 

vous permettent de skier de 
la porte à la piste... 

C O N D O M I N I U M S M O N T S A I N T - S A U V E U R I N C . 
600, chemin Avila, sortie 58 d e l'autoroute des 

Laurentides. À seulement 40 minutes de Montréal. 
Visite libre les samedis et dimanches de 11 h à 16 h. 

Sans frais de la région de Montréal: 871-0101 
De la région environnante: (514) 227-4671 

D'ailleurs au Québec et en Ontario: 1-800-363-2426 

• •. • • 

• • \ Mont Saint-Sauveur • « 

C O N D O M I N I U M S 
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plats: des problèmes connus depuis 1971 
L A U R I E R C L O U T I E R 

• Les problèmes des toits plats — 
avec structure d'acier et parc-va­
peur étanche — sont bien connus 
des Ordres des architectes et des 
ingénieurs , depuis au moins 
1971! 

Pourtant, ces professionnels et 
les maitres-couvreurs ont conti­
nué d'en construire depuis 15 ou 
20 ans, sur des immeubles comme 
les polyvalentes, hôpitaux, usi­
nes, centres commerciaux, entre­
pôts et conciergeries. 

Samedi dernier, La Presse révé­
lait que 10 p.c. de ces toits plats 
peuvent présenter des risques 
d'effrondrement, cet hiver, dans 
la région de Montréal, en partie à 
cause de leur vieillissement pré­
coce entraîné par le déluge de 
juillet 87. Une étude de l'architec­
te, Luc Trudeau, et du technicien 
en génie civil, |ean-Paul Paquette, 
en arrive du moins à cette conclu­
sion, que des spécialistes vérifie­
ront prochainement. 

Pas scandaleux 
Si les problèmes des toits plats 

étaient connus depuis tout ce 
temps — tel que le prouvent des 
documents de l'époque du Con­
seil national de la recherche du 
Canada (CNRC ) et de l 'Ordre des 
architectes du Québec (OAQ) — 
il ne faudrait pas pour autant 
crier au scandale, estime Luc Tru­
deau. 

Comme les médecins par exem­
ple, les architectes, ingénieurs et 
couvreurs n'auraient pas encore 
trouvé la solution globale et mira­
culeuse contre tous les cas de can­
cer et de sida de la toiture, selon 
l'architecte Trudeau. Pour des 
propriétaires de ces immeubles 
avec toitures à risque, la situation 
parait toutefois abracadabrante. 

D'autant plus que l'étude Tru-
deau-Paquette vient attacher le 
grelot de façon dramatique et for­
cer, d'urgence, d'analyser à nou­
veau tout le dossier. 

Blitz durant le week-end 
Actuellement, l'une des plus 

importantes firmes d'ingénieurs 
du Québec, LGL (Lalonde, Gi-
rouard, Letendre) — après Lava-
lin et SNC — et le consortium 
multidisciplinaire ABAQUE, ana­
lysent les toits plats à structure 
d'acier et doivent convoquer une 
conférence de presse lundi. 

Carlo Pentassoglya, vice-prési­
dent de LGL, avec des effectifs de 
plus de 500 personnes, dont 150 
ingénieurs, juge le danger poten­
tiel pour, le public assez impor­
tant pour consacrer une partie de 
son week-end à l'étude Paquette-
Trudeau. 

Le groupe ABAQUE comprend 
de son côté une douzaine de spé­
cialistes en aménagement, archi­
tecture et bâtiment de plusieurs 
régions, dont Hubert Chamber-
land, président, et Gil les Cré-
peau, vice-président exécutif. 

Besoin de normes nationales 
Par ailleurs, le comité de tech­

nologie architectural de l 'OAQ se 
réunira la semaine prochaine 

pour étudier les toits plats, avec 
comme invités spéciaux des vété­
rans de la toiture: jcan-Luc Pou-
l in, architecte — l'cx-présidcnt 
de l'Ordre qui a contribué, en 
1976-80, au règlement hors cour 
de $48 mil l ions de poursuites 
contre 75 architectes ayant utilisé 

. l'isolant Roofmate, de Dow Che­
mical — et Douglas Wren, autori­
té reconnue en toiture, de la fa­
culté d'architecture de l'Universi­
té Laval. 

De son côté, l'architecte Yves 
Figoli, qui publiera lundi l'ency­
clopédie L'Art de bâtir, en quatre 
volumes, émet le voeu, après 10 
ans de travaux, que le Canada et 
le Québec adoptent enfin une ap­
proche globale et des normes na­
tionales sur le bât iment a f in 
d'éviter les crises périodiques de 
toiture, d'acoustique, d'isolation, 
de qualité de l'air dans les tours à 
bureaux, etc. 

Parfoisjy pense... 
Il y a des liens fai ts 

pour durer. 

Des secrets qui demeurent. 

Chemin faisant, on a pris le 

temps de régler les choses 

pratiques. 

On s'est informé. ' 

On a agi. 

Un peu pour soi, mais avant 

tout pour ceux e t celles 

qu'on aime. 

Maintenant on y pense moins, 

ou le moins possible. 

On a choisi. 

Le procès sommaire de 
Marotte fixé au 7 février 
• Hans Marotte, l'étudiant qui 
fait face à 40 accusations de 
méfaits et 40 accusations de 
complot en vue de perpétrer 
ces méfaits en guise d'appui à 
la sauvegarde de la loi 101, a 
vu son procès sommaire, en 
Cour du Québec, fixé au 7 fé­
vrier prochain. 

Son avocat, Me Robert Le-
micux, a annoncé qu'à cette 
date, il présentera une requête 
pour obtenir une enquête pré­
liminaire, démarche préalable 
à l'obtention d'un procès de­
vant jury. 

i 

Je désire recevoir de l'information 
sur les pré-arrangements Alfred Dalla in: 

On s'occupe de tout. 
Et surtout, 
on s'occupe de vous. 

Code Doutai 

Tftl Bureau Pes-denca 

Veuil lez re tourner c e c o u D o n à: 1120 . rue JearvTa ion es t 
Mont rea l (Québec) V 
Tél . ( 514 ) 2 7 0 - 3 1 1 1 

1425 
BOUL. DE MAISONNEUVE. OUEST 

BOUL. DE MSONNEUVE, OUEST 

Concessionnaire autorisé 

Mi:rt8g ni uu nirtM dtVKlt lofe CMprtei tac MiciButt est 
' m rapt t tpout toMxityjtt Capote. 

Une affaire de succès 
288-9450 

Chicoutimi: 418-545-7925 • Lévfc: 418-
835-1444 • Montreal: 514-288-9167 et 

514-288-9450 • Québec: 418-659-7490 et 
683-1444 • Trois-Rivieres: 819-378-9180 • 

Sepl-lles: 514-932-2255 

C O N D 0 M l N I U M S 
S O E U R S 

Fontenay 

****** x 

Le Fontenay 
une vie de château 

UANGLAIS A McGILL 
Cours de 45 heures débutant la semaine du 9 janvier 1989. 
.Choisissez l'horaire que vous convient le mieux. 

COURS DU SOIR 
Durée 12 semaines 
18h à 20h deux fois par semaine ou 18h à 22h une fois par 
semaine, 
Cours d'anglais intensifs de 18h à 22h deux fois par semaine 
(90 heures - 338 S) 

. ; Aussi au centre-ville LES CITADINES 
2486 D U V e r n a y , #20.3 ( v i a A t w a t e r , N o t r e - D a m e , métro C h a r l e v o i x 

I •:. .J. 

COURS DU MIDI 
• 12 à 13h30 deux fois 

par semaine pour 
15 semaines 

COURS DU SAMEDI 
• 9h à 13h pour 

12 semaines 

COURS D'APRÈS-MIDI 
• 16h à 18h deux fois 

par semaine pour 
12 semaines 

COURS DU DIMANCHE 
• 11h à 15h pour 

12 semaines 

DROITS: 188$ 

IL EST NÉCESSAIRE QUE TOUT ÉTUDIANT PASSE UN TEST DE 
CLASSEMENT POUR POUVOIR PRENDRE CES COURS 

Dates des tests: LES 29 NOVEMBRE, 
5 et 13 décembre à 19 h. 

Les billets pour le test peuvent être obtenus en personne ou par 
courrier (veuillez compléter et retourner le coupon ci-dessous) ou 
en personne. Les droits du test sont de 7 S non-remboursables. 

EN PERSONNE: Les étudiants doivent se présenter avant la 
date choisie de 9h à 18h30 du lundi au jeudi 
ou de 9h à 17h30 le vendredi, frais payables 
en espèces. 

PAR COURRIER: Les demandes doivent nous parvenir au 
moins 10 jours avant la date du test. Veuillez 
préciser la date choisie et joindre un mandat 
postal. 

OUI, j'aimerais obtenir un billet d'admission au test de 
classement du: 
Veuillez cochez l'une des dates suivantes: 
• le 29 novembre • le 5 décembre • le 13 décembre 
NOM 
ADRESSE 

TEL. 
Code postal 

Vous trouverez ci-joint un mandat postal de 7 S. 
Veuillez retourner ce formulaire à l'adresse mentionnée 
en bas. 

COURS DU JOUR 
• Cours de langues intensifs du 16 janvier au 17 mars, pour 9 

semaines, du lundi au vendredi, de 9h à 15h. Les demandes 
se font en personne. Les droits sont de 980 $, payables par 
chèque certifié ou mandat postal lors de la demande. 

POUR DE PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS 
Appelez, écrivez ou venez nous voir au department des 
langues vivantes 

salle 214, pavillon de la bibliothèque Redpath 
3461, rue McTavish 
Montréal. Québec H3A 1Y1 
(514) 398-6160 

Pour recevoir la brochure ainsi que l'horaire des cours pour la ses­
sion d'hiver, veuillez appellor le 398-372S 

Du nouveau sur 
le Boul. de Maisonneuve 

Une succursale 
Micro-Contact 
Venez nous voir entre 
le premier et le 24 décembre 
1988, vous pourriez gagner un 
Macintosh Plus de Apple. 

Une bonne nouvelle dans la métropole 
que cette arrivée d'une nouvelle succursale 
Micro Contact. En effet, dès le 1 e r décembre 
1988, Micro Contact inaugure sa succursale 
du boulevard de Maisonneuve. 

Vous y retrouverez toujours les 
excellents produits et équipements Apple®. 
Laissez-nous vous montrer l'ordinateur 
Macintosh™ de Apple. I l vous étonnera par 
sa puissance et son incroyable facilité 
d'utilisation. 

De plus, vous pourriez vous mériter un 
ordinateur Macintosh Plus et un logiciel 
Microsoft Works™. Présentez-vous à noire 
magasin, dès le premier décembre pour 
connaître les règlements du concours. 
Le tirage aura lieu le 24 décembre à midi. 

i » 

i 

ate***" 

3 

.Se POUR SE 
RENDRE 

SHERBROOKE 

~ l l u m k M IT McGILL COLLEGE 

Les droits de scolarité sont déductibles d'impôt. 

M c G i l l ï 
entre 
education 

permanente 

L'endroit parfait pour 
vous perfectionner. 
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•STYLE 
DOROTHY HAFNER 

29 novembre 1988 
P la ia Cote des Neiges 

30 novembre 1930 
Mail Cavendish 

Caplan-Duval 
I Mail Cavnndish 

5800, bout. Cavendish 4 8 3 - 4 0 4 0 
Plaza Côte des Neiges 
6700, Côte des Neiges 

0NTT0US SUIVI DES COI 1RS DE NOTRE QIRtCTEUR ARTISTIQUF f)f KITOUK DE PARIS. 
ILS SAURONT ADAPTER CETTE NOUVEI.EFI IGNE POUR VOLTS',— 

COIFFURE DAME: MONTREAL'COMPLEXE OESJAROINS. TOUR BELL. P U C E VERSATILES. lAVAI CENTRE LAVAL: 

BOUCHERVILLE : PROMENADES MTINTARVILLE .QUEBEC' PLACE OUEBEC. GALERIES DE IA CAPITALE : LEVIS GALE­

RIES CHAGNON; TROIS-RIVIEHES CENTRE LES RIVIERES. SHAWINI(!AN: H A/A OE IA MAUHICIE 

COIFFURE HOMME : MONTREAL C0MP1EXE DÈSJARDINS. 10UR BELL. PLACE VERSAILLES. LAVAL : CENTRE LAVAL; 

QUEBEC PLACE QUEBEC, GALERIES OE LA CAPITALE. LEVIS GALERIES CHAGNON. 

nmmvammm 

m -

BON DE GUERRE 
T l 1 Sur présentation de ce coupon 

1 RISTOURNE CM 
Sur toute la marchandise en magasin et même sur les articles déjà 
réduits à l'exception des articles annoncés. 

oui! mm vaiî snsm u MBM OIS PNJULJ 
Stephen.Ricliarlmon équipe et moi nous affichons les plus bas prix au monde. n $ W w ' ' 
STORESi HORIZONTAUX , ÏÏSSSSSiSr* ISTORES VERTICAUX DE 1reQUALITÉ • 

IZlZ ZjLL m F t b , i M A G A S I N , A B A S P R I X AU I NOUS LES FABRIQUONS EN N'IMPORTE QUELLE GRANDEUR PENDANT QUE VOUS ATTENDEZ. 
WAJJM iulITTl luIlHil'l Ir̂ nTplTf e e m M B O N M A R C H E . | 

MINI-STORES 
HORIZONTAUX 

PVC1" 
En vlnyle Ira qualité BLANC, IVOIRE. GRIS, ROUGE, 
JAUNE,.PECHE, BLEU MARINE, BOURGOGNE, VERT, 
BLEU PÂLE, NOIR, CHAMEAU et ROSE. 

20x45 5 , 9 9 20x64 7 , 9 9 
24x45 7 , 9 9 24x64 8 , 9 9 
27 x 45 7 , 9 9 27x6412,99 
28x45 8 , 9 9 28x6413,99 
31x45 9 , 9 9 30 x 64 14,9? 
33x4510,99 34x6415,99 
36x4511,99 36x6416,99 
40x4512,99 38x6418,99 
48x4515,99 48x64 2 2 , 9 9 
54x4517,99 54x64 2 5 , 9 9 
60x45 19 ,99 60x64 2 7 , 9 9 
Plus de 150 grandeurs en magasin 
dans les hauteurs 45", 64". 78" 

1 n MINI-STORES 
HORIZONTAUX 
100% ALUMINIUM 

En stock. Couleurs: blanc, champagne, rouge-vin, 
laiton et jaune. 
1 8 x 4 5 7,99 1 8 x 6 4 11,99 
2 4 x 4 5 11,99 2 4 x 6 4 15,99 
27 x 45 1 2,99 27 x 64 1 7,99 
3 1 x 4 5 14,99 31 x 6 4 21,99 
36 x 45 1 7,99 36 x 64 26,99 
4 0 x 4 5 22,99 4 0 x 6 4 29,99 
44 x 45 26,99 44 x 64 31,99 
48 x 45 27,99 48 x 64 32,99 
6 0 x 4 5 29,99 6 0 x 6 4 42,99 

Plus de 78 couleurs en 600 grandeurs en magasin 
dans les hauteurs 4 5 ^ 6 4 V 7 J " . 

VERTICAUX PVC 
RIGIDE 75" x 84" 

Blanc ivoire, champsqm; 
gns. tan cl saDle 

34! 

VERTICAUX MINI 
PVC 2" 

EN STOCK 75" x 84' 

49 

VERTICAUX 
GAUFRÉS 
75" x 84" 

44 ! 

VERTICAUX 
GROOVER 
75" x 84" 

S T O R E S D E F E N E T R E S rose. gris, oeige â 

STORES OPAQUES BLANCS I FIBRE DE VERRE DcLuxs 100% OPAQUE 
Gwidras 
2 8 ' . « 5 8 
37'/, » 70 
37' / . x 82 
4 3 " . > 70 
4 3 ' ' « 8 ? 
4 9 ' . » 70 
4 9 ' . < i 6 2 
5 5 ' . « 7 0 
55 ' ' . « 82 
64% x 58 
64 ' ' . x 70 
7 3 " . x 58 
73 ' ' . x 70 
7 8 " . x 70 
8 5 " . x 70 
97% > 70 
109% x 70 
121V. x 70 

1MB 
5.S9 
7.99 

12.99 
10.93 
14.99 
13.99 
16.99 
16.99 
22.99 
21.77 
21.99 
24.99 
24.59 
41.69 
48.49 
54.69 
79.99 
94.99 

I 

10,99 
14.99 
16.95 
16.99 
19.99 
19.99 
23.99 
24,99 
28.9) 
28,99 
29.99 
32,99 
34,99 
45.99 
63.99 
69.99 
89.99 

109,99 

iaifiKlaaïïEia 
Eritfton 
2 8 % > 5 8 
3 7 % x 7 0 
37% x 62 
« ' . « 7 0 
4 3 " . x 6 2 
4 9 ' . x 7 0 
4 9 ' . x 8 2 

5b' 
55 ' 
64'. 
54% 
7 3 ' . 
73". 
78". 
85 '. 
97V, 
109 

(3 
x62 
x 5 8 
x 70 
x 5 8 
x 7 0 
x 7 0 
x 7 0 
x 70 
• . « 7 0 

13.S9 
15.99 
18.99 
21.99 
23.99 
23.99 
25.99 
26.99 
29.99 
33.99 
37.99 
40.99 
44.99 
S6.99 
76.99 
88.99 

104.99 
119.99 

16,99 
19.99 
23,99 
25,99 
27,99 
27,99 
31,99 
34,99 
37,99 
39.99 
45,99 
48,99 
53,99 
79,99 
87,99 

109,99 
129,99 
149,99 

NOUS , 
coupons nos 
stores unis 
ou (rangés à 
n'importe 
quelle 
grandeur 
pendant que 
vous 
attendez. 

RIDEAUX TERVOILE 
BRODÉS 

99 100% 
polyester 
144" x 95 "blanc 29 i m J B l ' o n c n m h l p 

PORTE PATIO 7 3 V x 90" OPAQUE 49.9SÎ PORTE PATIO 7 3 V x 90" 69,99$ 

LE PLUS GRAND CENTRE DE DÉCORATION AU MONDE 

SERVIETTES 
DE BAIN 

Achat spécial 
5 belles teintes 

99 

EDREDONS 
CONTINENTAL 

FORMAT 
GÉANT 

ROI 

"L'authentique édredon modèle Scandinave 

100»/oHOLLOFIL-
59» 
69" 
7799 

109" 

SIMPLE 

DOUBLE 

REINE 

UNE SEULE ADRESSE 

HUUL UtTHOPOUTAIN 

mm .moTSM 

IL 3500bsl
 m T E S T A T I O N N E M E N T G M M P O U R N ° S C L I ^ T S 

I ' ST-JOSEPHV 9E;Q o e n n 
(entre boul . S t -Michel et Pie- IX) ; £m\J%J %J%J\j\3 

m . MURES L«n:Mer. 9h15 à 18h00 CHÈQUES ACCEPTÉS |L__JIf ' 
5 Hut SHIRBHOUKI fVt 

HEURES 
D'AFFAIRES ,. Jeu. Vend. 9h15 to zihoo 

Samedi 9h00 à 17h ^ o u s n o u s réservons le'droit de limiter les quantités. -

R e t o u r de 
Pioneer 6 
d'après UPt 

LOS ANGELES 

• Après avoir passé 2 3 ans en or­
bite, Pioneer 6 , le vaisseau spatial 
en activité le plus ancien, revien­
dra aujourd'hui dans le voisinage 
de son lancement, c'est-à-dire la 
première fois que les orbites de la 
Terre et de la sonde spatiale coïn­
cideront, ont annoncé hier les au­
torités de la NASA. 

Les ingénieurs du Centre de re­
cherche Ames de la NASA à Mof-
fett Field et le réseau Deep Space 
du Jet Propulsion Laboratory près 
de Pasadena, calculent que Pio­
neer 6 passera à 1 ,16 millions de 
milles de la Terre aujourd'hui. 

Ce passage à proximité de la 
Terre amènera la sonde de 14 li­
vres mue par l'énergie solaire à 
son point le plus proche de sa 
base de départ du centre spatial 
Kennedy en Floride en 1 9 6 5 . 

Ordinairement quand Pioneer 
6 tourne en orbite près de son 
point d'origine, la Terre est à un 
point complètement différent au­
tour du Soleil, précise Peter Wal­
ler, porte-parole de la NASA au 
centre de recherche Ames, notant 
que l'intrépide vaisseau fait une 
orbite complète autour du Soleil 
un peu plus rapidement que Ta 
Terre, qui fait le trajet en 3 6 5 
jours. 

La sonde, qui tournera égale­
ment autour du Soleil telle une 
planète minuscule, a fait le tour 
du Soleil plus rapidement que la 
Terre depuis qu'elle a été lancée 
mais les deux orbites n'ont jamais 
coïncidé, a précisé Peter Waller. 

À 1 ,16 millions de milles de la 
Terre, soit cinq fois la distance de 
la Terre à la Lune, la force gravi­
tationnelle de la Terre sera suffi­
samment puissante pour modifier 
l'orbite de Pioneer en augmen­
tant l'année du vaisseau spatial et 
en élargissant son orbite autour 
du Soleil. 

«Son année passera de 3 1 1 
jours à 3 1 7 jours et son orbite 
s'élargira de 6 millions de mil» 
les,» a dit M. Waller. 

Seule et en conjonction avec 
des sondes semblables, Pioneer 6 
a aidé à établir les corrélations 
des fluctuations avec les vents so­
laires dans le champs magnétique 
de la Terre. 

Ces vents sont les courants 
tourbillonnants de gaz et d'éner­
gie qui voyagent à un million nvh 
hors du soleil. Ils fouettent le 
champ magnétique de la Terre et 
provoquent ce qu'on appelle les 
orages géomagnétiques qui, pen-
se-t-on, jouent un rôle dans les 
conditions météorologiques de la 
Terre à long terme. 

Le pen pour 
avoir fraudé 
sa caisse pop 
Presse Canadienne 

QUÉBEC 

• Un homme d'affaires de Saint-
Nicolas, au sud de Québec, René 
Allard, 5 2 ans, a été condamné, 
hier, à six mois de prison et à 
$ 1 0 0 0 0 d'amende pour avoir 
fraudé la Caisse populaire Les Et-
chemins pour une somme de 
$ 3 0 0 , 0 0 0 . 

En 1 9 8 2 , sur la foi de comptes à 
recevoir fictifs, l'accusé avait 
réussi à obtenir un crédit de 
$ 3 0 0 0 0 0 au bénéfice de René Al­
lard Isolation Inc., compagnie 
dont il était, le principal action­
naire. 

Un an plus tard, la situation fi­
nancière de sa compagnie ne 
s'étant pas améliorée, il dut décla­
rer faillite et c'est en vérifiant ses 
livres que la fraude a été décou­
verte. ' 

Son procureur, Me Louis-Oscar 
Racine, qui en a déjà appelé du 
verdict de culpabilité prononcé 
en septembre, par le juge Yvon 
Sirois, a obtenu, hier après-midi, 
sa libération sous caution en at­
tendant la conclusion des procé­
dures devant la Cour d'appel. 

Accusé de 
sollicitation 
Presse Canadienne 

QUÉBEC •i 

• Le juge Laurent Cossette, de la 
Cour municipale de Québec, a 
commencé à entendre le preuve, 
hier, au procès d'un individu de 
2 8 ans accusé de sollicitation à 
des fins de prostitution. 

L'accusé est le client qui a été 
arrêté, le 1 3 octobre, à Québec, 
en compagnie de la prostituée si­
déenne, Guylainç Labrecque, 
condamnée depuis, en cour cri­
minelle, à six mois de prison pour 
la même offense. 

L'audience s'est tenue à huis 
clos, à la demande du procureur 
de l'accusé. Trois témoins, soit 
deux enquêteurs et la jeune pros­
tituée de 2 5 ans ont été entendus, 
avant que le procureur de la 
poursuite ne déclare sa preuve 
close. ' 

Le procès a été ajourné pour la 
preuve de la défense au 2 décem­
bre prochain. 

t . -
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Aide aux parents des détenus qui 
voudront se rendre à Port-Cartier 
H O L L A N D E P A R E N T 
de la Presse Canadienne 

• Le Service correctionnel cana­
dien compte annoncer d'ici peu 
des solutions économiques aux 
problèmes de transport et d'hé­
bergement des familles désireuses 
de se rendre sur la Cote-Nord 
pour visiter un détenu du centre 
de détention Port-Cartier. 

Le porte-parole Cari Pelletier 
assure qu'une «mécanique provi­
soire» sera mise en place pour 
que les familles des détenus puis­
sent à l'occasion des fêtes se ren­
dre a Port-Cartier sans avoir à 
trop débourser. 

Selon le directeur du centre de 
détention, Robert Caron, l'an­
nonce d'une solution est immi­
nente. 

«|e fais tout en mon possible 
pour trouver une solution avant 
Noel, le plus vite possible. Quand 
je dis le plus vite possible je dis 
d'ici une semaine au plus», a-t-il 
indiqué hier en entrevue télépho­
nique. 

Comme les liaisons aériennes 
et les hôtels entraineraient des 
coûts pharamineux, les autorités 
lorgnent plutôt du côté des grou­
pes de bénévoles et des commu­
nautés religieuses pour offrir le 
gite et les repas aux visiteurs. 

«Déjà cette semaine, on a ren­
contré des gens de communautés 
religieuses», a dit M. Caron. 

Quelque bO detenus de la pri­
son de Laval ont été transférés à 
Port-Cartier et d'ici les Fêtes, ce 
nombre attendra 200. 

Pour le transport, le directeur 
Caron songe à l'utilisation de ca­
mionnettes. Pour l'accueil, une 
entente temporaire a été conclue 
avec la maison Le Transit, à Sept-
lles, dirigée par les frères des Eco­
les chrétiennes. 

Le I ransit compte 12 chambres 
et on y offre les repas et le? gite au 
coût de $4 pour les enfants et $ 15 
pour les adultes, par jour. 

Comme cette maison se trouve 
à 45 minutes de route de Port-
Cartier, les autorités cherchent 
des lieux plus près du centre de 
détention. 

Ce n'est pas la première fois 
que le Service correctionnel doit 
chercher de telles solutions. En 
Ontario et dans l'Ouest du pays, 
on a dû développer des ressources 
à l'intention des familles des dé­
tenus habitant loin du centre de 
détent ion, a déclaré le porte-
parole fédéral. 

Plus près de nous, ceux qui se 
rendent au centre de La Macaza, 
dans la région de Mont-Laurier, 
pour une visite à un détenu, peu­
vent emprunter moyennant une 
somme symbolique, un autobus 
mis à leur disposition à certaines 
périodes de la semaine, a expli­
que M. Pelletier. . 

La méthode de financement 
des services d'hébergement qui 
seront mis sur pied par des com­
munautés religieuses ou des grou­
pes de bénévoles n'est pas encore 
arrêtée. Elle pourra prendre la 
forme d'un contrat ou d'un per 
diem, a-t-il ajouté. 

Les groupes opposés au choix 
de Port-Cartier pour l'établisse­
ment d'un centre de détention 
ont maintes fois fait valoir que les 
familles des détenus n'auraient 
pas les moyens financiers de se 
rendre dans cette région excentri­
que. 

LIQUIDATION 
VETEMENTS 

DE SKI ALPIN ET 
DE SKI DE FOND 

pour hommes et femmes 

10% 

DISPONIBLES DANS 
TOUTES LES TAILLES 
COULEURS ET TISSUS 

IMMENSE CHOIX 
DE MODÈLES 

• CASQUETTES 
• BAS • GANTS 
• GUÊTRES 
• COLS ROULÉS 

381-8076 

• ENSEMBLES 1 et 2 
PIÈCES 

• PANTALONS RACER 
c ANORAKS 
• VESTES D'INSTRUCTEURS 
• SALOPETTES DE SKI ALPIN ET DE SKI DE FOND 

MARQUES RECONNUES DU SKIEUR 
9600, rue MEILLEUR ! » 

du lundi au vendredi 9 h à 17 h 
SAMEDI 8 h 30 à 13 h 

• 
,3 rtKtob •e>n«' 

11 i 111 i 

m hurtubise hmh 

V J E A N - L O U I S R O Y 

L'EUROPE DU 21 e SIÈCLE 
Fin 1992 l'Europe entrera dans le 21e siècle... 

Un marché de 320 millions de 
consommateurs sans frontières intérieures... 

Jean-Louis Roy retrace l'histoire de ce projet, 
établit un bilan de ce qui a été fait et de 
l'appréciation des partenaires de l'Europe: 
Japon, États-Unis, Pays européens non 
membres de la CEE, pays du Maghreb et du 
Golfe, pays du COMECON. 

Un livre important pour comprendre l'Europe! 
162 pages —16,50$ 

7360. boulevard Newman, Ville USalle.(Québec) H8N I X : , Téléphone (514) 354-0323 

• 

DES PETITES 
ET DES GRANDES 

PERSONNES... 

• 

i 

• 

• 

^ Les grandes personnes 

ne comprennent jamais rien 

toutes seules, et c est 

fatigsnt, pour les enfants, 

de toujours et toujours leur 

donner des explications. 

Le Petit Prince 
Saint-Exupéry 

Avec deux haltes-garderies, l'une au Complexe Laval, l'une 
au Complexe Rive-Sud, Alfred Dallaire sera très bientôt en 
mesure d'alléger une partie de vos soucis. • S'adapter aux 
courants nouveaux, veiller à tout ce qui vous préoccupe, c'est 
cela qui nous amène aujourd'hui à vous offrir un service des 
plus pratiques et innovateurs. • Après avoir mis sur pied un 
service exclusif d'Aide aux personnes en deuil, nous nous 
penchons maintenant sur une grande question: les tout-petits. • 

AURONT-ILS ENVIE DE JOUER... OU DE COMPRENDRE? 
Peu importe le contexte, leur âge, la situation, nous avons tout 
prévu pour eux. Des jouets, bien sûr, des livres, des couleurs, 
mais aussi un personnel attentif à leurs moindres besoins. • 

Parce qu'à certains moments, on n'a vraiment pas la tête à 
dessiner des moutons... 

. On s'occupe de tout. 
Et surtout, . 
on s'occupe de vous. 
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5000 personnes aux funérailles de Christina Onassis 
Agence France-Presse 

A TU UNIS 

Une foule évaluée à 5 000 per­

sonnes et de nombreuses person­
nalités polit iques et du monde 
des armateurs grecs ont assisté 
hier dans l'église or thodoxe d ' H a -
ghia Phot in i , à Néa S m y r n a (ban ­
lieue ouest d 'A thènes ) à la céré­

m o n i e f u n è b r e de C h r i s t i n a 
Onass i s , fille du célèbre arma­
teur, decédéc le 19 novembre à 
Buenos-Ai rcs . 

Env i ron 500 personnes, dont 
des dizaines d'équipes de télévi­

s ion, de journalistes et de photo­
graphes, s'étaient entassées dans 
la petite église, tandis que plu­
sieurs mill iers de curieux, en ma­
jorité des femmes, restaient mas­
sés autour de l'édifice ou sur les 

Aspirez à l'excellence 
avec 

A L'ACHAT D'UN ASPIRATEUR CENTRAL 
B E A M PROCUREZ-VOUS UNE 

CASSETTE VIDÉO POUR L'INSTALLATION 
DE VOTRE SYSTEME CENTRAL B E A M 

ba lcons des immeub les vo is ins 
pendant toute la cérémonie mal­
gré une pluie battante. 

Au tour du cercueil ovale, d 'un 
violet sombre rehaussé d 'o rne­
ments d'argent, — d ' u n coût de 
$12 0 0 0 — avait pr is place, un peu 
& l'écart, debout et recueilli, le 

Français Thierry^ff^SS^ 
des quatre maris de Chr is t ina, 
dont elle avait divorcé en octobre 
1987 Auprès de lui se trouvaient 
notamment Kal i roy Patrontcho-
la, tante de la défunte et sa fille 
Mar i lou ainsi que la famille U o -
dero, chez lesquels Chr ist ina rési­
dait à Buenos-Ai rcs. 

PLUS DE 
120 DÉTAILLANTS 

CENTRAL 

mm 
mm 

CONSULTEZ LES PAGES JAUNES 

Félicitations à Guy Mongrain le no 

AU QUEBEC AU CANADA 

des 
animateurs 

s Fêtons la fraîcheur 
Prix en vigueur du 28 novembre au 3 décembre 1988 inclusivement. 

Les popes de l'église orthodoxe grecque ont célébré hier le service 
funèbre de Christina Onassis, en banlieue d'Athènes. PHOTO REUTER 

[ORENZ! 
ET GRURDIO 

présentent la série 

A TUNER 
«FINE ARTS» 
à synthétiseur 

T-903 

B AMPLIFICATEUR 
INTÉGRAL 
«FINE ARTS» 
A-903 
puissance 
nominale/musicale 
= 2x 100/ 
2x 150 watts 

C PLATINE LASER 
«FINE ARTS» 
CD-9000 

ORENZ 849-8229 
jf lac» des Arts) 

EVELYN ROCQUE MALOWANY 
Honorée de l'Insigne du mérite 

de l'O.I.I.Q. 
À l'occasion de sa 68e assemblée générale annuelle, l'Ordre des 
infirmières et infirmiers du Québec (O.I.I.Q) décernait le 14 
novembre dernier à Evelyn Rocque Malowany l'Insigne du mérite 
de l 'Ordre pour s a contr ibution au développement de la 
profession. 

Evelyn Rocque Malowany, Infirmière., M.Sc. 
Directrice des soins infirmiers 

Hôpital de Montréal pour enfants et 
professeure adjointe à l'École des sciences 

infirmières de l'Université McGill. 

Infirmière depuis 35 ans, Evelyn Malowany par son style de 
gestion et son leadership, a tracé la voie a de nouvelles stratégies 
de direction en soins infirmiers. Ainsi, elle a implanté à l'Hôpital de 
Montréal pour enfants, un système organlsatlonnel de soins 
intégraux et mis sur pied le premier centre de rechorche infirmière 
au Canada. De plus, elle a innové en développant une unité de 
nursing familial aux soins ambulatoires (malades externes): 

Femme d'action et intrapreneure, elle a su, en dépit d'un contexte 
de restrictions budgétaires, engager massivement des Infirmières 
possédant une formation universitaire, contribuant ainsi à la 
promotion de la satisfaction des besoins de la clientèle de son 
centre hospitalier et à l'amélioration de la qualité des soins 
infirmiers. 

Ordre 
des infirmières 
et infirmiers 
du Québec 

L'O.I.I.Q est la corporation professionnelle des infirmières et 
infirmiers du Québec. Elle regroupe plus de 57 000 membres. 

SEVEN-UP ou SEVEN UP DIÈTE 
BOUT. CONS. DE 750 mL - PLUS DEPOT .., ... 
Le détaillant affilié ipeut vendre à un prix inférieur. Pas de vente aux marchands. Nous">tyus réservons le droit de limiter les quantités. Le texte 

.'.prévaut.eritout téitips, Si un supermarché'est à court d'un produit annoncé, veuillez demander un bon de garantie au comptoir d'information. 

' : ' •• " ,:;-J4," • ^ ••• •• ; ~~ : : ! -
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ACHETEZ-VOUS 
UN ABRI FISCAL 

Dû à une commande spéciale, nous avons un surplus d'in­
ventaire dans le modèle camionnette B2200 1989, boîte 
6 pieds, avec caractéristiques standards telles que: pneus 
radiaux 4 saisons, 2 rétroviseurs, radio AM/FM stéréo, 
sièges 3 passagers, tapis en tissu, vitres teintées, boîte ma­
nuelle à 5 rapports. 

Vous pouvez vous procurer ce véhicule pour aussi peu que 
8 610$, transport et préparation en sus. Cette offre est valide 
jusqu'au 5 décembre 1988 et/ou épuisement des stocks. 
Même tous nos modèles tels 323, 626, MX6, 929, RX7 (1989) 
sont vendus au prix de 1988. 

StfonAurtOifh 
48, St-Pierre, St-Constant 

632-0700 / 366-3848 
— 1 au Canada 

l n ^ » u - l 

Publicité 

Air Canada wTouram 
c e 

Prix 
réduit 

LA JAMAÏQUE fsfPÏ 
" ^ t — k P A R C O U P L E -

ENSOLEILLE ET RECHAUFFE VOTRE HIVER! ^ v y ^ V 
PRIX RÉDUIT POUR DÉPARTS DE JANVIER 1989 

H Ô T E L R O S E H A L L 
C h a m b r e supér ieure P d I R M u e M n te 

brochure parcouple roduit 

31 déc. - 01 janv. 1 semaine 859 5 100s 809$ 

2 semaines 1229* 200$ 1129* 
07 janv. • 08 janv. 1 semaine 789S 100* 739* 

2 semaine, 1199' 200* 1099* 
14 janv. • 15 janv. 1 semaine 789 s 100* 739* 

2 semaines 1199» 320* 1039* 
21 |anv. - 22 janv. 1 semaine 819S 160* 739* 

2 semaines 1249* 320* 1089* 
28 janv. -29 janv. 1 semaine 839s 160* 759* 

2 semaines 1279* 200* 1179* 
04 fév. - 05 fèv. 1 semaine 879S 40* 859* 

H O T E L T R E L A W N Y 
C h a m b r e incluant M , R è ( J u c t l 0 n 

plan repas brochure parcouple 

31 dèc. - 01 janv. 1 semaine 11395 260* 1009* 
2 semaines 1759s 440* 1539* 

07 janv. - 08 janv. 1 semaine 1029s 180* 939* 
2 semaines 1699s 200* 1599* 

14 janv. -15 janv. 1 semaine 1029s 180* 939* 
2 semaines 1699s 360* 1519* 

21 janv. - 22 janv. 1 semaine 1049s 180* 959* 
2 semaines 1729s 440* 1509* 

28 janv. - 29 janv. 1 semaine 1089s 260* 959* 
2 semaines 1779s 520* 1519* 

04 fév. - 05 fèv. 1 semaine 1129s 260* 999* 
2 semaines 1819s 520* 1559* 

11 l ev . -12 fév. 1 semaine 1189s 260* 1059* 
2 semaines 1869s 260* 1739* 

H O T E L T U R T L E B E A C H 
Studio et appartement M , R 4 < l i c t t o n 

Une ChambrO brochure par couple 

31 dèc. - 01 Janv. 1 semaine 759 s 150* 
2 semaines 959 s 240* 

07 janv. • 08 Janv. 1 semaine 649 s 100* 
2 semaines 899 s 

14 janv. - 1 5 janv. 1 somaine 649 s 

2 semaines 899 s 

21 janv. - 22 janv. 1 semaine 649 s 

2 semaines 929 s 

28 janv. - 29 janv. 1 semaine 689 s 

2 semaines 989 s 

04 fév. • 05 fèv. 1 semaine 759 s 

2 semaines 1059s 400* 859* 
11 fèv. -12 fèv. 1 semaine 799 s 200* 699* 

2 semaines 1119s 200* 1019* 
Appartement deux chambres aussi disponib'e autres 

réductions applicables. 

11 fèv. -12 fèv. 

1 semaine 

2 semaines 

1 semaine 

2 semaines 

Pril 
réduit 

H O T E L S E A W I N D / T o u t e s catégories 
A partir d e : CM. oun><« M. 

200* 

684* 
839* 
599* 
799* 

100* 599* 
200* 799* 
100* 599* 
200* 329* 
120* 629* 
240* 869* 
200* 659* 

Prli Réduction 
brochure par couple 

31 dèc. - 01 Janv. 1 semaine 759 s 100* 
2 semaines 999s 200* 

07 janv. - 08 Janv. 1 semaine 659 s 100* 
2 semaines 959s 200* 

14 |anv. - 1 5 |anv. 1 semaine 659 s 100* 
2 semaines 959 s 200* 

21 janv. • 22 janv. 1 semaine 699 s 100* 
2 semaines 1029s 200* 

28 janv. - 29 janv. 1 semaine 729 s 100* 
2 semaines 1059s 200* 

04 fèv. - 05 fév. 1 semaine 759 s 100* 
2 semaines 1089s 200* 

11 fèv. -12 fév. 1 semaine 819 s 100* 

Prix 
réduit 

2 semaines 

709* 
899* 
609* 
859* 
609* 
859* 
649* 
929* 
679* 
959* 
709* 
989* 
769* 

1149s 200* 1049* 

ÉCONOMISEZ JUSQU'A 200* PAR COUPLE 
D U P R I X D E L A B R O C H U R E P O U R L E S 

H Ô T E L S D O C T O R ' S C A V E , M O N T E G O 
B A Y e t M A L L A R D ' S B E A C H . 

T A X E S E T FRAIS DE S E R V I C E EN S U S . 
Veuillez noter: les réductions sont accordées sur les prix réguliers de la brochure Air Canada Touram. Cette offre est applicable sur 
les nouvelles réservations uniquement. Tous les forfaits sont en fonction des places disponibles au moment des réservations. Con­
sultez la brochure publiée par touram pour connaître la liste des avantages ot conditions, et co qui est compris ou non dans les prix, 
".es tarifs aétiens annoncés peuven t comporter certaines restrictions: renseignez-vous auprès d'un agent de voyage. Cette offre ne 
peut être combinée avec aucune autre promotion, prime ou offre spéciale. 

POUR RENSEIGNEMENTS ET RÉSERVATIONS CONTACTEZ VOTRE AGENT DE VOYAGES 

R E T R A I T E S E T P R E R E T R A I T E S 

Cité/ RESIDENCE ^ ^ C T v 

Administré par: 

ive'(^hoiries 
GESTION M U L T I - C O M P L E X et C A R E X » Ï Ï S ! I ^ 

V E N E Z B I E N V I V R E en toute sécurité. Tous nos 
appartements sont munis de gicleurs automatiques, de 
détecteurs de fumée et de systèmes d'appel d'urgence. 
En plus, nous avons un service de gardiennage et la 
télévision en circuit fermé fonctionnant 24 heures sur 24. 
Enfin, il y a 3 ascenseurs pour mieux vous servir. 

LA VILLE A LA CAMPAGNE 
Située sur les rives de la rivière des Prairies 

Clinique médicale sur p lace et pos te d'infirmerie avec service de 24 h sur 24 — chapel le — autobus privé 
pour transport hebdomadaire aux centres commerciaux. — terrasse au bord de l'eau — piscine — bain 
tourbillon — s a u n a s — sal le d e conditionnement physique — étage commercial — c a i s s e populaire — 
dépanneur — pharmacie — optométriato — sal le communautaire, etc. 

Moquette — cuisinière — réfrigérateur — antennes communautaires — c i b l e de télé (en sus) . Chaque 
logement comprend un ba lcon verrière avec fenêtrea coul issantes, laveuse, sécheuae é chaque étage. 
Nous accep tons les min i - laveuses. 2 Vï, 3VJ 

Quelques unités encore disponibles à compter de 670 $/mois 

33 J 

.Tl 
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P ^ i £ y S S | 3 Î M r 
SB q£* 

T «UTT.-X Kru i , t i * 

I l 111 II 

j Pour renseignements supplémentaires composer le / ^ I d l 3 9 Q B 3 A 9 1 
e -s - - Nous acceptons lot trait viré: \ " • * / W f c W V V * I 

# K ? > . <" 1 - 4 8 0 1 ' v 
Heure» d'omerturt: Du lundi au vendredi dt 9 h è 18 h, It samedi et le dimanche de 10 h à 17 h, jmqu'è 21 h sur rendez-ion. 

Mit 

J t 

7095, boulevard Gouin est, Montréal 

Du. 24 novembre 1988 jusqu'au 7 janvier 1989 

SUPER SOLDE 

RÉNOVATION 

30% 
sur toute la marchandise* 

en attendant l'intégration de notre édifice 
à la future Maison ULTRAMAR 

920, rue Sherbrooke Ogest 

— " 8 4 4 H 9 7 1 
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Survente de billets par 
Eastern: Jacques Francoeur 
obtient gain de cause 
Presse Canadienne 

• Jacques Francoeur, l'ex-pro-
priétaire d'Unimédia, vient d'ob­
tenir la somme de $1 000 en com­
pensation de tous les problèmes 
que lui ont occasionnés la surven­
te de billets pratiquée par la com­
pagnie Eastern Air Lines. 

La division des petites créances 
de la Cour du Québec, présidée 
par la juge Claire Kirkland-Cas-
grain, a considéré que la compa­
gnie aérienne avait brisé son 
contrat et qu'elle devait en assu­
mer les conséquences. 

M. Francoeur avait acheté un 
billet Montréal-New York-Mont­
réal, le 26 novembre 1987. 

Quand il se présenta à New 
York en fin de journée, aux envi­
rons de 21 hOO, on lui dit qu'il ne 
pouvait monter à bord. Une tren­
taine de personnes était dans la 
même situation. ^ 

Les préposés d'Eastern leur of­
frirent un billet de retour d'une 
autre compagnie aérienne, pour 
le lendemain seulement, et com­

portant un détour. 
Comme ce n'était pas la pre­

mière fois qu'un tel incident arri­
vait, M. Francoeur se jura que la 
compagnie ne s'en tirerait pas à si 
bon compte. 

Dans de telles situations, la ré­
glementation fédérale oblige les 
compagnies à offrir aux volontai­
res disposés à retarder leur départ 
un billet pour un autre vol, une 
compensation financière ainsi 
que le paiement des frais d'hôtel, 
s'il y en a, et des repas. 

Comme aucune offre du genre 
ne lui a été faite, que le contrat 
que constitue le billet d'avion n'a 
pas été respecté et que la survente 
de billets l'a forcé à dormir dans 
un hôtel minable et à reporter des 
rendez-vous, M. Francoeur a pré­
senté sa cause en Cour des petites 
créances. II y a gagné ce qu'il ré­
clamait. 

Agé de 63 ans, M. Francoeur 
siège toujours au conseil d'admi­
nistration d'Unimédia, acquise 
par la société Hollinger Inc. de 
Toronto, propriété de Conrad 
Black. 

Université de Montréal 
Faculté de l'éducation permanente 

V 

IL EST ENCORE 
TEMPS... 

? m 

:R 1989 
KOTO OTERUTHUL (MTTOU KOtOB) ISC. 

1214 , Sonnuinct {«l in D o r c h o i U r j 
E d i f i c e b l o u M o n t r é a l 
b l a n c r o u g a 2 8 8 - 6 6 3 1 

É Q U I P E M E N T f ' A U l I A V I G N E 
3 0 9 5 , r u o D i t t o r m e a u x 

M o n t r é a l 
3 5 1 - 6 0 0 4 

CENTRE OE L O C A T I O N A R C O I N C . 
6615, Louii-Siccrd M o n t r é a l -

SofoUéoftofd N o r d 
I0fC3.P:-.t:!r:;-:i 3 2 7 - 3 2 3 0 

LOCATION D'OUTILS GANT I U N C ITU 
4 3 3 , boul . Laurier 

M o n t - S a i n t - H i l o l r o 
4 6 4 . 6 2 1 1 

EQUIPEMENTS SPORTS JARDIN U T J l INC. 
2 1 9 0 , b o u l . d e s L a u r c n t i d o s 

C h o m o d e y , L a v a l 
6 6 7 - 4 8 6 6 

M O T O D U C H A R M E 
7 6 1 , c h e m i n d e s P r a i r i e s 

toiletta 
1 - 7 5 6 - 8 3 4 0 

I N O I E C I N C . 
8 9 5 4 , l a | e u n o s s e 

M o n t r é a l 
3 8 4 - 9 0 2 1 

R A L L Y E H O N D A 
4 4 2 , l a f l e u r 

l o S a l l e 
3 6 4 - 0 0 3 3 

CENTRE DE L O C A T I O N DICKIE M O O R E 
' 6 7 5 , M o n t é e d e l i e s s o 

S a i n t - L a u r e n t 
7 3 9 - 4 7 9 1 

LA BOITE A OUTILS DU QUEBEC I N C 
5460 . rue Orchard 

S a i n t - H u b e r t ' 
8 6 6 - 5 2 3 2 

MOTO SPORT SAINT-JEROME I N C 
1 2 7 5 , b o u l . d e i L o u r o n t i d e s 

S a i n t - A n t o i n o 
1 - 4 3 8 - 1 2 0 1 

LOCATION D'OUTILS REPENTIGNY 
5 2 5 , r u e N o t r e - D a m e 

R e p e n t i g n y 
5 8 1 - 2 1 0 6 

G A Z A I L U S P O R T M A R I N E 
5 2 7 1 , r u e S a i n t - H u b e r t 

M o n t r é a l 
2 7 0 - 4 1 9 1 

D Y N A M I C H O N D A 
2 9 0 5 , N o t r o - D o m e 

L a c h l n o 
6 3 7 - 2 5 8 1 

FORTIER H O N D A 
6 4 , b o u l . S a i n t - J o a n - B o p t i l l o 

C h â t e a u g u a y 
6 9 2 - 1 1 9 6 

RIENDEAU SPORT I N C 
1 8 5 5 , d u S o u v e n i r 6 5 2 - 2 5 2 1 
V a r e n n e t 6 5 2 - 3 9 5 4 

DESJARDINS MARINE SAINTE-ADELE 
1 9 6 1 , b o u l . S a l n t e - A d è l o 

S a l n t o - A d c l c l ' 
1 - 2 2 9 - 2 2 3 1 

T . R . T . S P O R T I N C . 
6 7 8 , b o u l . C i t ô - d e s - J e u n e s 

S t - L o x o r e 
4 5 5 - 4 8 3 3 

I O C A T I O N G A M M A I N C . 
S 8 4 4 , r u e S a i n t - J a c q u e » o u e s t 

M o n t r é a l 
4 0 2 - 8 3 8 1 

P I E R R E F O N O S M E C A N I Q U E I N C . 
1 6 0 4 3 , b o u t . P l o r r o f o n d s 

P l e r r e f o n d s 
6 2 0 - 0 5 7 3 

POIRIER H O N D A I N C 
B , r u e S a i n t - l o u ! » 

L e m o y n e 
6 7 2 - 1 Ï 7 6 • 

SPORT BOUTIN I N C 
2 0 1 , r u e A r m a n d 

V a l l e y f l e l d 
1 - 3 7 3 - 6 5 6 5 

L O C A T I O N DEUX-MONTAGNES I N C 
3 9 0 / r u e S a i n t - E u s t a c h o 

S a l n t - E u s t a c h o 
< ! 7 3 - 1 6 D 3 

D E B I E N S P O R T 5 I N C . 
1 8 6 9 , b o u l . d o s L a u r e n t l d e s 

V i m o n t , L a v a l 1 

6 6 7 - 2 2 6 0 

Séances spéciales d'inscription en personne. 

Vous pouvez vous inscrire dans les cours où il 
reste des places disponibles. 
Priorité aux premiers arrivés. 

Rendez-vous les 
• 

4, 5, 6 JANVIER 

ENTRE 17 h ET 21 h SEULEMENT 

L E S J A R D I N S I N T E R I E U R S 

• 

-

Prendriez-vous 
un p'tit café? 

Les Jardins intérieurs de Saint-Lambert: 
l'harmonie la plus totale entre l'appartement, l'environnement et la vie intérieure. 

,. • 

nel où tout est mis en oeuvre 
pour vous offrir une qualité 
de vie en harmonie avec la 
nature, en harmonie avec la 
vie. 
Soyez parmi les premiers à 
nous rencontrer . Nous 

• sommes à quelques minutes 
du centre-ville de Saint-

Vous rêvez à une retraite 
différente. Et vous'sàvez 
que vous voulez la vivre en 
h a r m o n i e . Les Ja rd ins 
intérieurs sont un concept 
d'appartements exception-

LES JARDINS INTERIEURS 

Lambert au 1705 avenue 
Victoria. Nous vous atten­
dons avec café et biscuits. 

Nous vous accueillerons tous les 
jours entre 13 heures et 20 heures 
et les week-ends entre 13 heures et 

17 heures. Et votre appartement 
vous attendra dès juillet 89. 

1705, AV. VICTORIA, SAINT-LAMBERT, QC, J4R 2T7 (514) 671-1314 

CURE MINCEUR 
et PROGRAMME 

ANTISTRESS 
FORFAIT 7 JRS — 15 JRS 

CENTRE de SANTÉ D'EASTMAN 
(514) 297 -3009 

. • 
au 3335, chemin Queen Mary 
(Métro Côte-des-Neiges) 
Téléphone: 343-6090 ou'.. 
Extérieur: 1-800-363-8876 (sans frais) 

APPRENDRE 
POUR AGIR 

• 

pas toute 
Vive la compagnie... 

au Manoir Le Corbusier! 

Le Manoir Le Corbusier vous 
offre le choix de vivre avec des gens 
comme vous. Des gens autonomes 
qui aiment se balader dans un jardin 
intérieur et partager un somptueux 
repas dans une magnifique salle à 
manger. 

Vous pourriez également bé­
néficier de nombreuses commodités: 

. • Services bancaires hebdomadaires 
•Animation de groupe •Médecin-
visiteur • Infirmière 24 heures par 
jour •Salon de beauté et bain tour­
billon • Transport à proximité 
• Entretien ménager. Le Manoir Le 
Corbusier est construit en béton et 
donc à l'épreuve du feu, et chaque 
appartement est muni d'un système 
d'intercom et d'alarme. 

Si vous cherchez le comfort, 
la sécurité et la compagnie de gens 
comme vous, choisissez le Manoir Le 
Corbusier. 

à Laval: 
1Q00 boulevardChomedcy_ 

6 8 2 - 6 6 8 6 Occupation inlmcilialç 

À compter ilti 7J">.S pafcrnois 

L E S R E S I D E N C E S 

<LManoir<£e Corbusier 
Pour personnes autonomes retraitées 
ou semi-retraitées. 

'ROMOTUJN SPÉCIALE 

1 m o i s GRATUIT 
tVilte St-Laurent: 

625, rué Mùîr (coin Côte-Vertu; 

7 4 8 - \ 3 9 6 Ocçiipiifion juin 'Nil 

A ciimpi.i'i ikliïïllS pal mois 

I 
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Ultramar ne publiera plus la revue Présent 
Les coûts engagés dans le bimensuel l'empêchaient d'investir dans d'autres promotions 
Presse Canadienne 

• U l t rumur a décidé de mettre un 
terme à lu publ icat ion de la revue 
Présent, qu i était distr ibuée gra­
tu i tement aux.automobi l istes qui 
faisaient le plein d'essence duns 
ses stations-services à travers la 
province. 

Dans un b r e f c o m m u n i q u é 
transmis hier après-midi , U l t ra -
mur indique que lu d is t r ibu t ion 
de la.revue lut posait dès problè­
mes. Se lon la c o m p a g n i e , les 
coûts engages dans lu publ icat ion 
du b i m e n s u e l l 'empêchaient aussi 
d' invest i r dans d'autres formés de 
p romot ion . 

« Nous sommes également en­
gagés dans un marché extrême­
men t c o m p é t i t i f , p a r t i c u l i è r e ­
ment au chapi t re des promot ions. 
Lu cl ientèle exige que nous nous 
renouvel ions suns cesse dans ce 
domaine. Cette s i tuat ion r isquait 
de nous placer dans une posi t ion 
d i f f i c i le compte tenu des investis­
sements impor tants que requiert 
la publ icat ion d 'une revue de cet­
te qual i té. Elle nous empêchait , a 
moyen terme, de satisfaire la de­
mande des consommateurs pour 
d'autres p i omo t i ons» , écri t U l t ra-
mur. 

Il a été i m p o s s i b l e de jo indre le 

porte-parole de l 'entreprise. M. 
Gi l les Pugé, pour obteni r des ex-
pl icut ions supplémentaires. 

Rappelons qu 'U l t ramnr a an­
noncé le lancement de cet out i l 
p romot ionne l au mois de mars, 
au cours d ' u n e con fé rence de 
presse. O n prévoyait alors pou­
vo i r développer un produi t sem­
b lab le ( e n a n g l a i s ) , l 'an p ro ­
cha in , pour le marché ontar ien et 
des provinces at lantiques, si l'ex­
périence québécoise s'avérait ren­
table. 

U l t ramar avait signé un contrat 
de deux uns avec lu maison de pu­
b l icat ion Lumina , qu i éditai t la 

revue Présent. U l t ramar avait dé­
bloqué des fonds impor tants pour 
la mise en place du muguzinc, 
dont le coût de product ion devait 
s'élever à $ 6 mi l l i ons pur unnéc. 
U l t r u m a r uva i t l ' exc lus iv i té de 
d is t r ibu t ion du bimensuel , dont 
le t i rage avuit été f ixé à 700 000 
copies. 

L'éditeur, M. )ean Prévost, a i n ­
d iqué au cours d 'une entrevue té­
léphonique qu ' i l n'en suvait pus 
duvantuge, expl iquant que c'était 
U l t ramar qui avait t ransmis le 
commun iqué . I l est aussi t rop tôt. 
d i t - i l , pour savoir ce qu ' i l udvien-
dra du magazine. 

' • M O N T P C - A I 

C O U R S D E C O N V E R S A T I O N 
A N G L A I S E 

D A C T Y L O SUR O R D I N A T E U R 

SESSION DE 3 SEMAINES 
LES COURS DÉBUTENT LE 5 DÉCEMBRE 1988 

L U N . A U V E N . : A N G L A I S d e 13 h à 16 h 
D A C T Y L O d e 10 h à 12 h 

ou d e 16 h à 18 h 

1 4 5 0 . t r S t a n l e y SUCCURSALE 
sortie Stanley) CENTRE-VILLE 849-8393 

'.fi •••• Nfc* 

. •. • • . . . ; DU 1er AU 30 NOVEMBRE • 

A ' ! 

louez une Ford Tempo ou une Mercury 
Topaz, modèle 88 ou 89 et ne déboursez pas 
un sou avant les 60 premiers jours suivant 
la date de signature du contrat de location 
Le programme "Tapis Rouge" prévoit un bail 
forfaitaire de 48 mois avec option d'achat 
sujette à l'approbation de crédit et à une 
couverture satisfaisante d'assurance. 
'Tous les coûts concernant l'usure et la détérioration 
excessives, l'entretien et le kilométrage dépassant 
l'allocation de 27 000 km par année sont au Irais 
du locataire. 

POUR TOUS LES DETAILS, 
CONSULTEZ SANS TARDER 
VOTRE CONCESSIONNAIRE 
PARTICIPANT. 

L A S S O C I A T I O N D E S C O N C E S S I O N N A I R E S F O R D ET M E R C U R Y D U Q U E B E C iNiC 
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Une «guignolée» réussie 
pour la SSJB: $40000 

Un foyer pour moi 

Presse Canadienne 

m La Société Saint-Jean-Baptiste 
(SSJB) a atteint le premier objec­
tif de sa campagne de finance­
ment en amassant $40000 durant 
sa «guignolée», qui a eu lieu le 19 
novembre dernier dans les sta­
tions de métro de Montréal. 

Des militants de l'organisation 
ainsi que 101 étudiants du secon­
daire membres du groupe «Les 
jeunes défenseurs de la langue 
française» ont participé à l'événe­
ment. 

Haro sur la 
pelleterie! 
Associated Press 

SANTA ROSA 

• Le « Iront de libération des ani­
maux» (FLA) a revendiqué ven­
dredi un incendie criminel dans 
un magasin de fourrures. L'incen­
die n'a pas fait de victimes et au­
cun manteau de prix n'a été dé­
truit. 

Un interlocuteur se réclamant 
du groupe de défense des ani­
maux a affirmé que la pelleterie 
«était une affaire commerciale 
perverse qui assassine inutile­
ment des millions d'animaux tous 
les ans pour fournir aux humains 
des symboles déplorables de leur 
statut social». 

Cette campagne de souscrip­
tion populaire a suscité beaucoup 
«d 'émot ion» , a indiqué la prési­
dente de la SSJB, Mme Nicole 
Boudreau. Les gens ont donne en­
tre $ I et $500, selon leurs porte­
feuilles, et ont aussi fait preuve de 
«solidarité et d'appui» au sujet 
du respect de la Loi 101. « I l y a 
une prise en main collective sur 
la langue qui est très saine», a 
souligné Mme Boudreau. 

La SS|B est aussi confiante de 
recueillir le même montant de 
$ 4 0 000 durant la deux ième 
phase de sa campagne de sous­
cription qui commence la semai­
ne prochaine. Les 10 organismes 
membres du Mouvement Québec 
français seront alors appelés à 
souscrire un montant d'argent. 

L'objectif final de cette campa­
gne de 101 jours, qui doit prendre 
fin en février, est de $101000. 
Sans vouloir crier victoire immé­
diatement, Mme Boudreau est 
convaincue que le but sera at­
teint. 

Elle estime également que la 
publication d'annonces dans les 
t ro is quo t id i ens français de 
Montréal, dans lesquelles la SSJB 
a dénoncé les sommes d'argent 
dont dispose All iance Québec 
pour faire invalider les clauses de 
la loi 101, aidera à « secoue r 
l 'inertie» de la population relati­
vement à ce sujet, «Les gens sont 
maintenant au fait de la situa­
tion » , a déclaré Mme Boudreau. 

Une priorité: l'accueil de 50 enfants de moins de 6 ans 
• Le manque de ressources d'hébergement 
pour des enfants de quelques mois à 6 ans 
sème beaucoup d'émoi et d'inquiétude au 
Centre de services sociaux du Montréal mé­
tropolitain. Parmi eux, on trouve plusieurs 
frères et soeurs à placer ensemble. 

Que faire de toutes ces demandes de pro­
tection qui échouent entre les mains du 
C.S.S. ; de toutes ces situations d'urgence 
auxquelles l'absence de familles d'accueil 
inflige un suspens indéterminé; de tous ces 
enfants qui réclament un accueil provisoire 
mais ne sont cependant pas adoptables? 

Devant ce problème de taille, il faut se 
poser une question: «S'impliquer auprès de 
l'enfance en difficulté en hébergeant un en­
fant serait-il devenu utopique et irréalisa­
b l e ? » Même si cette demande est urgente, 
le délai requis pour le processus d'accepta­
tion doit être respecté. 

Les personnes de Montréal et de Laval 
qui connaissent les besoins des enfants de 
cet âge ne peuvent rester indifférentes de­
vant cette situation alarmante. Si vous avez 
déjà songé à devenir famille d'accueil et y 
réfléchissez depuis un certain temps, vous 
êtes vivement priées de passer à l'action le 
plus tôt possible. 

Renseignez-vous davantage en télépho­
nant dès maintenant à l'Accueil ressources 
du C.S.S.M.M. au 527-7261. 

• Le Centre de services sociaux du Montréal 
métropolitain réclame l'aide d'une famille 
d'accueil pour une dame handicapée auditi­
ve âgée d'une cinquante d'années. Cette 
personne ne peut rester seule en apparte­
ment à cause d'un accident cérébro-vascu-
laire qui l'a laissée partiellement paralysée. 

Elle se déplace maintenant assez bien et 
commence ù s'exprimer par le langage ges­
tuel. Il y aurait sûrement avantage pour elle 
à ce que la famille d'accueil connaisse, ou 
accepte d'apprendre, ce mode particulier de 
communication. 

Afin de rapprocher cette dame d'un Cen­
tre de jour qu'elle voudrait fréqiientcr plus 
souvent car elle s'y est fait des amies, le 
C.S.S-M.M. souhaite lui trouver un lieu de 
résidence d'où elle pourra facilement se 
rendre au centre ville de Montréal. 

Malgré ses difficultés, cette dame demeu­
re souriante et confiante, il est donc très im­
portant qu'elle reçoive l'oppui stimulant 
d'une famille pour réaliser d'autres progrès. 
Si vous êtes en mesure de répondre à ses be­
soins, contactez l'Accueil-ressourccs du 
C.S.S.M.M. au 527-7261 poste 4083. 

Bénévoles demandés 

SERVICE BÉNÉVOLE 
DE L'EST 254-5341 
• Pour venir en aide ù un orga­
nisme qui s'occupe des sans-abri-
,nous avons besoin de 15 bénévo­
les. Un souper spaghetti sera servi 
le 3 décembre au Mont St-Antoi-
ne, de 18 heures à minuit, Il s'agit 
d'assurer la sécurité - l'entretien 
et le service. 

• A i d e aux handicapés physi­
ques: journée d'information sur 
le maintien ù domicile. Besoin de 
5 bénévoles, 3 femmes et 2 hom­
mes, de midi à 18 h le 8 décem­
bre. Un gôuter sera servi, il s'agit 
donc d'aide physique, accueil et 

servir le goûter. Cette activité se 
tiendra dans le secteur Rosemont, 
près Viau. 

• Une jeune ataxique voudrait as-, 
sister à une activité de loisirs lit­
téraires les 3 et 4 décembre, de 9 h 
à 17 h. II faudrait l'attendre près 
du Vélodrome où elle arrive avec 
le transport adapté, et repart de la 
même façon. Il s'agit de lui appor­
ter une aide physique. 

• Dans le Centre-Sud, le 1er dé­
cembre, j'ai besoin d'une soixan­
taine de bénévoles de 18h à 20h 
pour distribuer gratuitement des 
cannes de b o n b o n en m ê m e 
temps qu'un dépliant pour faire 

la promotion d'un organisme qui 
vient en aide à des jeunes de 6 à 
14 ans. 

• Nous avons besoin de bénévo­
les, hommes ou femmes, dans un 
hôpital du Centre-Sud, en oncolo­
gic. Il s'agit,de faire de l'écoute 
auprès de patients dès cliniques 
de cet hôpital. Ce bénévolat se 
fait de jour, et on demande d'as­
surer une continuité de 3 heures 
par semaine. Aussi, pour le trans­
port des patients de leur domicile 
à la clinique pour leurs traite­
ments, grand besoin de bénévoles 
avec voitures, kilométrage payé. 

Dr 
Dr 
Dr 
Dr 
Dr 
Dr 

Dr 
Dr 
Dr 

ng...Dring...Drîng. 
ng...Dring...Dring. 
ng...Dring...Dring. 
ng...Dring...Dring. 
ng... Dring... Dring. 
ng... Dring... Dring. 
ng... Dring... Dring. 
ng...Dring...Dring. 
ng... Dring... Dring. 
ng... Dring... Dring. 

Nous avons un petit présent 
pour ceux qui sont souvent absents. 

Vos amis se plaignent que vous n'êtes jamais chez 
vous... ou que votre ligne est toujours occupée! 
Vous trouvez ennuyeux d'avoir à composer souvent 
les mêmes numéros de téléphone? Il vous faut 
les Services téléphoniques spécifiques de Bell 
Canada. Abonnez-vous avant le 22 décembre 1988 
et épargnez les frais d'administration de 14$*. 

Le renvoi automatique: 
pour ne jamais rater d'appels importants. 
Vous attende? un appel, mats il vous faut sortir. 
Le renvoi automatique est la solution à ce problème. Il vous 
permet de faire suivre vos appels là où vous allez. Vous n'avez 
qu'à composer un code et le numéro de téléphone où vous 
voulez que vos appels aboutissent et le tour est joué! 

L'appel en attente: 
pour qu'on vous joigne du premier coup. 
Vous êtes au téléphone et on essaie de vous joindre de toute 

ÉPARGNEZ 

14$ 
urgence. L'appel en attente met fin à de telles 
situations; Une tonalité vous indique qu'une autre 
personne tente de vous joindre. Vous pouvez alors 
répondre à ce second appel en cours de conver­
sation et passer facilement d'un appel à l'autre. 

La composition abrégée: 
pour gagner du temps. 
Il y a qes personnes que vous appelez fréquem­
ment... Il suffit de mettre leur numéro en mémoire, 
vous n'aurez désormais qu'à composer un code 

pour les appeler! 

L'accès aux Services téléphoniques spécifiques n'est pas encore 
universel. Pour savoir si ces services sont offerts dans votre 
secteur ou pour les commander passez à la Teléboutique Bell 
ou composez dès maintenant 1 8 0 0 363-9990 (Région métro-

Pslitaine de Montréal ) ou 1800 567-9360 (Ailleurs au Québec), 
rofitez vite de cette offre! 

TARIFS MENSUELS DES SERVICES 

Appel en 
attente 

Renvoi 
automatique 

Composition 
abrégée (8) 

Groupe de 
2 services 

Groupe de 
3 services 

Service de résidence 4,00 S 3,40$ 3,40$ ou 3,65$<+> 5,50$ 7,50$ 

Ser /ice d'affaires à une ligne 5,55 S 4,95$ 4,95$ ou 5,25$'t> 8,00$ 11,00$ 
i Selon le type d'équipement: *Si vous i'tes un abonné d'affaires monoligne, vous épargnez les frais d'administration de 25,75$. 

Eéfficacité 
passe par Beir 

m. 

Bell 

• Nous avons un grand besoin de 
bénévoles pour oeuvrer auprès 
d'immigrants, spécialement ceux 
qui parlent le chinois, l'espagnol, 
l'arabe, le créole, le perse, le viet­
namien et le cambogien. L'orga­
nisme est situé dans le secteur 
Villeray. 

• Que diriez-vous de franchir les 
murs d'une prison, de partager 
avec les détenus,.hommes ou fem­
mes, vo t r e passion pour les 
sports. Vous pouvez vous joindre 
à une équipe de ballon-vollant, 
hockey cosom, badmington, soit 
le soir de 7 h ù 9h, soit le samedi 
ou le d imanche , de 9 h 30 à 
11 h30. 

SERVICE BÉNÉVOLE DE 
MONTREAL 866-3351 
• Le Centre de réadaptation Al­
ternatives est à la recherche de 
bénévoles intéressés à s'investir 
auprès de sa clientèle aux prises 
avec des problèmes de toxicoma­
nie. Un bénévole peut: être jume­
lé à un client pour lui offrir son 
soutien ; faire de l 'animation 
dans la salie de séjour ou auprès 
des groupes de nouveaux clients; 
s'occuper d'organiser et de publi-
ciser des activités socio-culturel­
les et sportives. Formation offer­
te. Expérience enrichissante.. Bi­
lingue de préférence. 

• Head & Hands, un centre de 
santé et services sociaux pour la 
jeunesse situé à Notre-Dame-dc-
Grâce, a besoin de tuteurs béné­
voles pour aider des étudiants de 
niveau secondaire, anglophones, 
à améliorer leur français, parlé et 
écrit. Un minimum d'une heure 
par semaine est demandé. 

• Le Fichier de Noël, un service 
qui permet à un plus grand nom­
bre de familles duns le besoin de 
bénéficier d'un don pour la pério­
de des Fêtes, aimerait compléter 
son équipe de bénévoles. Le tra­
vail consiste à recevoir les appels 
d 'organismes donateurs ainsi 
qu'à vérifier et classer des fiches. 
Etre bilingue. On demande quel­
ques heures par semaine d'ici 
Noël. Climat de travail intéres­
sant. Formation, billets d'autobus 
et café offerts gratuitement. ' 

• Le Groupe Harmonie, un orga­
nisme qui intervient auprès de 
personnes âgés aux prises avec 
des problèmes d'alcoolisme ou 
d'abus de médicaments dans. le 
but d'améliorer leur qualité de 
vie, requiert des bénévoles dispo­
nibles trois heures par semaine 
pour effectuer une visite hebdo­
madaire chez un client. L'orga­
nisme offre aux bénévoles deux 
sessions de formation de .trois 
heures à tous les mois. 

• Une dame de 60 ans ayant de la 
difficulté à se déplacer et vivant 
seule, apprécierait recevoir la vi­
site d'une bénévole afin d'avoir 
"un peu dé compagnie, une fois la 
semaine. Elle demeure à Côte-
des-Neiges. 

Automobi le . 

Lundi, 

dans le cahier 

automobile, 

La Presse 

vous propose 

La Chevrolet 
TRACKER: une 
proposition fort 
intéressantes à 
prix compétitif 

Un arllr.l» «|gn<î 

Denis Duquel 
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Le Domaine Forêt Saraguay Une fabrique 
d'outils 
vieille de 
2000 ans 
Associated Press 

Les constructeurs de chez 
Remo vous invitent à venir les 

rencontrer et visiter Le Domaine Forêt Saraguay 
au 8000, avenue Jean-Bourdon, Montréal. 

Une simple visite des lieux vous permettra de découvrir 
à quel point nous avons su respecter la beauté 

naturelle du site pour créer un milieu de vie exclusif 
qui puisse répondre à toutes vos exigences. 

Nous vous invitons à prendre rendez-vous en composant 
le (514) 331-8853. 

Chez nous, pas de place ï ? T r , " \ / | / " , l 
pour les compromis J L V l\L\*J 

r C0NS1. . nONINC. 
Gagnants des prix Domus, Habitas et Excelsior 

SYDNEY 

• Des archéologues ont annoncé 
hier avoir trouvé dans le désert 
australien une énorme «fabri­
que» où les aborigènes, il y a 
2000 ans, taillaient des lames de 
pierre et des outils tranchants 
destinés à être échangés. 

Des restes de centaines de mil­
liers d'outils et d'instruments 
laissent penser aux spécialistes 
qu'il s'agissait d'une énorme fa­
brique destinée à l'exportation, 
bien avant que les Européens ne 
mettent le pied sur le sol austra­
lien. 

La fabrique a été découverte à 
Tibooburn, à 850 kilomètres au 
nord-ouest de Sydney. 

«11 est presque certain que ces 
gens travaillaient dans cette fa­
brique pour échanger leurs pro­
duits», a expliqué M. Dan Witter, 
archéologue au Service des parcs 
nationaux et de la vie sauvage de 
la province de Nouvelles Galles 
du Sud. Selon lui les outils étaient 
principalement échangés contre 
une drogue douce hallucinogène, 
le pituri, utilisé par les nomades 
aborigènes pour lutter contre la 
faim pendant les périodes de 
chasse. 

Récemment a été découvert, en 
Australie centrale, un fragment 
d'os humain datant de 60000 ans, 
ce qui a fait reculer de 20000 ans 
l'arrivée supposée de l'homme 
dans ce territoire. 

Ensoleillez votre période des fetes! 

Epargnez jusqu'à par couple 
Départs du 16,17 et 18 décembre 1988 

Sur tous les hôtels disponibles pour séjour d'une et deux semaines. 

ORLANDO 
ÉPARGNEZ 2 0 0 $ P A R COUPLE 

TAMPA 
200* EPARGNEZ PAR 

COUPLE 

JAMAÏQUE 
580* EPARGNEZ 

JUSQU'À 
POUR LES CLUBS SANDALS. 
POUR LES AUTRES HOTELS DISPONIBLES 

RABAIS 0E M 0 S PAR COUPLE 

PAR 
COUPLE 

BARBADE 
ÉPARGNEZ200 $ CO P UP R LE 

NASSAU 
ÉPARGNEZ 200loUPL 

SANTIAGO DE CUBA 
ÉPARGNEZ 2 0 0 $

 COUPLE 
POUR L'HÔTEL DAIQUIRI 

DÉPART DU 20 DÉCEMBRE 

FORT LAUDERDALE-MIAMI 

ÉPARGNEZ200 $ COUPLÉ 
VALABLE POUR DÉPART DF* 
QUEBEC ET DE MONTREAL 

Oéfurts 
i u 2 3 « t 
2 K.TJMJ 
tmnu 

Î O O S 
p : t c e . ; ' : 

VARADERO 
ÉPARGNEZ 200* C O U P L E 

RÉPUBLIQUE DOMINICAINE 
ÉPARGNEZ 200 $ PAR COUPLE 

ACAPULCO 
ÉPARGNEZ 200*PAR COUPLE 

POUR SÉJOUR DE DEUX SEMAINES  
DÉPART DU 22 DÉCEMBRE  

FREEPORT 
ÉPARGNEZ 200^AR COUPLE 

PUERTO VALLARTA 
ÉPARGNEZ 200^ 

PAR 
OUPLE; 

Veuillez noter les réductions sont accordées sur les prix réguliers de le brochure Air 
T C a n a d a Touram. Cette offre est applicable sur les nouvelles réservations uniquement Tous j 
les forfaits sont en fonction des places disponibles au moment des réservations. Consultez 

la brochure publiée par Touram pour connaîtra la liste des aventages et conditions, et cej 
qui est compris ou non dans les prix. Lee tarifa aériens annoncés peuvent comporter 

certaines restrictions: renseignez-vous auprès d'un agent d e voyage. Cette offre 
ne peut être combinée avec eucune autre promotion, pr ime ou offre spéciale. 

NOUS ACCEPTONS LE BON VOYAGE 

D'AIR C A N A D A (î) 

Le bonheur des uns 
fait le bonheur des autres. 

C I N Q DOLLARS (CAN.) 

1 3 1 

m • W COM4! ' K U • hUd V • m • .VIi I . < U . p > w • iwM • Mm» 

LARS (CAN.) C I N Q DOLLARS (CAN.) 

pLri»a1hW^r^ 

Les communications interurbaines... 
un bonheur à partager. 

À chaque fois que vous offrez des certificats-cadeaux 
de l'Interurbain à un être qui vous est cher, vous lui 
donnez l'occasion de partager des moments de bonheur 
avec des parents et des amis. 

Pour accompagner les certificats-cadeaux de l'inter­
urbain que vous offrirez à l'occasion des Fêtes, Bell 

vous remettra une jolie carte de souhaits. Profitez-en, c'est gratuit! 

Les certificats-cadeaux de l'interurbain sont offerts en coupures de 5 $ . 
Vous pouvez les commander* dès aujourd'hui en appelant sans frais 
au 1 8 0 0 3 6 3 - 9 9 0 0 . 

Faites-vous plaisir en faisant le bonheur de quelqu'un: passez votre 
commande tout de suite pour n'oublier personne. 

•Il faut compter environ deux semaines pour la livraison par la poste. 
On peut aussi se les procurer en appelant le Service â la clientèle. Si le 
temps presse, passez plutôt à une Téléboutique Bell: vous aurez vos 
certificats-cadeaux de l'interurbain et la carte de souhaits sur-le-champ. 

Bell 
Membre du réseau national 

Telecom Canada 
Contacter 

votre agent de voyages. 
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Épilepsie : de nouveaux médicaments 
contre les crises bientôt évalués 

. O ^ 6 " 0 , 0 ' 

J E A N - P I E R R E B O N H O M M E 

• L'industrie pharmaceutique est 
sur le point de mettre sur le mur-
ché des médicaments contre I epi-
lepsic dont l'effet sera bénéfique 
pour toutes les personnes attein­
tes. 

C'est ce qu'a révélé hier le Dr 
Normand Giard. neurologue à 
l'Hôpital Notre-Dame. 

Le médecin est vice-président 
de la Ligue de l'épilepsie du Qué­
bec. Il participait hier à un collo­
que que l'organisme a organisé â 
l'École des Hautes études com­
mercia les de l ' ÎJn ivers i té de 
Montréal sur les problèmes d'in­
tégrat ion des épi leptiques au 
monde du travail. 

Le Dr Giard a expliqué que les 
médicaments actuels — des aci­
des inhibiteurs des courants ner­

veux comme les tegratol et depa-
kene, notamment — ne contrô­
lent efficacement les crises que 
dans 65 à 70 p. cent des cas. Le 
reste des personnes atteintes doi­
vent vivre avec leurs déficiences, 
soit des crises nerveuses qui se 
manifestent pendant trois minu­
tes, au maximum. 

Le médecin a dit qu' i l partici­
pera à Toronto, dans les jours qui 
viennent, à des rencontres au 
cours desquelles les médicaments 
nouvellement testés devraient 
être évalués. Il n'a pas voulu dire 
que l le sera la na tu re de ces 
agents. 

La nécessité de trouver de nou­
velles solutions, a-t-il expliqué, 
s'impose d'autant plus que le coût 
des remèdes actuels peut attein­
dre $2000 par année. 

Le Québec, a dit le Dr Giard, 
compte quelque 75000 épilepti-

TO > B A 1 , 
POU*1* 

h 

*>M l'*e/ V a 

ILE PÈRE NOËL C'EST NUI \ 

^ TAPIS & PRELARTS 
r \ ° Installation gratuite (surface planeJ 

^ r \ > S . ^ o u s o u s , a p i s Gratuit f exécutif J 
çofô ou carpette d entrée gratuite 

TAPIS CORONET TAPIS HARDING TAPIS BURLINGTON 

100% nylon, antilache, 
6 couleurs a la mode. 
Pour votre Valeur jusqu'à 
saion ou A . q q 
chambre $ 2 4 vc 
a coucher. R R I X T I - F R E R E 
Une valeur A . ^ _ _ _ 

r $17!9 

Une marque reconnue pour 
sa fiabilité. Harding vous 
propose un tapis Vulour juiqu'a 
100% nylon, ^ g g 
antitache. vp<iy vc . 
6 couleurs a la PRIX T I - F R É R E 
mode pour • A A A 

réchauffer f [>4 M QQ 
vos pièces ^ 1 % • v v 
de détente. | | | I V v.c. 

Un nom d'excellence dans 
le monde du tapis. 
NOUS VOUS Vilour |uiqu'a 
proposons ^ g g 
un choix do «boy vc 
SUPER P R I X T I - F R É R E 
SAXONY. • A A A i t 
1 2 c o u l e u r s | P > j y i QQ 
dernier cri. j f t . 9 v 
antitache. 1 v c j 

fPRÉLARTS SANS CIRAGE 
Plus de 500 rouleaux PRIX TI-FRERE 
en magasin. À partir 
• ARMSTRONG de 
• DOMCO • MANNINGTON 
•TARKETT 

99 
TAPIS CISELÉ 

100% nylon envers 
de jute ou V a | , , u r 

Caoutchouc, jusqu'à 
facile à poser-, _ g g 
ideal pour J H O v c 

^c^ncolc 

PRIX TI-FRERE 

$129? 

CARPETTES 
IMPORTÉES 

Grand choix 
de carpettes 

à teintes unies 
ou à motifs variés 

À partir de 

$79" 

Cadeaux avec achat 
sur marchandise sélectionnée 

^ STORES VERTICAUX 
^HORIZONTAUX 

Ualence gratuite avec fout achat : 
de stores verticaux en tissus en stock 

11001 styles de stores, PVC-aluminium-tissus en stock 
' Fabrication sur place par des techniciens expérimentés 

( STORES 
VERTICAUX 

MARQUES 
NATIONALES ALUMINIUM 

•P.V.C. fVINYLE)OU 
• TISSUS 
•CHOIX DE COULEURS 

72" X 84" PORTE PATIO 
P R I X T I - F R E R E 

$38" 
^ Sur maretwcrcts so'ecfonrtiss 

- D R A C O 
• LEVELOR 
• P R E M O 
• B E R G E M O N T 
• ALTEX- * 
• VERTIFAB 
• LA PETITE 

Très belle qualité 
Choix de plusieurs 

couleurs. Porte patio 
PRIX T I - F R É R E 

$48" 
Sur marchandises sélectionnées j 

< ;AKANTIE 
D E P R I X • 

LITERIES 
& R IDEAUX^ 

Un oreiller gratuit avec tout achat 
de couvre-lit ou douillette en stock 

• SI \ O U ' . IKIM V I . / 
\ i l II 1 1 1 i c r u n vil 1 1 L Its 

i IN VOl s Kl M IT 
I A I H I 1 - É K I . M L l ' I . L S 

, i l m L A D U i l I;I v i 

TOILES  
P R I X 

Viny le G R A N D E U R S T T - F R E R E 
opaque uni 28 1 4 X 53 7.99 

3 7 1 / 4 X 70 9.99 
4 3 1 / 4 X 7 0 12 .99 
49 1/4 X-70 15 .99 

. 55 1 4 X 70 18.99 
L 641 /4 X 70 23 .99 
• 7 3 1 / 4 X 7 0 26 .99 

STORES HORIZONTAUX 

P R I X 
GRANDEURS Tl-FRÈnE 

En vinyle (ivoire, blanc, gris) 
PRIX 

GRANDEURS Tl-FRÈRE 
20 X 45 7 .49 24 X 6 4 16.49 
2 4 X 4 5 8.89 3 0 X 6 4 18.99 
2 8 X 4 5 10 .74 3 4 X 6 4 22.09 
3 3 X 4 5 13 .19 3 8 X 6 4 22.99 
4 0 X 45 13 .99 6 0 X 6 4 29.99 

P l u s d e 60 g r a n d e u r s e n m a g a s i n s A 

S^&P^ TAPISSERIE 
H0P^ / & PEINTURE 
^ U n bac à eau gratuit ou un'pinceau-mousse 
avec fout achat de tapisserie et, Peinture-ep^stock 

ENSEMBLES DE DOUILLETTES 

Plus d e 1.000 e n s e m b l e s valeur|usquo 
en m a g a s i n . Les p lus c C O Q Q 99 
récents modèles <pcZ39 
aux bas prix PRIX T I - F R E R E 
d e Ti-Frère. 
C o m p r e n d 
volant d e lit 
et cache-ore i l l e rs . $59^ 

T ht simple 

( COUETTE > 
DE DUVET ' C U I S I N E 1 

GARANTIE 1 0 ANS 
PRIX 

TI-FRERE 

Simple $129.99 
Double $169.99 
Queen $189.99 
King $219.99 

• NAPPE EH TISSUS 
•NAPPERONS 
• LINGES A VAISSELLE 
• MITAINES A FOUR 
• COUSSINS 
• NAPPERONS DE VINYLE 
• NAPPES DE VINYLE 

PRKTH+iTfc 

Réduits C A O / 

•jm* OU M 

| SPÉCIAUX DE LITERIE 
RIDEAUX DRAPS OREILLERS COUVRE-MATELAS LKFéT Panneaux de dentelles 
Choix de •> motifs. 

Ecru et blanc 
24- x 81* 

PRIX TI-FRERE 

$1299 
^ is panneau 

DE MARQUE W AfiASSO 
50% poiyttttr, 50a« 

ecton. sans 
t, plut, 

contour cl '..(.• 
a partir do 

$1499 
httiimple 

100% polyester, 
anti-allergène. 

inodore, lavable. 

SPECIAL 
TI-FRERE 

£$10 

Piques, 
non-allergene, 

élastique autour. 

ù partir de 

$148 
lit simple 

LKFéT Panneaux de dentelles 
Choix de •> motifs. 

Ecru et blanc 
24- x 81* 

PRIX TI-FRERE 

$1299 
^ is panneau 

DE MARQUE W AfiASSO 
50% poiyttttr, 50a« 

ecton. sans 
t, plut, 

contour cl '..(.• 
a partir do 

$1499 
httiimple 

100% polyester, 
anti-allergène. 

inodore, lavable. 

SPECIAL 
TI-FRERE 

£$10 

Piques, 
non-allergene, 

élastique autour. 

ù partir de 

$148 
lit simple 

VOYEZ NOTRE 
SÉLECTION 

D'ARTICLES POUR 
LfJ CONFORT 
ET LA BEAUTE 

DELA . 
CHAMBRE DE BEBE; 

Plus de 200 modèle; 
en stock 

T $ 3 " 

BORDURE 

L I Q U I D A T I O N 
Epargnez jusqu'à 

30% 
sur marchandises 

V. sélectionnées 

SPÉCIAL 

2 pour̂  
A C H E T E Z ' 

UN ROULEAU 
DOUBLE 

ET RECEVEZ-EN 
1 

GRATUITEMENT 
(sur marchandises 

sélectionnées) 

CATALOGUES 

Plus de 
200 

catalogues 
a v o u e disposit ion 

VINYLE 
Lavable, pre-encollée 

SPECIAL TI-FREHE 

M 99 

PEINTURE Tl-FRÈRE 

LATEX MAT 

1199 
Ideal 
pour 
plafonds 
et murs 

LATEX 

1599 
Semi-
lustré 

LATEX 
Apprêt 
scelleur 
d'inte 
rieur' les d Mires 

1699 
ALKYDE 

1599 
Semi-
lustré 
d'inté-
rieur Tes 4 Hires J 

ACCESSOIRES DE SALLE DE BAIN 

• Panier 
• Savonnier 
• Porte brosse-, 

à-dent 
• Boi te p o u r 

m o u c h o i r s 
• Distr ibuteur 

à savon 

P R I X T I - F R E R E 

$39" 
L'ensemble 

Uotre 
cadeau fe^S|HSÏ5H±l 

Crochets avec H H B H Ç ' j U È M 
tout achat M E H j ^ M I 
de rideaux KfS»SSBÊÊSSW7^T% 
de douches L T * m ^ i i W g 5 j 7! IVJA 
EN STOCK GMM3Œ3ml Llil> 

6 9 2 5 JEAN-TALON EST 
(entre Langelier et Galeries D'Anjou) 

Évasions fin de semaine Deux pour Une! 

ques, soit un peu plus de I p.cent 
de la population. Dans 75 p.cent 
des cas, la maladie est le résultat 
d'une lésion au cerveau. 

Le relationniste dé la Ligue, M. 
Jean de Cuise, a signalé le fait 
que, dans l'état actuel des choses, 
plus de 50p. cent des épileptiques 
en âge de travailler sont des assis­
tés sociaux. Il a indiqué qu'on 
pourrait expliquer ce fait, entre 
autres facteurs, par le rejet social.. 

justement les porte-parole dé la 
Ligue ont signalé à la presse que 
dé vieux et profonds préjugés re­
montant du fond'des temps, font 
souvent paraître les épileptiques 
comme étant atteints de malaises 
démoniuques. 

Le Dr Giard a pour sa part for­
tement souligné le fait que, sauf 
pour ses crises régulières qui 
n'ont rien de dangereux, l'épilep-
tique est une personne normal à 
tous les égards. Il faut toutefois 
comprendre que les préjugés so­
ciaux tendent à réduire lu con­
fiance que les personnes atteintes 
peuvent avoir en elles-mêmes. Il a 
par ailleurs signalé que les per­
sonnes, témoins d'une crise épi-
leptique. n'ont rien d'autre ù fai­
re que d'attendre la fin de l'épiso­
de. Il est fortement décommandé 
d'insérer quelque objet dans la 
bouche de l'épileptique pendant 
ses courtes convulsions. Le mai 
passe de lui-même. Les médica­
ments, eux, ne sont pas adminis­
trés pendant la crise. Ils sont con­
sommés quotidiennement com­
me moyen de prévention. 

De moultes manières les inter­
venants au colloque ont signalé la 
nécessité, pour les employeurs, de 
réagir positivement lorsqu'un 
épileptique se présente à l'embau­
che. 

Un chef de département, dans 
une grande banque, est venu ex­
pliquer comment il a pu gravir les 
échelons de son entreprise après 
avoir divulgué la nature de son' 
handicap. Cette franchise parait 
lui avoir attiré des sympathies. 

• • • 

Hormone 
soupçonnée 
de causer 
le diabète 
Agence France-Presse 

NEW YOllK 

• Une hormone, pouvant 
jouer un rôle déterminant 
dans le développement du 
diabète, a été isolée par une 
équipe de chercheurs et cet­
te découverte pourrait con­
duire à de nouveaux traite­
ments de îa maladie, selon 
ces chercheurs. 

M. Garth Cooper, un bio­
chimiste néo-zélandais, a 
indiqué lors du 13e Congrès 
de la Fédération internatio­
nale du diabète, qui se te­
nait cette semaine à Sydney, 
en Australie, que cette hor­
mone semble responsable 
de l'obésité et de la réduc­
tion de sécrétion d'insuline, 
lequel provoque le diabète 
dit sucré, le plus couram­
ment répandu des diabètes. 

L'obésité est générale­
ment considérée comme 
une cause importante de la 
maladie plutôt que comme 
un de ses symptômes. 

Selon M. Cooper, cette 
substance, appelée amyline, 
est normalement indétecta­
ble. Elle a cependant été 
trouvée en grande quantité 
dans le pancréas des diabé­
tiques. 

Si c'est bien l'amyline qui 
bloque réellement la sécré­
tion d'insuline et qui appa­
raît, en quantité anormale 
chez les diabétiques, il s'agit 
alors d'une «très importan­
te découverte», a déclaré 
vendredi un des grands spé­
cialistes en matière de re­
cherche sur le diabète, le 
professeur Xavier Pi-Su-
nyer. qui travaille à l 'hôpi-" 
ta l Sa in t -Luke de New-
York. 

« Nous possédons beau­
coup de preuves selon les­
quelles l'action de l 'amyline' 
se présente, sinon comme la 
principale cause, du moins 
comme, un facteur impor­
tant du processus de la ma­
ladie», a déclaré M. Cooper. 

Vous pouvez actuellement profiter d'un séjour de fin de semaine 
de DEUX nuits pour le prix d'UNE aux Ramada participants. De 
plus, courez la chance de bénéficier d'une chambre ou d'un dîner 
gratuit (plat principal) en grattant nos cartes de jeu (1 chance sur 
10). Appelez dès maintenant pour faire une réservation et 
demander tous les détails! 

1-800-268-8930 
Ou appelez votre agent de voyages. 
Offre valide les vendredi/samedi ou les samedi 'dimanche seulement. U s enfants de moins de 18 
arts peuvent rester gratuitement dans la même chambre que leurs parents. Uschambres sont limitées 
et sous réserve de disponibilité. U prpyrammc prend tin le 26 mars 1989.  

Kamada participants: 
Québec: Montréal Renaissance. Montréal centre-ville. Montréal aéropon..Montréal Parc 
olympique. Montréal Décarie. Vaudreuil (Montréal, ouverture en février 1989), Québec. 
Hull/Ottawa. 

Ontario: Toronto aéropon ouest. Toronto400/401. Toronto Don Valley. Toronto centre-ville, 
Niagara Falls Fallsview, Undon 401, Undon centre-ville, Kingston, Thunderbay 
Nouvelle-Ecosse: Hôtel Sydney Mariner 

Ouest: Hôtels Renaissance de Vancouver. Edmonton, Saskatoon el Rcgina. Victoria, 
Winnipeg. 

Vous êtes quelqu'un de spécial chez 

R A M A D A 
AUBERGES, HÔTELS ET HÔTELS RENAISSANCE PARTOUT AU MONDE 
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En Europe, des règles très strictes pour 
les exportations de déchets toxiques 
Associated Press 

PHOTOTHEQUE U Presse 

Dans l'ordre habituel, Nicole Gravel, Jean-Christian Pleau et Marie-France Bouillon-Fennet. 

Trois Québécois aux Championnats du 
monde d'orthographe de langue française 
• C'est en révisant les dictées des 
années passées que Jean-Christian 
Pleau se réchauffait les méninges, 
hier soir, en prévision de la finale 
mondiale des Championnats du 
monde d'orthographe de langue 
française, à Paris. 

À 12h45 aujourd'hui (heure de 
Paris) , M . Pleau, un résident 
d'Outremont qui étudie en litté­
rature française à l'Université de 
Montréal, aura commencé à cher­
cher dans son bagage de mots 
pour écrire sans fautes la dictée 
lue par l'animateur français Ber­
nard Pivot. 

«Il n'y a pas de préparation 
possible pour une telle épreuve», 
convenait toutefois hier le cham­
pion québécois, qui fera appel au­
jourd'hui à ses connaissances ac­
cumulées au cours des années. 

Et au moment où vous lirez ces 
lignes, il saura sans doute déjà, à 
cause du décalage horaire de six 
heures entre Paris et Montréal, 
quelle aura été sa performance. 

Ce n'est toutefois pas avant la 
fin de l'après-midi que les ga­
gnants seront connus, non sans 
qu'on leur ait infligé auparavant, 
en groupe, le supplice du «corri­
gé». 

Deux autres Québécois partici­
pent au concours: Nicole Gravel, 
conseillère en formation à l'Uni­
versité de Montréal, dans la caté­
gorie senior amateur (21 ans et 
plus), et Marie-France Bouillon-
Fennec, professeur de français 
langue secondé au cégep Vanier, 
dans la catégorie senior profes­
sionnel. Jean-Christian Pleau est 
dans la catégorie junior. 

Dans chacune des trois catégo­
ries, on décerne trois t i t res: 
champion de France, champion 
des pays francophones et cham­
pion des pays non francophones. 

Le meil leur des champions 
dans chacune de ces catégories 
sera proclamé champion du mon­
de. 

Au total, 171 personnes prove­
nant de 15 pays participent à 
l'épreuve finale. 

Radio-Québec diffuse, à comp­
ter de 19 h aujourd'hui, une émis­
sion spéciale d'une heure sur le 
Championnat , comprenant la 
dictée, le corrigé et la proclama­
tion des champions. Les téléspec­
tateurs pourront évidemment se 
frotter aux poids lourds de l'or­
thographe en faisant la dictée 
chez eux. 

BRUXELLES 

• Les ministres de l'Environne­
ment des douze pays de la Com­
munauté européenne ont adopté 
hier une résolution demandant à 
tous les pays d'observer des règles 
très strictes pour les exportations 
de déchets toxiques. 

Les min is t res ont déc la ré 
qu'une réglementation doit être 
mise en place «au niveau interna­
tional le plus large possible pour 
s'assurer d'un contrôle effectif 
des mouvements des déchets de 
pays à pays». 

Ils se sont déclarés alarmés par 
les rapports récents affirmant que 
des cargaisons de déchets toxi­
ques étaient envoyés à des pays 
qui ne pouvaient pas les stocker 
ni les retraiter de façon sûre. 
«Cela menace à la fois l'environ­
nement et la santé», ont-ils décla­
ré. 

La règle qui prévaut da>..5 lu 
Communauté pour les déchets 
toxiques est que les pays doivent 

accepter de les recevoir avant 
qu'ils soient expédiés, et que l'ex­
péditeur doit avoir la preuve que 
le pays d'accueil a les possibilités 
techniques de les stocker sans ris­
ques. 

Les ministres ont invité les 
douze à encourager le retraite­
ment des déchets, plutôt que de 
les stocker ou de les exporter, et 
une meilleure coopération sur les 
techniques de retraitement. 

G U Y C O L P R O N M . D . & A S S O C I É S 

CLINIQUE DE MÉDECINE ET NUTRITION 

TRAITEMENT MEDICAL DE 
L'OBÉSITÉ 

MÉDECINS OMNIPRATICIENS 
Guy Colpron, m.d. 

George Donato, m.d. 
Roger Gagné, m.d. 

Munuelu Glieorghe-Vartian, m.d. 
Louise Luchance, m.d. 

Marie-Cécile Laroche, m.d. 
Jacques-P. Lefebvre, m.d. 
Suzanne Nobert-Gagné, m.d. 
Guy Pridham, m.d. 
Pierre Thibodeou, m.d. 

•!30 est. ruo Sherbrooke. Montréal l-?H-l<H.l  
1435 ouesl . boul. St-Martin. _ _ _ _ 

Sui te 307. C h o m o d e y . Laval E ~ H _ |  

267. J J Dorval. Dorval I.HtyllU 
6985. boul. Tascheroau. Suite 107. 

Brassard UHMM 

500 est. boul. Gouin . Suito 304. 
Ahuntsic 

8906. Maurico-Duplsss i s . 

Suito 112. Riviero des Prairies 

4470. ost rue Beaubien. Montréal 

TUtivMNTÀ PRIX RtlKlMT 
12 MOIS PAR ANNEE 

Canadien change carrément les règles du jeu et 
met fin aux soldes. Attendre dans l'espoir de trouver 
un tarif réduit est maintenant chose du passé. On vit 
à l'heure des Super Aérobaines Canadien. 

Aujourd'hui, il vous est 
possible de planifier un voyage 
des mois à 1 avance en étant as­
suré de voler à notre plus bas 
tarif. Réservez simplement 21 ou 30 jours 
à l'avance et voyagez à tarif réduit. 

De plus, si les tarifs Super Aérobaines 
baissent entre le moment de l'achat et la date 
de votre vol, la différence peut vous être rem 
boursée au complet, immédiatement 
Vous pouvez aussi choisir de 
recevoir 150% de la 

JL 
différence en crédits de voyage. C'est la garantie 
Meilleur tarifées Super Aérobaines Canadien. 

Réservez vite ! Les tarifs Super Aérobaines 
Canadien ci-dessous sont en vigueur au moment de 

l'impression. Ils ne peuvent pas 
rester à ces taux indéfiniment. 

Cette offre s'applique aux 
145 destinations du réseau inté­

rieur de Canadien et de ses partenaires. 
Pour de plus amples renseignements, entrez 

en contact avec votre agent de voyages ou avec 
Canadien. À Montréal, composez le 286-1212 ou 

rendez-vous à notre billetterie à l'angle des 
rues Peel et Sainte-Catherine. 

Consommation 

TARIFS ALLER-RETOUR À PARTIR DE MONTREAL 

Bagotville 150s Fredericton 161s Kuujjuarapik 276s Regina 248s Toronto 109s 

Baie-Comeau 182s Gander 236s La Grande 247s Resolute Bay 625s Val-d'Or 142s 

Calgary 219s Gaspé 217s London, Ont. 193s Rouyn-Noranda 142s Vancouver 279s 

Charlo 174s Goose Bay 278s Moncton 178s Saint John, N.-B. 166s Victoria 405s 

Charlottetown 204s Halifax 194s Mont-Joli 182s Saskatoon 261s Wabush 282s 

Chatham 174s iles-de-la-Madeleine 224s Nanisivik 611s Sept-iles 188s Whitehorse 608s 

Chibougamau 194s Iqualuit 414s Ottawa 107s St. John's T.-N. 236s Windsor 205s 

Deer Lake 212s Kamloops 337s Prince George 500s Sydney, N.-É. 244s Winnipeg 129s 

Edmonton 219s Kelowna 337s Prince Rupert 576' Terrace 576s Yarmouth 204s 

Kuujjuaq 339s Québec 118s Thunder Bay 208s 

• 

loute 

Conditions: Les tarifs ci-dessus sont ceux en vigueur au moment de l'impression et s'appliquent à tous les vols effectués les mardis, mercredis et jeudis, à partir du 5 janvier 1989. L e s réservations doivent 

être faites 21 ou 30 jours M'avance, selon la destination. L e prix des vols de fin de semeine est légèrement phis élevé. Séjour minimum, 1 samedi soir; séjour maximum. 30 jours. L e nombre de places 

est limité. Les billets ne sont pas remboursables. D'autres conditions s'appliquent également. L e s tarifs peuvent changer. Selon la garantie Mcilkur tarif, pour avoir droit a un remboursement ou à un  

crédit de voyage, TOUS dever présenter votre demande de remboursement au moment où le tarif inférieur est en vigueur-

• 

les prix les plus avantageux 

Canadian va plus loin 
"Super Aérobaines est une marque de commerce en instance d'enregistrement des Lignes aériennes Canadien International ltée 

G/RUL/CPA/VSAV DMR4124/CP 

J B I V E R AU SOLEIL 

Guide de vacances l'Hiver au Soleil 
Le troisième d'une série de trois publlreportages paraît dans 

aujourd'hui. Ne le manquez pas! 

La Presse 
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Parizeau insiste sur le courage de réaliser la souveraineté 
DENIS L E S S A R D 

SAINT-HYACINTHE 

• lacques Parizeau a tracé la voie 
hier aux mi l i tants péquistcs: 
« nous reprenons le cheminement 
\ers la souveraineté du Québec», 
u-t-il lancé aux I 500 délégués du 
Parti québécois, réunis en con­
grès extraordinaire. 

Ces propos lui ont valu une 
ovation debout des membres, 
dont plusieurs brandissaient des 
fleurdelysées. M. Parizeau leur a 
clairement indiqué qu'il n'avait 
pas l'intention de jeter du lest sur 
la question souverainiste, l'objet 
de nombreux débats entre «affir-
mationnistes» et souverainistes 
purs et durs. 

Il faut, a-t-il d i t , «avoir le cou­
rage de réaliser coûte que coûte 
ce que nous pensons qui doit être 
fait», ajoutant que «nous serons 
alors vraiment nous-nième parce 
que nous serons vraiment chez 
nous». 

Son allocution a été retardée de 
plus d'une heure, conséquence du 
séisme qui a secoué le Québec. 

M. Parizeau trouve inaccepta­
ble, «humiliant» l'actuel débat 

M. Parizeau n'a pas du tout l'intention de mettre en veilleuse 
tion souverainiste. 

op-

cons t i t u t i onne l qui laisse en 
d'autres mains l'avenir du traité 
du Lac.Meech. «iC'est peut être 
oui, c'est peut-être non, mais ce 
ne sera pas nous (qui décide­
rons)», a-t-il dit, une allusion au 
Manitoba et au Nouveau-Bruns-
wick, qui bloquent toujours l'ac­
cord. 

Quant au libre-échange, «on a 
bien fail l i l'échapper», si l'Onta­
rio ne l'avait pas appuyé à la der­
nière élection, a-t-il soutenu. Il 
est «gênant» de voir que, là-enco­
re, «cela s'est décidé en dehors de 
nous». 

Abordant la question contro­
versée de la réforme de l'aide so­
ciale, le chef du PQ a souhaité 
qu 'on mette f in aux solutions 
«mur à mur», à ces programmes 
universels adoptés depuis 25 ans. 
Ils ont laissé pour compte, «au 
parking» déplore-t-il, 20 p. cent 
des gens parmi les plus démunis. 
Evitons que la société québécoise 
se «casse en deux», avec d'un 
côté les riches et de l'autre les dé­
crochés qui se retrouvent dans un 
«trou noir». 

Au chapitre de l'éducation, le 
professeur Parizeau s'est fa i t 
l'apôtre de la «rigueur et de l'ef­

fort : apprendre, c'est difficile», a-
t-il dit, déplorant «la tragédie du 
décrochage et de la formation à 
moitié». 

Autre question abordée par le 
chef péquiste: la recherche et le 
développement. Le gouverne­
ment fédéral a décidé que c'est en 
Ontario que ça se fera, assure M. 
Parizeau. «L 'Ontar io est parti 
avec la caisse, c'est un péril terri­
ble pour nous». 

Au congrès de cette fin de se­
maine, parmi les 750 amende­
ments proposés par les colloques 
régionaux, une poignée propo­
sent des modifications à l'article 
premier du programme péquiste. 

La proposition principale dit 
qu'une fois élu, le PQ aura «la 
responsabilité d'enclencher le 
processus devant mener à la sou­
veraineté». Le comté de Mont­
réal-Ville Marie veut en revanche 
que le parti estime alors avoir le 
mandat de «réaliser la souverai­
neté du Québec». 

Re la t ivement mineures, 
d'autres modifications visent à af­
fermir la thèse souverainiste. La 
Mauricie, notamment, veut que 

le PQ n'ait pas seulement «la res­
ponsabilité», mais «le mandat» 
d'enclencher le processus vers 
l'indépendance. 

Récemment M. Parizeau a re­
poussé sans ménagement la re­
quête d'une faction «modérée» 
de son caucus. 

Trois députés, M M . Jacques 
Brassard, Jean-Pierre Charbon-
neau et Jean-Guy Parent ont ré­
clamé récemment que le chef du 
parti établisse clairement que la 
prochaine.élection ne sera pas ré­
férendaire. 

Pour M. Parizeau, toutefois il 
n'est pas question de mettre en 
veilleuse l'option souverainiste. 
«Le consensus (autour de l'op­
tion souverainiste) est suffisam­
ment large pour qu'il soit clair 
que c'est là qu'on va et c'est com­
me ça qu'on y va», a soutenu cet­
te semaine M. Parizeau. 

M. Parizeau a aussi demandé 
aux militants de modifier leur 
conception de la sociale démocra­
tie. 

Dans des déclarations publi­
ques, récentes, M. Parizeau a re­
connu proposer un «virage», à 
ses militants dans le secteur so­
cial. 

La politique sur les garderies suscite déjà du mécontentement 
LIA L E V E S O U E 
de lu Presse Canadienne 

• L'énoncé de politique sur les 
garderies déposé jeudi suscite 
déjà du mécontentement chez les 
groupes intéressés, bien que plu­
sieurs y voient tout de même un 
effort louable. 

Les cinq groupes rejoints hier 
par la Presse Canadienne avaient 
tous des reproches à formuler à 
l'endroit du projet de la ministre 
déléguée à la Condition féminine. 

À la «Concertation inter-régio-
nale des garderies du Québec», 
un organisme qui regroupe 300 
garderies à but non lucratif, la 
présidente Claudette Pitre-Robin 
trouve «intéressante» la création 
do 60000 places d'ici 1994. Tou­
tefois, elle signale qu'une bonne 
part des $500 millions injectés 
x tendronl du gouvernement fédé­

ral. «Ca ne coûtera pas très cher 
au provincial.» 

Llle voit aussi d'un bon oeil 
que les garderies puissent désor­
mais compter sur un plan de dé­
veloppement échelonné sur plu­
sieurs années. 

Sur le plan du financement, 
par contre, l'organisme en a long 
à redire. «C'est un incitatif à aug­
menter les tarifs des garderies», 
s'exclame-t-elle. 

Dorénavant, plutôt que de re­
cevoir $4,50 par enfant, la garde­
rie obtiendra 45 pour cent de l'ar­
gent réellement investi par les pa­
rents. Par ce procédé, proteste 
Mme Pitre-Robin, «la garderie 
qui a le tarif le plus élevé pour les 
parents sera celle qui recevra le 
plus d'argent». 

Cette méthode «n'assure pas la 
consolidation des garderies, à 
moins qu'elles ne deviennent de 
plus en plus dispendieuses». 

A long terme, même, un tel f i­
nancement rendra «les garderies 
inaccessibles, trop chères pour ies 
parents», alors que le coût élevé 
est un problème, à l'heure actuel­
le. 

Deuxième grand point de mé­
contentement: l'ouverture au f i ­
nancement des garderies à but lu­
cratif. Mme Pitre-Robin trouve 
complètement «aberrant» le fait 
que le gouvernement ouvre la 
porte au financement «des garde­
ries commerciales», alors que les 
garderies à but non lucratif ont 
tant besoin d'argent. «La qualité 
ne va pas de pair avec le profit. 
On n'est absolument pas d'ac­
cord. » 

Troisièmement, le groupe au­
rait aimé que le perfectionne­
ment du personnel travaillant en 
garderie soit assuré par un budget 
distinct. Cette formation devra 
être assumée à même le budget de 
fonctionnement de la garderie. 

Les jeunes libéraux s'opposent 
aux amendements de Bourbeau 
«La contribution parentale est aussi discriminatoire qu'avant» 

À l'Association des propriétai­
res de garderies du Québec, qui 
représente 251 garderies privées, 
on obtient un tout autre son de 
cloche. 

La vice-présidente Huguette 
Bacon voit dans l'énoncé de poli­
tique du «mépris», «un refus de 
nous accepter» (les garderies pri­
vées). «On ne peut approuver 
une telle incohérence.» 

L 'associat ion est si outrée 
qu'elle demande à ses 251 mem­
bres de fermer symboliquement 
leurs portes, le 8 décembre, jour 
de l'Immaculée Conception, jour 
de la conception d'un enfant. 

L'énoncé de politique ouvre la 
voie au financement des garde­
ries privées, mais cela est nette­
ment insuffisant, selon elle. Cela 
crée un déséquilibre dans tout le 
réseau privé, entre les garderies 
qui 'ont des poupons, des enfants 
handicapés.et les autres, crilique-
t-elle. Seulement 32 de ces 251 

garderies possèdent un permis de 
poupon. 

L'association de garderies pri­
vées aurait aimé que tous ses 
membres reçoivent une subven­
t i on de f onc t i onnemen t , au 
même titre que les garderies sans 
but lucratif. Elle ne voit pas pour­
quoi les garderies privées rece­
vraient moins d'argent ou pas 
d'argent, «puisqu'on a les mêmes 
lois; un ratio, des exigences», pro­
teste Mme Bacon. 

Du côté de l'Association des 
services de garde en milieu scolai­
re, la conseillère technique Diane 
Binette trouve beaucoup de cho­
ses «timides» ou «décevantes». 
Ces garderies abritent 30500 en­
fants en milieu scolaire. 

Si elle est déçue, c'est notam­
ment parce qu'elle attendait des 
recommandations précises con­
cernant les ratios éducateur—en­
fants, la participation des parents 
au processus décisionnel et le per­

fectionnement du personnel. 
Quant aux 60000 places d'ici 

1994, «pour nous, c'est le statu 
quo». «Ce n'est pas vraiment une 
augmentation significative» par 
rapport aux besoins, selon Mme 
Binette. 

L'association trouve cependant 
intéressante la garantie de finan­
cement des garderies sur une pé­
riode de plusieurs années. 

Travailleurs de garderies 
Les réactions de la CSN seront 

rendues publiques demain lors 
d'une conférence de presse. Plu: 
sieurs travailleurs en garderie 
sont en effet des syndiqués de la 
CSN. 

Hier, on se contentait de dire 
aux journalistes qu'on n'était 
«sûrement pas très content», 
mais qu'on allait étudier le docu­
ment plus à fond. 

DENIS L E S S A R D 
du bureau de La Presse 

QUEBEC 

• Le ministre de la Main d'oeu­
vre. André Bourbeau, ne fait que 
s'esquiver avec ses amendements 
au projet de réforme de l'aide so­
ciale, estime la présidente de la 
Commission jeunesse du PLQ, 
Marie Gendron. 

Les jeunes libéraux provinciaux 
n'ont pas encore pris formelle­
ment position sur les amende­
ments proposés, cette semaine 
par le ministre Bourbeau. 

Pour Marie Gendron, i l faut at­
tendre de voir comment, concrè­
tement, le ministre Bourbeau en­
tend mettre en place les mécanis­
mes promis pour at ténuer la 
portée de la «contribution paren­
tale» et du «partage du loyer». 

Ces deux mesures avaient été 
critiquées par les regroupements 

d'assistés sociaux, l 'opposition 
péquiste et même quelques mem­
bres du caucus libéral. 

Ces derniers se sont dit satis­
faits toutefois des amendements 
rendus publics mardi dernier par 
M. Bourbeau. 

Pour Ml le Gendron. cepen­
dant, la contribution parentale, 
telle que maintenue, «est tout 
aussi discriminatoire qu'avant ». 

«Nous (les jeunes l ibéraux) 
sommes encore contre», a-t-elle 
souligné. 

Par ses amendements «le mi­
nistre fait tellement de pirouet­
tes» qu'il est difficile de prévoir 
quel sera, pour le jeune assisté so­
cial, le résultat net-de l'opération, 
a-t-elle expliqué. 

Le ministre Bourbeau préconi­
sait des adoucissements à l'obliga­
tion de tenir compte du revenu 
des parents, dans le calcul de la 
prestation d'un jeune bénéficiai­
re. 

Sa nouvelle version de la réfor­
me éliminerait tout de même, im­
médiatement, 8000 jeunes des lis­
tes du ministère — comparative­
ment à 12600 au début. ,. 

« II faudra voir ce qu'il fait pour 
ces 8000 jeunes», a dit Mme Gen­
dron . Elle demeure sceptique 
quant au mécanisme alternatif 
proposé par M. Bourbeau afin de 
forcer les parents à contribuer 
dans les cas où les jeunes ont rom­
pu tous les liens familiaux. 

M. Bourbeau a aussi proposé un 
programme d'assistance financiè­
re pour les familles coincées f i ­
nancièrement par un loyer trop 
élevé. 

Ces deux mécanismes représen­
tent «un processus super-com­
plexe», une jungle administrati­
ve, prévient Mlle Gendron. 

Sur la contribution parentale, 
M. Bourbeau «fait bien des pi­
rouettes, plutôt que de l'enlever 
tout simplement », a-t-elle conclu. 

PHOTO ARMAND TR0TTIER, l a Presse 

Mon à Bourbeau 
Une trentaine de manifestants ont protesté hier contre le projet de réforme de l'aide sociale 

dans le quartier centre-sud de Montréal. Ils étaient accompagnés par le député péquiste de St-
Jacques, André Bouierice. Les plus importantes manifestations se sont cependant déroulées 
devant le bureau de comté du ministre André Bourbeau à St-Lambert et celui du député Jean 
Leclerc à Québec. 

Les «redresseurs», ces spécialistes des fuites, 
agacent au plus haut point M. Bourassa 
ANDRE P E P I N 
du bureau de La Presse 

QUEBEC 

• Le Parti libéral a confié à un 
ancien officier de la Sûreté du 
Québec, M. Roger Chartrand, la 
tache délicate d'identifier toutes 
les mesures à prendre pour assu­
rer la sécurité aux locaux de la 
permanence, rue de Gaspé à 
Montréal, et au complexe gouver­
nemental de Québec où sont si­
tués les bureaux du premier mi­
nistre Robert Bourassa. 

Des rôdeurs ont été surpris au 
cours des dernières semaines au 
fameux «bunker» du premier mi­
nistre, rue Grande Allée à Qué­
bec, et des documents sont mysté­
rieusement disparus du bureau de 
M. Mario Bertrand, chef de cabi­
net du premier ministre. 

Récemment, un employé de 
soutien a par ailleurs été surpris, 
en dehors des heures normales de 
travail, dans le bureau du respon­
sable des communications au par­
t i , M. Ronald Poupart. 

Un climat de méfiance règne 
donc depuis quelques mois au 
«bunker» car des informations 
devant normalement être diffu­
sées officiellement par le bureau 
du premier ministre, comme par 
exemple des nominations, sont 
communiquées, de façon anony­
me, i un chroniqueur du quoti-

S r 

Des documents sont mystérieu­
sement disparus du bureau de 
Mario Bertrand, chef de cabi­
net du premier ministre. 

dien Le Soleil de Québec. Sur­
nommés «les redresseurs», ces in­
f o rma teu rs r e f i l e n t des 
exclusivités et s'en prennent au 
chef de cabinet M. Bertrand, le 
qualifiant «d'abrasif ». 

M. Bertrand a justement pour 
rôle de fi l trer toutes les informa-

Hons, de donner aussi son accord 
pour toutes les décisions impor­
tantes. Il est donc susceptible, 
croit l'entourage du premier mi­
nistre, de se faire des ennemis 
dans tous les secteurs de la fonc­
tion publique. C'est un homme 
discret, qui prend toutefois de 
nombreuses décisions quotidien­
nement. M. Bertrand ne parle ja­
mais aux journalistes. 

Au cours du mois d'octobre, les 
nominations de l'ancien direc­
teur de la SQ, M. Jacques Beau-
doin, au poste de sous-ministre et 
de M. John Parisella à celui de 
chef de cabinet adjoint, ont été 
annoncées p lus ieurs jours à 
l 'avance, comme rumeurs 
d'abord, puis confirmées par le 
premier ministre. 

Le responsable des communica­
tions, M. Ronald Poupart, a con­
firmé hier à La Presse que le parti 
avait fait appel à M. Chartrand 
pour veiller à la sécurité de la per­
manence, à Montréal. «Son man­
dat vise exclusivement la protec­
tion des locaux du parti. II est 
également payé par le parti», a 
souligné M. Poupart. 

Un autre collaborateur de M. 
Bourassa, M. Pierre Bibeau, ad­
met pour sa part que M. Char­
trand pourra, «en prime», four­
nir des informations sur la sécuri­
té du «bunker». 

«II nous conseillera d'abord au 
sujet de la sécurité de notre futur 

V 

siège social, à Montréal, un édifi­
ce de plus de $ i mi l l ion. Nous 
sommes conscients, par ailleurs,' 
que des mesures de sécurité plus 
rigoureuses doivent être mises en 
place à l'édifice gouvernemental 
où sont situés les bureaux du pre­
mier ministre, à Québec. Nous 
écouterons ses suggestions», a ex­
pliqué M. Bibeau. 

La sécurité du premier ministre 
doi t normalement être assurée 
par la Sûreté du Québec. Une 
agence de sécurité est toutefois 
chargée de la sécurité générale, à 
l'édifice gouvernemental. 

Les stratèges l i léraux se gar­
dent bien d'aff icher publique­
ment leur inquiétude quant à la 
sécurité du «bunker», mais i l est 
clair qu'ils cherchent par tous les 
moyens d'identifier «les redres­
seurs» qui fournissent des infor­
mations. 

Le chroniqueur du quotidien 
promet d'ai l leurs de dévoi ler, 
lundi prochain, la nature du tra­
vail d'un «super-flic aux trousses 
des redresseurs». 

Selon les informations obte­
nues hier par La Presse, ce genre 
de problème agace au plus haut 
point le premier ministre qui ne 
tolère guère, durant son second 
règne, les situations qui peuvent 
nuire à l' image d' intégr i té du 
gouvernement. 

Un comté de plus aux libéraux 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

• Les résultats du décompte of­
ficiel, des votes dévoilés hier 
par Élections Canada révèlent 
que les députés libéraux de 
quatre circonscriptions onta-
riennes ont remporté une ma­
jorité extrêmement mince, lun­
di soir, ce qui porte à croire 
qu'i l y aura des demandes de 
recomptage. 

Dans N o r t h u m b e r l a n d , 
Christine Stewart a défait son 
adversaire conservateur Reg |e-
well par 29 voix; dans Hamil­
ton Mountain, Beth Phinney a 
vaincu la candidate néo-démo­
crate Marion Dewar par 66 
voix et dans London East, une 
marge de 102 votes a valu la 

victoire à joe Fontana contre le 
député conservateur sortant 
|im |epson. 

Dans North York, les résul­
tats définitifs renversent les ré­
sultats officieux annoncés le 
soir des élections. Maurizio Be-
vilacqua l'a emporté par une 
faible marge de 66 voix contre 
le conservateur M ichae l 
O'Brien, qui avait d'abord été 
donné gagnant, lundi. 

Élections Canada procède à 
l'addition officielle des votes 
en compilant les rapports scel­
lés des directeurs de scrutin de 
chacune des 295 circonscrip­
tions du pays. Si la marge du 
vainqueur est de moins de 25 
voix, on procède automatique­
ment à un recomptage. 

Un ex-député libéral nommé 
à l'Office des transports 

Presse Canadienne 

5 

OTTAWA 

• M. Keith Penncr, député libéral 
de Cochrane-Superior de 1968 
jusqu'au 21 novembre dernier, a 
été nommé par le cabinet fédéral, 
nier, membre à plein temps de 
l'Office national des transports 

du Canada, à un salaire annuel si­
tué entre $77000 et $90600. 

M. Penner, qui est âgé de 55 
ans, ne s est pas porté candidat 
aux dernières élections. À l'épo­
que du gouvernement libéral, i l a 
été secretaire parlementaire des 
ministres des Sciences et de la 
Technologie et des Affaires in­
diennes. 
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L'énergie 
sert de force 
motrice au 
développement 
économique 

— John Ciaccia 
B E R N A R D R A C I N E 
de la Presse Canadienne 

QUÉBEC 

• Le but de la politique énergéti­
que du gouvernement, c'est d'uti­
liser l'énergie comme force mo­
trice du développement économi­
que du Québec, a souligné hier le 
ministre de l'Énergie et des Res­
sources John Ciaccia. 

«On aurait pu sombrer dans 
des spéculations futurologiques 
avec les risques de grave erreur 
qu'elles comportent. On ne l'a 
pas fait. Nous voulons utiliser 
notre énergie, toutes les formes 
d'énergie, électricité, pétrole, gaz 
naturel, pour des fins de force 
motrice de développement éco­
nomique. C'est là le but de notre 
politique et elle est globale», a 
ajouté M. Ciaccia. 

M. Ciaccia, au cours de la pé­
riode d'interpellation de deux 
heures à l'Assemblée nationale, 
répondait au député d'Ungava 
Christian Claveau, porte-parole 
de l ' O p p o s i t i o n en mat ière 
d'énergie. M . Claveau a affirmé 
que la nouvelle politique énergé­
tique du gouvernement du Qué­
bec soulève beaucoup plus 
d'interrogations qu'elle ne four­
nit de réponses. 

M. Claveau a mis sérieusement 
en doute le rôle que le gouverne­
ment a confié à Hydro-Québec. 

«Il m'apparait invraisemblable 
que l'on impose autant de pres­
sion sur Hydro-Québec comme 
levier de développement écono­
mique, alors que l'on fait fi de 
toute prudence quant à sa voca­
tion d'approvisionner en toute 
fiabilité les Québécois en éner­
gie», a-t-il déclaré. 

Le plan 1988 n'a pas été ap­
prouvé par le Conseil des minis­
tres. Le seul plan approuvé a été 
celui de 1987. «Dans le plan de 
1988, nous avions des points 
d'interrogation et nous allons 
avoir sûrement des réponses à ça 
dans le prochain plan de dévelop­
pement», de dire M . Ciaccia. 

Le ministre a révélé que le pro­
chain plan de développement de 
la société d'État ne sera connu 
qu'en mars prochain et son con­
tenu dépendra des scénarios pré­
vus par Hydro-Québec, des possi­
bilités et, aussi, de la demande 
prioritaire des Québécois. 

Étant donné le nombre de 
plaintes que reçoit le gouverne­
ment au sujet des pannes d'Hy-
dro-Québec, M. Ciaccia a deman­
dé à la société d'État de préparer 
un.plan d'action pour améliorer 
le féseaude distribution. Ce plan 
d'action sera contenu dans le pro­
chain plan de développement. 

Le ministre a aussi révélé que le 
rendement d'Hydro-Québec est 
de 13,5 pour cent sur le capital to­
tal investi. Quand on fait un 
contrat qui donne un rendement 
de 13,5 pour cent, ça veut dire 
que ce sont des revenus addition­
nels pour Hydro-Québec et ce 
sont les consommateurs qui en 
profitent. 

«Je ne dis pas que les tarifs 
vont baisser, mais ce sera une 
pression à la baisse sur l'augmen­
tation des tarifs. 

«En termes de tarif pour le 
consommateur, nous avons les ta­
rifs les plus bas en Amérique du 
Nord. C'est seulement au Manito­
ba où il y a un problème financier 
qu'il y a des tarifs aussi bas, mais 
vous allez voir qu'à l'avenir, il va 
falloir qu'elle ( la province du Ma­
nitoba ) fasse quelque chose. 

Téléviseur moniteur 28" 
entrée S-VHS stéréo 
MTS66CG09 
•Tube-écranOptic II 

à contraste élevé 
•450 lignes 
• Entrées audio/vidéo 
• Affichage à l'écran 
• Syntonisateurde 181 canaux 
• Télécommande unifiée 

SEULEMENT 

F o u r m i c r o - o n d e s 
E R S - 6 6 3 5 
• 0.9 pi. J • 9 niveaux de 
puissance (72-720 W) 
• Jet Defrost" • Pro­
grammation à 2 étapes 
• Cuisson par minuterie 
• Nécessaire de fixation 
sous l'armoire (optionnel) 

M o u l i n à c a f é / 
C a f e t i è r e 8 t a s s e s 
«My C a f é » H C D - 8 8 0 

l$ 

T O S H I B A 
i Moud et infuse le café automatiquement 
> Horloge numérique avec mise en 
marche programmée 

• 2 systèmes d'écoulement d'eau 
• Filtre en acier inoxydable permanent 

C h a î n e s t é r é o c o m p a c t e S L - 3 1 4 7 
• Double platine à cassette 
• Syntonisation numérique avec 

présélection/5 AM/5 FM 
• Fonction de copie à haute vitesse 

1 Fonction de lecture 
continue 

299e 

[TOSHIBA 

• L'innovation électronique 

LOUIS FILLIONTVINC 
5730. Sherbrooke est 
Montréal Oc 514254 6041 

CENTRE AUDIO-VIDÉO 
. LANGLAIS INC. 
• 1290.0'oul Sl-Josepi 
Drummonavi!,c Qc 819-472-1166 
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514-742-4611 
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MATTEAU ÉLECTRONIQUE 
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Demande* votre carte 
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Comptez-vous aller au cégep 
cet automne? 

Le Collège Champlain, campus Saint-Lambert 

vous invite à assister à une SOIRÉE CARRIÈRE 

le mardi 29 novembre 1988 

à19h 

Conférencière invitee: 

Mme Leticia Cox, Institut Argyle 

SUJET: 

«A GENERAL APPROACH TO A CAREER CHOICE IN TODAY'S WORLD» 

L'allocution principale sera suivie d'une session d'infor­
mation pour chacun des programmes pré-universitaires 
et professionnels offerts au Collège Champlain, 

Cette soirée est une merveilleuse occasion permettant 
à l'étudiant de déterminer ou de confirmer son choix de 
programme collégial et d'explorer les différents plans 
de carrière possibles. 

Champlain Regional College 
Campus St-Lambert Longueuil 

900, Riverside Drive 
St-Lambert (Québec) 

672-7360 

MONTREAL 

la nuit 
CENTRE-VILLE COMPRIS 

N O U V E A U ! ARCADE, le leader européen 
de l'hôtellerie économique de centre-ville, 

avec déjà plus de 60 hôtels en Europe, a construit 
pour vous un super hôtel en plein coeur de toutes 

les activités montréalaises! 
2-t2 chambres fonctionnelles et confortables, 
un bar, un restaurant, des salles de réunion et 

un coin-jeux pour les entants. 
Rien de moins... mais tellement plus! 

Idéal pour les voyageurs conscients de leur budget. 
'Occupation simple, 59* pour occupation double 

(514) 
874-9090 

50 ouest 
boni. René-Lévesque 
Montréal (Québec) 

H2Z IA2 

RRCAD€ 
T 

PRATIQUEZ A NOS FRAIS 
JUSQU'AU 12 JANVIER 89 

* En plus de l'offre de trousse d'accessoires sans (rais Électronique Dumoulin 
vous offro de no payer votre achat qu'en janvier 1989! 

(Sujets à l'approbation du crédit) 
A l'achat d'un caméscope Handycam SONY CCD-V9. CCOF30 ou CCD-F40, 

avec mallette CCH-V50 

OBTENEZ EN PRIME SANS FRAIS 
SUPPLÉMENTAIRE, CETTE 

TROUSSE D'ACCESSOIRES VIDÉOI 

( (Umpc-vidco • Cassette nettoyante • Vidéocassette 

• Bloc rechargeable 

:Sœ33 Valeur 200$) 

Hondycom 

8390St-Hubett 
(au sud de Métropolitain) 

388-1122 

1599Autoroute440ouest 
(è I est de l'autoroute des Laurentides) 

745-3321 
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Séances d'information 

GRATUITES 
££, LE MONDE 

DE L'AGENT 
DE VOYAGES 
Venez au 
Collège April-Fortier 
SÉANCES D'INFORMATION 
• EN FRANÇAIS, LE MARDI 29 

NOVEMBRE DE 19 H À 21 H 

• EN ANGLAIS, LE LUNDI 5 
DÉCEMBRE DE 19 H À 21 H 

au: 801, Sherbrooke 
est, suite 100 
(3 minutes du métro 
Sherbrooke) 

POUR PLUS D'INFORMATIONS: 
APPELEZ 
MAINTENANT! 
(Nombre de places limité) 

La PREMIÈRE école reconnue par IATA au CANADA 

521-1600 

La Cour suprême déterminera si la loi 
sur la prostitution est constitutionnelle 
J O Y C E N A P I E R 

OTTAWA 

• Scénario vieux comme le mon­
de: Une rue «mal fréquentée» 
dans un quartier d'une quelcon­
que ville au Canada. Des prosti­
tuées approchent, ou se foiit in­
terpeller, par des clients. Le prix 
est discuté, le marché conclu, la 
loi violée. 

L'article 195 du code criminel 
n'interdit pas que l'on exerce dis­
crètement la plus vieille profes­
sion au monde. C'est la sollicita­
tion dans un endroit public, ce 
marchandage avec un éventuel 
client dans le but de se livrer aux 
plaisirs de la chair, qui est inter­
dit par cette loi, entrée en vigueur 
en 1985, sous le régime conserva­
teur. 

L'article 195 a été, dès lors, le 
sujet de vives controverses, soule­
vées par le public, les policiers, 
les avocats et les prostituées elles-
mêmes. La Cour suprême du Ca­
nada a été appelée à trancher la 
question, à reviser le scénario, et 
se penchera sur le dossier pen­
dant deux jours, les 1er et 2 dé­
cembres. 

Si les juges du plus haut tribu­
nal du pays en viennent à la con­
clusion que cet article doit être 
rayé du code criminel parce qu'il 
est inconstitutionnel, comme le 
maintient une prostituée de l'Al-
berta, le gouvernement Mulroney 
devra se remettre à l'oeuvre et 
combler le vide juridique. 

Quelle que soit la décision de la 
Cour suprême, les questions qui 
seront débattues devant, cinq ou 
sept de ses juges, jeudi et vendredi 
prochain, sont fondamentales. Le 
procureur général du Canada ne 
sera pas le seul défenseur de l'ar­
ticle 195. Plusieurs provinces fe­
ront également va lo i r leurs 
points de vues: l'Alberta, la Nou-
velle-Écosse, l'Ontario, le Mani­
toba, la Saskatchewan, et la Co­
lombie-Britannique. 

Des décisions rendues par plu­
sieurs tribunaux à travers le pays, 
démontrent clairement que les ju­
ges sont divisés sur la question. 
En Alberta, par exemple, en sep­
tembre 1986, un juge de première 
instance a décidé que l'article 195 
empiétait les droits d'une prosti­
tuée. 

En revanche, à Montréal, en 
octobre 1987 le juge André Mas­

sé, de la Cour municipale, tout en 
reconnaissant que la Ici était in­
constitutionnelle pour plusieurs 
raisons, a noté que le législateur 
avait la responsabilité de protéger 
la population contre les «nuisan­
ces publiques causées par la pros­
titution » qui a pour effet de créer 
un bassin de fermentation du cri­
me. 

Pendant le débat parlementai­
re, en septembre 1985, avant l'en­
trée en vigueur de la loi, le minis­
tre de la Justice. John Crosbie. 
avait fait valoir qu'on se devait de 
limiter la prostitution et de «ren­
dre les rues et les trottoirs» aux 
résidents d'un quartier fréquenté 
par les belles de nuit. 

Il avait avancé qu'une loi s'im­
posait parce que la concentration 
de prostituées dans certains quar­
tiers résidentiels des grands cen­
tres urbains faisait chuter la va­
leur des maisons, et ne causait 
que des ennuis aux résidents: em­
bouteillages, harcèlement des pié­
tons. 

Depuis, cette loi prévoit une 
peine maximale de six mois de 
prison et une amende de $2000. 

L'année suivante, à Edmonton. 

en Alberta, une prostituée, Lina 
Maria Stagnitta, a été arrêtée et 
accusée en vertu de cet article. La 
Cour provinciale l'a acquittée, 
faisant valoir que, comme l'avait 
argumenté l'accusée, l'article 195 
allait à rencontre des garanties 
de libertés d'expression et d'asso­
ciation prévues par la Charte ca­
nadienne des droits et libertés. 

Reconnaissant que la loi sur la 
sollicitation était en contradic­
tion avec les libertés constitution­
nelles mais que son application 
derheurait justifiée, la Cour d'ap­
pel de TAlberta, en revanche, a 
renversé ce jugement et condam­
né Mme Stagnitta à une amende 
de $100, ou à un jour de prison. 

L'accusée décidait d'en appler 
devant le plus haut tribunal du 
pays invoquant encore la Charte 
canadienne. 

Les avocats du gouvernement 
feront valoir, devant le Cour su­
prême, que la liberté d'expression 
a été inscrite dans la Charte cana­
dienne pour permettre que les 
idées circulent librement dans 
une société démocratique, et non 
dans le but de commercialiser des 
activités sexuelles. 

OIVERTME: 

MUA 
Tous les magasins Simpson resteront fermés jusqu'à 11 heures pour préparer cet événement. 

Ne laissez pas passer cette chance! Des rabais fantastiques sur une variété de produits: vêtements, 
articles ménagers et bien plus. Une occasion unique d'économiser sur des articles de qualité qui ont 
fait notre réputation. N'oubliez pas, c'est le lundi 28 novembre de 11 heures à la fermeture. Achats 

en magasin seulement. Les quantités sont limitées. Hâtez-vous pour un meilleur choix. 
Le choix varie selon le magasin. 

VOICI QUELQUES EXEMPLES DES ÉCONOMES QUE VOUS POURREZ RÉALISER: 
30% DE RABAIS SUR LE PRIX COURANT ÉTIQUETÉ D'UN 
ASSORTIMENT DE ROBES POUR FEMMES. Liz Cla iborne , Vit tadini , 
Perry El l i s , Sungsport , Jones N e w York et plusieurs aut res . 

2 5 % DE RABAIS SUR UN ASSORTIMENT DE CHANDAILS POUR 
FEMMES. Tricots à motif pêcheur, pulls et plus. 

2 5 % DE RABAIS SUR LE PRIX ÉTIQUETÉ D'UN ASSORTIMENT DE 
CHANDAILS POUR HOMMES. Prix cour. 19,99 à 120$ SOLDE 14,99 À 90$ 

33% DE RABAIS! LIQUIDATION DE PANTALONS PANCHETTI POUR 
HOMMES. En flanelle de ton uni ou en tweed. Prix cour. 49,99. 
SOLDE 32,99 LA PAIRE 

30% DE RABAIS SUR POUSSETTE SPORT BUGGY À MOTIF DE LAPINS 
DE SILVERCREST. Prix cour. 129,99 SOLDE 89,99 

JUSQU'À 30% DE RABAIS SUR TOUS LES COORDONNÉS POUR 
GARÇONS 7 À18 

( ïffr'e spi'i iii i! du lundi à nos h s la iir<i lits 
1 lnl-ilouon | ailier servi iivoc In les H salade In i.hou pour .<• eûlemenl 1.99$ 
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LE MAGASIN TOUT V TROUVE POUR NOEL 

Rendez-vous au magasin Simpson le plus près chez-vous: Centre-ville 264-4231 • Pointe-Claire 697-4670 • Les Galeries d'An;ou 353-3300 • Le Carrefour Laval 687-1540 
et Les Promenades Si-Bruno 461-2211 Heures d'ouverture au centre-ville: Du lundi au mercredi — 9h30 à 18h. Jeudi et vendredi — 9h30 à 2lh Samedi — 9h à I7h 

Heures d'ouverture des succursales: Du lundi au mercredi — 9h30 à 18h. Jeudi et vendredi — 9h30 à 21h. Samedi — 9h à !7h 

LA GARANTIE SIMPSON: SATISFACTION GARANTIE OU ARGENT REMIS • UTILISEZ VOTRE CARTE DE CRÉDIT SIMPSON, LA, BAIE, VISA, MASTERCARD, AMERICAN EXPRESS OU PA\EZ COMPTANT, 


